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A MONSEIGNEUR, 

Monseigneur de 
MAGALOTTI Lieutenant 
General des Armées du Ro y , 
& Gouverneur de Valen- 

CIENNES. 




ONSEIGNEUR, 



Le plus Grand des Roys vous 
. a^at^t choiji pour le Gouvernement 
là T>effenfe {Tme Tlace qum peut 
dire des plus importantes de je s FrûUr 
tieres , tout . /<? monde ejiant ' con- 
vaincu de la jujiice du choix dun fi 
Grand Trtnce , 6^ de la cmmijj'ance 
que Sa Ma je fié a de voftre prudence 

■ ■ ■ * • .. ' a' 

* • 
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^ de voffre valeur , que Vostre 
Grandeur a fi fouveni employé pour 
le fervice ^ I0 gloire du Roj ; Ses 
ennemis me fine ne pouvans s^empsfcher 
de firemir lors quils entendent voftre 
illuftre Nom , pour vous avoir veu fi 
glorieufiment contribuer à leur perte 
dans les batailles ^ dans les attaques 
les plut rudes de leurs Forterepes ^ de 
leurs Villes depuis Vannée i 64 5. 
^ tous les Sujets de Sa Majefté qui 
ont ^partagé ces honneurs avec Vous y 
iK pouvans iempejcher d^admirer 
voftre mérite; Je ne peux, Movi- 
SEIGNEUR , fiius des . Ldufpices plus 
çonfiderables mettre mjour le Racûurcj 
des chofis les plus r^marauûfbles ave- 
nues dans k Gouvériûmèfii de Valèfi- 
.ciennes , que Voftre Grandeur fe fait 

un 
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un plaifir de conmtftre à fond % jéijji, 
'CMonJe 'tgneur , ces conmi£ances v&us. 
appartiennent. ,6'' c'eftAP&^re Gr^n^ 
deur ( comme , à leur azyJe ) que jr<?. 
me donne l'honneur àe adrejJèr foUs 
refpoir qu*EUe aura la bànté depajjer 
ce qui ne jera po 'mtrec^^çi,bie^ pçfÊr »i^ 
sarrejler quau Jens ^ à la vérité de 
tHiJIïom mi fera de^fjm- gm^i^ jye 
l'ay fmtà^ là plus fuccmfe qûii nia 
ejié pojfiblei Mais dam un temps fi 
éclairé y cefi eBre encore trop prolixe 
6^ augmenter ajjez mes défauts ^pour 
me donmr lieu de craindre une jufîe 
Cenfure > fi Fofire Grandeur ne veut 
bien appujer ce T*etit <L4bbregé de 
iàmmm. A M M^célion de fin 
grdhd'^reéiP'i^ recevoir en même 

temps 
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temps le Âefir reJpeOueux que fay 
dé contribuer à fa fatisfadim , ^ 
à la gloire d une Ville oit jayfris 
ina mijfance , de permettre que 
je {ois tousjottrs, 

MONSEIGNEUR , 

ê 

1>M PVSIRB GRAmEUR, 



•..'..» . - . 

». » • 

•• ' . , . . . . I . 
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ALENCIENNES Bîrî par un Roy des 
Gaules avant la venue des Romains. Le Siège de 
Bavay & Fanmars rendus. La Ville rétablie par 
rHmpcrcur Valentinun de <jui Elle retient IcNom. 
ikt^RflAVJLTf/JK ^'Orimiitèd l'Eglifcdc ^nt Jnifi: Le Martyre de 

Empereur Ch^ûcs^p^y^^^^^ 

• • 

... - ■ > • • • 

; . x^mxmu^y <j^jfsjiE. r : '\ 

.- • -'r:î;i c'/:; r\» • ...i ■. t ; 

:. ; . / 'y'.j rî .Â'.uu.' IM ' t»:; '. ' ::.î 

L'OmaiNB B« Gbnté de Vadcèâeaaes «e «k^ ies! 
Comoes. L'InvaTion dc «ealBf'Vi]lefBI^ le Comte deHifs^t^; 
SaPrife & Ton Banoiflèménc . prononcé on PaUisj-pour rendre 
raifon à la Reine Gerbcrgc. LaPrife de la Ville par Bauduin le 
Barbu Comte de Flandres, & puis divifc entre luy & le Comte 
Herman Hcczilon : Valcncicnncs entouré d' un Cordon Cclefte 
qui donna liea à l'Edifiée de la .Grande Eglife de N. Dame. 
Là Manière qu'Elle vint au pouvoir des Comtes de Haynaut. 
Ses Héros de la Terre Sainte. Sa Monoye particulière» la 
•Naiilàuice d'une Reine & de deux Empereurs. 



T<HplSlESME TJ^IE. . 

LESieg^ &]aPriicdeConftantinopIe. Le Choix des Empereurs 
Bauduin & de fon Frère Henry, tous deux de Valencienncs : 
la More de Bauduin. Cette Ville rendue au Frère de St. Ix>ùis« 

La 



La Goerre contre £m Sotirmiii. taNaii&ice dUeiinr VIX. 
Empereur des Homaîiis. La Giten» concre la France. Comme 

Elle psSTsL de la Maifbn de Bavieie en celle de Bourgogne. La 
Fefte de la Twdon d'Or t & comme Elle vint à u Mù&m 
d'Autriche. 



QUjœHlESME ^jH^IE. 

VALENCIENNES Ftovînce poiticidiettt a iês Depucet 
aux Eftats Gencfanx des Fiis-Bas. L'Aflèmblée iGenetalé; 
des mefmes Eftats par l'Empereur Charles V. Tan i f 41. & 
Philippes II l'an iff/. Les Troubles des Huguenots. Le 
Saccage de la Ville.* La' Citadelle bâtie 6c puia razée. Le 
Règne paiiible de l'Archiduc Albert. La Pnre de cette Ville 
manquée par Mr. de Turenne^ knais dorieu/èment remportée 
«tf les Armes viftorleufes de LOUIS XE GRAND hm 1677. 
La Cicadelle bAtie. L'Entiée triomphaiice de Sa Majefté, & 
rhoniieur que ce Monarque a fait à cette Ville de s'y tenir 

Slufieurs fois avec la Reine » Monscigneua i*b Dauphin « 
Iadame la Dauphins* 6c toute iâ Cour. 
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ABBREGE' 

DE L HISTOIRE DE 

VALENCIENNES, 

DEPUIS SON ORIGINE BUSQUES 
AU TBMTS JXE SES C0MTE$7 

Tiré ile divers Auteui's , particulièrement du 
iP. Doutrenutîi dans l^HtJiotre de ce lieu. 

PARTIE PREMIERE. 

' Rois cens cinqiiantc-dcux ans après / D* Gmjk 
la fondation de Rome,&^ 399. ^"s'j^?;^- 
avant l'Incaniation de N. S. J. C. le A«»«r. 
Roy 3 Brçniuis à la tefte des Senno-^# 
niens Bretons & autres Gaulois, pour ^ ^„ 
Préparer Pinîare que les Belges avoient fait ^<uCothofn^ 
leur Prince Miflène en le chaffant de fcs Eftats, ^ ^ 
vint fondre fur wx, franchit leurs limites, prit la ^siiijr. u 
Vilîc de Vcrmand d'aiTaiit, & fur l'avis que l'en- 
nemy avoit abandonne la Campa- ne , paffa 
pxouiptemenc la Somme 1 & nitndâàt lon Armcc 

'A entre 
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entre Cambray > Soiem Se Faamars , vint placer 
fon Camp au milieu dun Terrain Marécageuic, 
à dcflcin de Ce rendre maiflre fie leur Capitale: 
11 la fit reconnoiftre, mais la grandeur de Bavay 
sJ!s^^pi'r(- que quelques-uns nômoient la^ fccondcTroyç) 
%, th. X, & le nombre de Soldats qu'il j avoir dedans, luy 
fit juger qu'il n'yauroit que le temps qui pour- 

6 De Gaife^^^^ mettre à bout de cette entrcprifc.. 
/.j.f/E». il. Un çlpacc de ^ Pramc du Jicu oii il eftoit 
"Mum ^'^^^P^ P'^r^'t commotlc pour faciliter les def- 

feins, il eftoit d'un collé entouré dcrElcaut,& 
de l'autre des branches de cette Rivière qui ve- 
noient rejoindre. les eaûts devj^qr fource, après 

7 r/f avoir fait piutieurs 7 Ifles de difficile accès, 
g^^- C'eft le lieu qu'il choifit pouf mettre fes Ma- 
fmj3..eb.i.g3ifms enleurecé dans le cœur dïin Païs -ennemi, 
ï;; \' ^ q^'i^ fit environner, de forces jnarailles> de tours 

Hijt.de Se- ^ j , ^ - , ^ ' . . . 

b&m-g ch.iM portes, le nt remplir de toutes les munitions 
jW. i. requifes à une Jongue guerre, & le nomma VALI- 
DES-SENS, qui veut dire, Valée des Scnnoniens, 
. ( que a\iutrcs difent VAL-DES-CYGNES pour 
la quantité de cej Oifcaux qu'il y avoir dans 
cette Valéc, Se que la Ville qui depuis fut nommée 
Ij^'^- ^^V ALENCIENNES s'en fert pour les 8 tenans de 
5. «. f>.fes Armes, qui (ont de gueule au Lion d^orram- 
£'^^*'*pant, armé Se lampalTé d'Azur ) Il fit faire un 
. V Chaileau à demie lieue 4^ ;cette FortereiTe le 
long ' de Teau qu'il fit iiommer B'renna ( nom que 
ce Heu a retenu jufqa'ao temps de ChariemagnCy 
^ue les Miracles de S. Sauve Tont fait changer 

en 
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«1 celuy de et Saifif) Et pour fcitct it9 Belges 

de plus en plus il fit avancer Ton Armcc pies de 
cette grande Ville , & bai tir un Chaftcau entre 
des Collines où coule un Ruifleau qu'on nomma 
Burçum Scnnoncnfuim, Bourg des Seuuonicns, & 
du depuis SEBOUKG,où fe vendoitk neceâaire 
à la fubriibnce de &$ Troupes. 

Brennus gagnoit tousiours du terrain , & la 
cherté auementoit dans la Ville, quand 4es Ner- ^, . 
Viens ennuyez dune guerre. de dix 9 ans, & ne^^ corhofr, 
voyant plus moyen de le garantir de fes armes ^confrotéuvec 
curent recours a fa ctemence pour quelques jours • 
de Trêves qu'ils obtinrent auffi bien que la Paix, 
à condition de *o couronner Mi iTl ne Fils de Icurio Htfl. tk 
Duc qu'ils avoient injuftement challc,^^: de iour-*^****^*^* 
nir aux Sennoniens le tier^ de leur monde pour 
agir de concert contre les Grecs les Romains. 

Ils ' ' joignirent leurs arme? contre les dcrnicr<î,*' 
taillèrent en »^ pièce l'Armée de Fabius, mircntîT^jî^J?»^ 
le feu dans Rome, ficgerent IcCapitole l'an 364. 
de là fondation, & ne fe retirèrent qti'aptés avoir 
en d'eux de groâes (bitmtcs d'argent venant èn ' 
partie des Bagues que les >3 Marièillois leur 13 
avoient envoyé pour leur dd[ivrancc,& ne forent 
point battus de Camille comme veut l'htftoire^iMM^ ^ 
Romaine, maïs pâflcrcnt en lllirie pour âccrt>iftref'**^*^ 
leurs VI v-toires. • • <j'4*. + 4». 

Jufques icy quelques-uns doutent de la vérité W^*'"*^ 
de î'hilteire à caufc de fon anciqu tè, mais nc'^^^^, 
trouvant rtcn de contraire , & i'ovii,mc de cette 

- Ville 
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4 Jhhregé de l*Hifiofre 

^^^^l f Ville qu'ils ne fçavent »4 trouver ( encore qu'ils 
eki,m, 5! fuflcnt obligez d'avouer qu^elle eikoit avant l'Em- 
pereur Valcntinian ) & les circonibînces vray (èfo- 
blablesefbnt appuyées de beaucoup d'apparence 
& de divers Auteurs dignes de foy, je les (iiivray 
aveuglément laîflant un chacun cbns la liberté 
d'en crtiirc ce qui lu y plaira. 

329. Ans s'ciioicnt ccoulcz quand les SuiHes 
15* CSirutit.^ S ennuyez du petit terrain de leur Pais chcrchc- 
deOfiarLi.^ç^^ de l'élargir aux defpcns des Gaulois, mais 
Cefar les ayant mis à la rai Ton , 8c dompté les 
Celtes de gré ou de force, tourna Tes armes coii- 
î<^ Cement.trc la^^^Gaulc Belgique qui fembloit vouloir le 
^ Ce/or l a jjjgj^rç concre-carrcr Tes projets^ Cette 

Eartie fe nommoit Belgique à caufequedcsGau- 
)is Tes Peuples ei^oieut les plus Guerriers j elle 
^^J^^ch f la Seine, la Marne, la S6ne,le 

fVitt. rOceari,fès Provinces eftoient gouver- 

18 dmenM. nécs en forme de République ^ou par des Princes 
^^^J^'^'^'^j^ particuliers qui reconnotfibient la Ville de Bavay 
Jwftr^jMT. z pour leur ^9 Capitale, tam a caulc de la grandeur, 
îï"*/ r^, <iuc pour élire fîtuée au milieu des autres dans la 

ffi.de raie. T . vi n i 

ch. î n. .rrovmee des ^° Ncrvicns qui cxctlluient entre les 
^i<i>,c; iielgcs autant que ccux-cy furpalToieut le reftç 

:LoH.ft^\u^^^ Gaulois. 

C'eft icy où *ï Cefar porta la guerre 58. ans 
£ avant la naiflance de N. S. J. C. & après s*eftrç 
iSîévM^c. ^emparé de ^zRheims , de SoifTon ,de Beau vais & 
âc^r fuivi d'une t>uiâànteAnnée) vintcainar 

«•i cTs ^pcr far k bord de la Smbre à deux lieîics de 
Bavay. 
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*3 UrfariiiS' Roy des Ncrvicns informe de J^^îl^^'* 
marche , mît a quartier les femmes , les enfans & ' 
les vîefllards,& (uivi des^ forces ^ d'Arras^da Ver*M-<3hMMr. 

mandois & de Tes Troupes, alla les attendre aùj^^^'** 
pallaiH", ou ildclik la tjuacricmt: coiiortc tic - 5" lai^- Jltfi.dê 
d<Hi/itinc Légion (d'où QUARTE a pris fon^^^*'*-! 
oiiguie^La perte fut ^7 égale ce jour-là, mais \ç-l6 riUap 
R'cond s'eftant cchaufFe,roa courage le porta ^^'"'^^îj"'^ 
avant qu'il franchit la Sambre *^ malgré TeftoriJ^^^j^^ 
des Légions, & porta le carnage ^9 & l'horreur '^'^ Cow««. 
^ulques au milieu du Camp de Cefar; Cette brar^y^^^. 
vour« luy cxmfbi la vie à tant d'autres>qU'enW!rc^/,& 
mémoire de ce comt)at,ce lieu (è homme encore^ 
au)ourd'huy Le Mont des Morts. -Le lendemaih^Snw^r. | 
les Nerviens vangerent fî furieufement la mortg ^^ ^ 
de leur Prince , que les trois quarts de l'Armce^^ 
Honuiinc y demeurèrent, Se que Cefar 3 ' eut be-?o afi. dê 
foin de touce fa conduite pour fe dégager de la^^^ cm^d» 
meflce avec le peu de gens qui luy reftoit ( d'où Cefir l. a» 
vient que ce lieu a rertnu le nom de 3^ Mal Battu.*)^^*^ ^ 
Pendant que les Nerviens chargez de dcpoLiillcs/;,;^'^ ,4^. 
rentroicnt viâorieux dans Bavay, il manda prom-^^-^/ 
ptement du^^SS iècoursde toutes parts qu'il receut^//^^^ 
en fi grand nombre & en fi peade temps, qu'ayant u sûWe. 
une Année plusnombreulè que devant, il marcha|^^^^ '^ 
droit à' cette Capitaléj' Il commanda 'Labietnu 
8e Marc* Antoine de s^emparer de iScboiirg Bc dei 
Places des environs (dans leiquellesbn croit que 
le VAL-DES-SENS ou DES-CYGNES fiit 
envelopé ) pendant qu'il alloit (ortuer k ficgc de 
.. : : cette 
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6 Ahbregé Je fUiftwe 

cette Ville , qu'il fit battre avec tant de vigueur, 
8c n long temps , que les aflîegez affoiblis de la 
• longueur du iicgc, 8c de la faim qui kiprcflbit, 
furent contraints faute de vivres de fe rendre à 
^^llf,ch. 3 fa niifericordc. Il fit H détruire cette grande Cité, 
jJ'J^JJff^ & mettre plus de 50000. ^Tperfonncsà la chainc, 
m4, * donna fin à cette Repablique, & au Royaume 
des Nerviens & des Belges. Les ruifics d'un Circle, 
l^^.ird'uii Aqueduc, des Bains d eao chaude, & fur 
fW.(.iM.Xfg||( la Colomne de litineraire, ou Columna 
MilUaria, que Ton void pofé au Ueu de l'Antique 
. £nt le Marché de cette Place, où eftoit le cen^jrc 
3 7 A des Chauffées qui 3 7 tirotent de droit fil à Tongre 
^^^^^2 Hifques au Rhin, à Trêves, à Reims, à SôiflRin, k 
HHkmr cr Amiens, à V alenciennes, a Mardic pari oui nay, 
à Afc &: plus outre, marquent alfez l'cftenduè de 
AtrrHtiCan Pais qui luy ciloit fujet,&: la grandeur & le rang 
quelle tcnoit au defllis dc<; autres, 
le. Auflitofl que cette Viiic fut prifc, ceux de 
|8 Fanmars fans perdre de temps , luy envoyèrent 
f^^^^'^ Ues clefs de kur Forterclfe , ôc fc toircut fott» (h 
59 ih,dx,^ proteéiton : Cefar kt reçût, î9 tiiais pa!t;e que le 
M >7*' Que HaUlviaavost mardê la prife de la Cité dei 
Belges par les vivres qu'il y avoitfëcretemetttfait 
introduire, il luy fie couper la te(ce fur le théâtre 
' érlaPlaéeifiBmQmèhu ktioni>, & <|il'jon appelle 
le Mônt-Hauvis, qni Lit lullcmcnt le liea <À\ S» N^i 
T. C. LOUIS XIV. a fait pofer fcs Tentes loré 
qu^il a ftegé Se coriqbis V aicHUcaiics au htb^ dé 
Mai^jdiei'aa.ijé^^*: '-îi''i^* . » 

t..;.tj Fanmars 



t 
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V 



de Vdenàennes, 7 
Fanmars cftoit coniiderable en ce temps-là ^& 
l'cftoit encore Tan 600. quand S. Gery y fit des 
40 Miracle», les Romains après la ddVruaion de^^- 
* Bauay la prefererent à 4»' Valencicnnes^ à caufc». 5-. ; ' 
dt^'fofienimehâe <]u'tl6 aiikioîeiit mieux de ébrcificr ^^^^^ 
qiDe les Mune<9 Ils jr fiiFeficufl^Gibiddle pofur//^2f«. 
•V* tenir la Ville Se tout Je voinnajge en bndè) qui la^- > • »• ^- 
mit en vogue, & fit que ValenGienncs^Solem Scp^i f '^^ 
Mapdilles'dans ks vieilles Carreft oint tiic dit^s'^ij^ ■ 
du rcrroir de F aniiiars. LcsSoIcUr»; d<: cette Pro-* 
vincc n'cftoicnr pas j>eu confidcrcz dans l'A rmètf 
Romaine, puis qu'en parlant de leur Capitanie, 
ils Tintitulcnt 4-* Praefedus lartorum Ncrvioruift4i 
Fanoïftsutis'Belgièx iecunk!^ on di(bit|[^^ ^* 

Capitaine des leftés ou braver ^I^fviéhs de Fan- 
mars de la Belgique «féconde. H ne^fieûe à pèlent - 
de oecte Ville qu^utl Village À' jbeé miaei â'ioié , ; 
Citadelle qur ii*«Q]6it pas des pluS' grandeir^àâb^ - * --.^ 
4} entière! èfiborc pooi* VbW'^^lk n'0nfenn^>)a^4.3 
mais plus de deux muids de teFpc; ' ^ • 'îi'^îf 

Le changement d Eftat fit tout clianger , le ' 
VAL-DES-SENS ou des C YGNES^ohai^ea aufll 
de nom, & prit celuy 44- d HERMONl ACUM^44 /^.^ 
( qui vent dire Ville de Mercure, Hermès Se 
curius citant lors également en ulage ) à caufe^jî,.!. „, s, 
des Manufactures que les Romains y rftablirentj 
£lje detr^uraidépui««'fou3 i'Ëmpire' Rofliai»^ 8è 
frit foùmife'aiDC remuenteifk^qui fe firent fentiri 
dans la Belgiqde julqikeii aa Règne dê Neroin>; 
qui pour lacôpui^ti <fe ^es roiipt^ iàtinSal 
' • ■ un 
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s Mrcxé de PHiJhire 

4f u Tra-xin Pont 4-î Air l'Efcaut, <^u on nomme encore au* 
jourd'huv de ion nom. 
, i^f^Hànfr- Ce Pont, la4^Chaufl[ee de Fanmars^ceîle qui 
jj^^*'^* *paflc par Etli, Sebourg +7 &c Eibrocn venant de 
47 ifc'.iii4Bavay en cette Ville par le chemin des Berceaux, 
marquent aâèz que Valenciennes eftoit dcsja an- 
tique & de conikkration ; La vieille Porte de 
i8 i? Jb^4S8ayay encre le Cemeôece S. Nicolas & le Jar- » 
/^'^^t^'^ din de» Capucins que le Moulin à la Poudre fit 
ûutcr l'an xéji, le confirme, les reftes s'en 
voient encore du col^c da Rempart,ie dis la vieille, . ^ 
à caufe que la neuve Porte fe voijd encore dans 
le fardin des Capucins, ' '^t 

• • ; il eft vray que les opinions fe partagent tou- 
chant les CÎuQffces de Bavay,les uns tenant que 
49/f.Ar.c'eft un Ouvrage 49 Romain, & les autres des 
/•*^J"2NcrYiens, ceux qui font pour les derniers difent 
X que Bayo premier Roy 4es Belges les commença, 
^ & que Brunehittt kuif Souverain Preftre ou 
/l^t » vRoy les acheva après fa mort, c eft pourquoy elles 
retinrent le nom <fe Brunebaut^ Ce qui les fortifie 
dans cette opinion eft qu'après que Bavay fui;' 
fxWl^f^tuince pai Ccfar, Reimsî^prit fa place, & fut 
/4,fi.»x depuis la Capiralc de \x Belgique féconde, & 
parce qn*clîe n cùoit plus qu'un amas de ruine, 
^ . Tournay qui peu auparavant recevoit fcs loix, 
fut Ja première de fa ProviiKc, & porta fous les 
Romain» le. titre de Capitale des Nerviens , ce 
qui fe connoit parce aue les Apoftrcs envoyant 
leun Pifcinles d^ns les Qaules, placèrent les 

Archevefquçs 
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Alidfevdqlics dâm lt^fîMtttapà]ktmc»étâMt^^^ ^ ^ 
que PaM,& k« Everquet dai» les Villes prind> ' ' ^''^ 
pfldct de» Provinces de kilr Reflbrt: Ainu Saint 
f4'MâCerne fiit Arehevcfqiic de Trêves Capit al© 5'4*'*'^ 
de la Belgique prcmicrc, ayant fous luy les Evci^ »i«t4»*4 
ques de Metz, de Toul Se de Verdun , a caufc 
que ces Villes eftoient les principales de la fu- 
lifdiâion. La Belgique fcconde avoit doii/c 

Provinces, donc Reims eftoit la Capitale, auflijî'^'^'l^ 
l-Archevefque y tiat fou Siège ^ & les Ëvefaucs ' * 
A'IifaoefM cbacon dans les principales de leur 
Departeaicnt, comme dans Soifibnif Chaalonsi 
VéiaHiÉd^ Aira»V CmJbatf .i Toanu^ y SetAÏBf 
Jèmnm^êkakMi,yhià^ Boolognir: 
Ainfir S«f^S opc rit iit ' KYêfipis dc^Ntraens, €^if6ffdrK 



Tournay comme Capicale de (à Province, & non 

pas dans Bavay , qui fait voir que les Papes 

t7 conformèrent leur Jurifdid^ion Ecclciîaiti^ncT;^*^'^- 

à celle des Romains , & depuis Reims fut tous-' * '4» * 

iours Capitale des Belges^ & Toiunaj des Neiv 



MiÉÛ Ton a bieaiicu de «Cféire que ces^Chauft 
ieês ont dièvÊûtes pendant- que BaVay^ donnoie ^ v>'. / 
la loy â tonte la fidgiqnepow l!atilitê.des Villes, 
de (àéDoaiiiuiiofn, £t'iioii par- les 1loiiiàios:car*,//. Jeit^ 
fwdMn ifwèfooiér ^a'ihteèffcdtiDlioifi.^ o6a»^A' 
m d'ttàe telle eiti^imre ailé Vill«r^ ' ' 

hiâîre, pluilo^k que Trêves où Reims qui cAoiént 
lors les plus iicurifTanccs dcia Beigii^uc première 



D 



lo Ahbrege de l' Hifldire 

8c féconde qui les aaroient diibibnc à leurs Ville» 
inférieure», dont la commodité leur eftoît bien 
plus importante que celle dfime Ville abandonnée ' 
de laquelle on ne htfmt que bien peu d'eftimC) 
fLS à (|at inefiiir on prcfeimt TcNirnay. « • * 
€k,4,tu6 Q^oy quHl eh ibit l'aotiquiti de Yalaioic»* 
lies paroit prefquc cgalemenl de l'imè ôii del^w* 
trej J'en U\(Éé cependant la decifîon aux plus 
efclaircs, & paffc de Néron au règne de Valenti- 
nian^à caufe que dans cet inrcrval on ne peut rien 
attribuer â cette Ville de plus, particulier qu'au 
relie des Gaules^. 
l^ÊU^,'tA ^^'cntinian S9 Empereur des Romains .l*an 
«. I * ^6y, de nofb-e Salut & le 9 ^ de fon Aegne, •von- ^Sf 
' ' lanc affiairev rËiDpire d'Occident contre Tincur» 
iion des- Allemao» & des Barbanet». fit fortifier 
fies limites, & trouvant IrChaftean & la Vilace 
d'iiBRAIONIACUMÎ>ibn gré, il la repart 
* 'Se là. fit entourer dé murâillesi, & pour Qnn|iie 
de l'cilime qu'il en fiiîfôit^r voidât qu'au lieu 
d'Hermoniacum elleportaft fonnom, l'appellant 
VALENTINIANA,(qnc l'ufage pourabbreger 
dit VALENTIANA , & en François Valen- 
60 ////?. <^cienncs,) il luy donna pluiieurs beaux Privile- 
r^l.i. i.c.% gçj^ ^ entre autres celuy d'afyle dont elle jouît 
chX /^.encore à prefent : il fit abatte l'Idole d' Y S IS 
6ï jhfl. qu'on adoroit fur le Mont d'Aifin, & brifer celuy 
A x^^i'^ ^* VESTA oùfe gardbit lefeufactc & cter-^ 
6x AuLm^ndj qot depuis fmît anxChreftiens ^1 d'Egiiie 
^ * -;+con(icrfe ï h Vi«ge. 
». I Cette 
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'.deVédemennes. ii 
Cette Ville p<mr laquelle cet Auguftc Empe-^^ ^ 
fdiravoic pris tant de ioiir, fut ^4- ruinée aprés^^/,/./ «^4 
la mott & tavagée par les Hunt, ibus le Règne de ** ^* 

}t| fini Fib GRATIAN l'an 383. 

Elle (biiflSit bien davantage parle déluge des 
Alains, Saèves & Vandales, qui rcnveilcrcnt^f ^ ^ 
les plus beaux édifices, Se mirent tout qu^^ ccn-^/^^^* J* 
dre l'an 406. les Soldats Romains (c révoltèrent 66 i/ (ùr. 
dans la grande Bretagne ^7 contre Honorius 4/ '^-^ 
ibus la conduite de Conllantin qui sVmpara d€m.6mldjim 

407 cette Ifle, des Gaules & de l'Efpagne , l'an 407. 
mats tiois ans apics, les Troupes des Côtes Mari- 
tunes loy ayant nibiès:gatnUbnt:cn pièces, j): 
. ' s'eftant revoirez contre luy, donnèrent lieu iaux 

Allenans de Franconie, fous la conduite de^s n>ji.d* 
Pharanond, de profiter fi bien de leur defordre,!^'^/*'^*^' 

4i9 J!an 418. ^p€ CIddion ^ Gm Sncceflèur pafià le 59 k i»^- 
RUn, prit U Belgique preâMere^fe rendit Maiftre^' ' ^ 

4JI 4'an4a8. 29. 3b.&: 31.de Cainbray, d'Arras, de * ' 
Tournay, de Valenciennes *Sc de tout le I crroir 
de Fanmars , 70 de laquelle il abolit la jurildi- 7° 
ôion, & pou (Ta fi avant le bonheur de Tes Armes , *^ \ 
qu'il fubjugua prefque la Gauje Ccltij^u^ »v qui * 
cft entre 7^ la Seine & la Loire. 'jvJh.Ht 

MEROUE 7» Heritierde/es ConqueAesy"^^^"^ * 
.donna Ton nooaàjgJ^^i^^'Pfieiilîers Roy$,env- 
ffSàv^ Attik de r-avagçr le T^i^e d^s C^ulesr,, ' ^ 
iioniM il «Ypit fritÇ;ii^ * ' 

& JailSl fya^ym^à QÎ^Milni;. de Çloùi^ 
IcGrand. ...m;.;;.,. - 

.^■» I R E G- 
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Il ^l>bregi de l^MMn 

Con(m de Clouis, Fils coramc;ccfOM de Richan 
It^/Z'^ Roitelet», ouchefs dc^Fran- 

jfc^ ^çoi8qui accompagnoi«iitP|iaraiiiond,ciitpoLirra 

isv. 8 » nt tioamfcr Royaume de Cambray, à caufe 

m j.a T' * ^""'^ "^^""^"'^ 4^^' ^"^cvelit le Terroir 

débauches Se Ion opiniâtreté â 
#.f * ridolatnc, rit que CLOUlSluy déclara la guerro, 
■ le prit danf une bataille avec fon Frcrc Richairé» 
leur fendit la te(k a tous deux de laproprei^oe» 
& j'aflcura par ce moica dn Royaume de Cm- 
bray & 4e fa dépendance , dans iai|adle eflait 
Vîd^chtteiiy vefs'r«i49^, &4^7. dcpim cette 
réunion , les Oanks changeieiit loirs noms tn^^ 
cclny de FRANCE. 

Son Règne fit revivre 7* le» Chreftiens qui des 
r .t.'.^^^^/''^'" Temple de Vefta, confacréà la Vicr- 
gc du temps de Valenrinian, rebâtirent au meA 
me lien rEglifedc l'Holkllerie dans le Chafteau, 
. ^ à rhonneurde Saint Gilles que la Ville prit pour 
^14111^^'''''""' ^ 77 neftoit pas moins . 

• t ^ vogite de ce temps que celle de Saint Demi 
I eftoit en France ; elle fot dite de rHoftelterici 
78 i( mot <\Mi fignifioit lor» i7« Hofpit^} -) d'auéant 
. . ^ ^"IP^^ charité en y entmkhtplafieuiv paim«i 
iltTî^^*^"'^^ î^i^^ft 'a pitÉ«cft«7^ic la pUs ailden^ 
lieEglifc dédfttd^ yiltev'âc le prcmKJr Saint qui 
yïiit honoré,' ^lifi que par préférence la Ville 
Ta choifi pour fon Patron, v 
'^''"•^ . Les 
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iè fVênckimes. \ ly 

Les murs du Chaftcau ou de laForterefle de 
Valcnciennes, qui turcat avaiit &: depuis Valen- 
tinian, '°borcioient l'Efcant au Septentrion, j^uf-So iS*^. ifc 
qucs à bien prés du Pont de Ncron, pafToient 
Placcttc , ]a braderie au bas de l'Hoilelleric, &^J)-r.'r*f;V 
le long de la petite Rivière qui elt entre la rue«""^-^§? 
des Anges & de S.Frauçoi», alloienc vers la ruc^ JI,'^ ' 
Pierreufe fe rendre à tEicsmt prés du Font dei 
Chartrien Et voila ce qu'on appelle encore lé 
Clnfteaa Sùntjeàa^ i omfe que fon Eglife fut . 
baffie daot k ChaOcan* 
^11 Cloàw k Grand HKmnir vcn l'an Si^ik ^(Stir.iitK 
laiifii (ba Royaume à partager à (es Fnfans ^'^'J^J^^' 
Clotairc eut le Weft-R) ck , Nmitric ou Fvoy- 
aume d'Occident, & Thiery eut TOoft-Ryok 
Royaume d'Orient ou d'Audrafie^ Il ne faut 
pas s'eftonncrdcs termes de cette divifion , puis 
que les Pvoy s d'alors ci^t Maill:res de laf rance 
& de la {plus grande Partie d'Allemagne , par- 
loient encore k laags^ des LieiiX} d^oa ils 
«ftoient fortis* , , 

Thiery «î»- ptemier d'Aîiftiafic, tint ^^8^^^^^^* 
Cour i Meta , ^tbaflic ài Vglepdeivaeslai ^nde^. ^'il ^ ' 
Eglife de Saint Vaas ^3 h Haute , (confacrée par^s^^'r^ 
Smt Àubert ) 8c première Pafqifle de ccttç Vilk;''^*^'» 
de laquelle ^ le' Cure précède le^s ^autres tant de 84 /êi.f, j 
Vim quédè Tautre Dîoceie pour fon aiuicjuitc,^**^*** , 
-cette belle Eglifc dura ^5' iufqucs à l'an 1527.5^ ifo.^.'^ 
^ue l'Empereur Charles V . la fit démolir, à eau rc<^^.<^«. » 

-ipic foàiVaiâjaiii.fiftoit.tfop .g^4Qd & trop prés 

hp. du 
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14 . MngidefiH$/hm 

du Chafteaul d'Anzin , où eft â prefent ta Cki- 
• dcHc que LOUIS LE GRAND y a fait bailic 
Tan 1677. 

jêH.dtK' Cîotairc ^^ après la mort âe Ion Frcrc Thîery 
Al' S'-S^ 1;., £j,fjjn5 rç^j^j^ rAuftrafie à !a France, 

& laiflant quatre Fils , y laiflTa autant de Koyt , 
Aribcrtle init dcFaris, Contran d'Orléans, Cil- 
peric de Soiflbns, & Sigebert de Mets pa d'AiH 
ftraiie, TEicaut divUbic ce dernier d'avec celuy 
de SoifTons, en forte que Valencîennes avoit le 
«7 JWbpdc^ d'AiiArafie» & le ddà de la Rivicte ^7 da 
^'Si* tenementdcFraiioeou de SoiHbnsjdc lamanicre 
que la îuiifHidîon Eode&ftique de Cafl9biay*& 
d*Arras le partagent encore à preCent, t 
Les chemins Militaires de Bavay doivent ( à ce 
88 //.<ifr:<îu'oncroit)lenr réparation à Brunehaut 88 Fem- 
f,x^A.mmc de Sigcbcrt, de qui ils retiennent encore le 
nom jufîï bien que de ccluy <îui les a commencé ; 
La mcfchante conduite de cette Rcyne après la 
t9 ff'fi. <&mort de fon Mary , ( que ^9 ired^onde conofr- 
«^'•if-^bbe de Cilperie fit affaffiaer aa iiege deToufw 
nay , ) fomenta tant de gûenc entre fes Enfans. 
qu'elle fe perdift-ftià race cftaat eftemte. Si* * 
l^^^^aotatie IL Fils de Cilpericiiit dedarè Roy de 
France, & ion Fils Dagobert de l'Aquitaine 
après la mort de (on Oncle Ai^hert , ahivécî l'-in 
01 HJiV-.éoo s. 91 Gcry Evcqnc de Canibray vivcïtt dans ce ^ 
,t I «.-f J(4 fjç^Jc &itit à Faflmars,9^où par fes prières il fit rai- 
91 ik racnleu 11 ment brifcr les chaines de deux Efclave». 
^iHdeF: Dagobcrt 9i ejxt deux Enfans ^ Cloùis &.Si- . 
^'''^•^ gebcrt, 
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de Palemermes, 15 

Î;ebert , le premier ent la France > 8c le (ccond 
'Anftrtfié dans hcjiieMc cik>it Valenaennes , 
Sîgebert vefeut ii (excmplsûteinent y «pi'après fa 
éf% mort arrivée Fan ât^^Al rat mis aa rang des âaintS) 
il Iidl& foir Royaume à Toû FHsDagobertL Mab 
Gritnoald Maire de fon Palai» vootant avancer 
fou Fris fur le Thrc^nc, hc razer fim Souverain; 
renfermer dans un Monaftere , & le traita fi 
mal que les François en eftant indignez, le livre- 
; rent à Clouis qui le fit crever cnprjioiu * \ ^ 
La France & r Au ftrafie furent rejointes- encore 
un coup fous 94 Thiery Uls de Cloùis IL par la9+«î^^^ 
mort de ÊesiFf^efca lâûldcric & Clotairc» I j^nci.^».; 
étf; 667. & qùoy que ces deux parties ne pcconnoif- 

fiîcntflnsiqiifjaB ihefi]id.iCoyy les Maires du ^^^^ 
Itts 4t dùrque 9f' Royaume lic laiffoient pas de^ , ^ V 
ftiimteiMr diacaiir ÀiyUfimâîoo de fa €h^ 
m Imflia^ciwdit ajinolt aandu héréditaire 9^^^^ 
E B ^ OAN enr ffancc, P E PlNde Haiflal ^ • * * 
petit Fils de Saint Amould.98 ea Âuftiîafie> aveç9S«-^ • 
Martin ion Coufîn. 

Ebroïn 99mal-traita le Rov, & Pcpinde Hers-^^** 
tal roulant le vangcr perdit h bataille prés de 100 «-^ 
Laon, où Martin hit tué par l'infidélité d'Ebroïnj . 
que Ermenfroy Ât mourii: enfuite pour f«a>o'»*4* 
impiétés Van 675- 

Deuxoutfob ans*a|iccs-Fepin touche dti mal- > , - ^ 
hêur deoeuxqnclamaltced'Ebroïn aVoit chaflc» 
fuppliatkRoy4c»* vouloir foufltîr leur wiùir^^^ '^ 
& la poflcOba de toits MoiSé Le Roy Thiery 
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i6 Mr^ de i^Hifioire 

foliatè de Bertairc qui avoit fuccedè i la Manie 
de France par la mort d'Ebroïn , ne luy ayant 
donné ancune ùÙMhSàon fur (k demande, 
nfia tellement Pépin que ne pouvant digérer une 
telle injuftioe) il leur fit la guerre^ gaigna hlxh 
tMlle aux Vermandois, prit le Roy dans la mcflce, 
Se vint vidoficux à Vakncicnncs,oii pour renier* 
cicr Dieu d'une tc Jlc viôoirc, il fit baftirTEglifc 
joiBftaUioi de Saint Jean dans le Cka(^u, ficfortihala 
lîf/'* Ville îan 687. ^87 
Ceux qui attribuent cette fondation an Roy 
Thiery> 8c ceux qui la croient de Pépin, ont 
lemenc railbn y car encore qlie i^epin eut pris Sm 
Roy en guerre, ce n'eiloit que ponrJf» tirer dé >^ 
IVfclavage des Maire» du' Mak de Fru^pr^^dé 
qui il n'avoit combattu «pe raittiiorité, aîofi ké 
Mûoafiere fut hifti par Pépin dé Nerftdf 6m 
' les aufpices du Roy Thiery après avoir' vàincn 
^^^'^£on rivil, ou l'on mit des 104- Chanoineil^, qui 
■ • y furent l dpace de foixantc&un ans. 

Cette défaite rendit Pcpin Gouverneur abso- 
lut du Rov & de tons fesEftats, fon Fils Charles 
îkîiîif^^^^ Martel iuy lucccda dans la Mairie, -fit cou- 
? ch. I ronner Clotaire au lieu de Cilperic^ mais Clo- 
"■^y'^ taire cftant mort, Cilpcric fut rende fur le Throf- 
/.t/^ilînfq^vJ^y eftoit dcùi C'eiè ce ><x^ Charles 
%%kÊfm Martel qaifcfiifa h Cônraimê qa^onkiy oftdt^ 
dîÊmt qu^il vabir imieox coniiiander anx^ Royt 
* 'que de l*dlre , Se qui rmfit fi bmexsK f9t9»r 
to^Mmcelebre déroute «>7 d'Abdiraove & de 385000. 

Sairazins l'an 733. , 735 
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Ses Bils CarIoiDaii\ac. ?épio« fii<iî«dci«ût à 
749 fa Charge , Carlooum ic fit Nfoîne Pan 747. Se"' 
lûifa le Gouvenicftoient entier à Ton Frère Pepîn 

le Bref ou le Petit, ce Prince fit augmenter l'E- 
glife le Convent de S. Jean , &: au lieu des 
ChanoinelTes y plaça des ïopChaauuiesSccnlicrs^^i^**^ 
Tan 74y). Se fit lors baflir TEgllfe de S. Gerv qin»,^i 
(ervit ieulc de Paroiiie en dc^^^^de i Llcautj^^j^^^ 
ainfi que S. Vaail la Haute le fervoit au delà. ^ 
. Cette mefine année S. Aldeboot Comte d'O- z^». Lie, 6 
firevaat, & Sainte Reine fa Fenmie Père ScMcrc"* ^ 
de aie FUleSffiDOïc haOÛT l'EgliTe & Abbayem p^-z 

' de Déîiam pour les y plaw^ &«ù S». Refroy';/^^^ 
loir FUIe aînée fbc Amflê. 

Le « Goavcfnemcttt dePepîn fut fi applaudi 7^ 
des François, & la pauvre conduite de Childeric//;/^ , ^^,5 
(i defaprouvce, qu'ils choifirent PEPIN pour leur*- 7 

7^0 Roy l'an 750, il mourut l an 768. heureux en 
déthronant la race deMeroùc d'y laifler Charle- 
magne ion Succeileur digne de fes Royaumes 8c 
de la Nation qu'il commandoit. 

771 Ce Prince "3 eftoit à Viakociennes ratt'77 

quand on luy^apporta la nouvelle 4e la mort de-, *^ * ^'^ 
fim Fteiié Catloman , &.la retraite de fa Vevvfi 
SL dcfcà Enfiins èii Itadic; Ce iiit en cette VU!» 
àih ttieut- la ;oye de 'Voiri éncotê. un ôwp rénoii! 
Id» Royaumes d'Auïhti(ié 8r de Frafikce' lous.uné' 
Mouarehie de laquelle il eltoit le Matihxv&ioù' 
il convoqua pour la première fois les Grands de 
fes FJk'ts pour venir luy prêiier le lèrnierit de; 
âdelité. * C - Saint 
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i8 \Mfe^ di i^Hifimn 

Saint SMiive ^M* natif de Guienne Eve(quc 
.7*9 d'Ahgoulefme, vînt prefcher à Valenciennes avec 

fbn Compagnon, & pafTant i demy licuc de cette 
Ville au Village «Je tàrcnna , pour y chanter la 
Meiïcen Pontihcal, S< prefcher dans l'Eglife de* 
Siinr Martin, il y trouva G EN A R Comte ou 
Gouverneur de Valenciennes pour le Roy, qui 
aprcs l'Office le regala d'un fomptoeux dtnè, le 
repas & les compHmens Bni» de part &: d'autre, 
le Saint fe mit eb chemin pour aller à Condé : 
Winegard Ftkde ce ôoovemeor) Gentilbomme 
mal çonditiontiè qui manquott tousjioan d'ai^eric 
pour fournir' â les débauches , ayant pendant la 
MeHe jette la veùe fur les ornemens ponttficiux 
derc Saiiu Evelque, l'alla rencontrer fnr la route, 
St luy dit,qu'à deux pasdc lailavoitua Village 
où il y avoir une Eglife à confacrcr, s'il vouloit 
luy faire cette grâce qu'il luv en feroir bicnobli- 
iisMmgc i Le Saint "5" infpiré de la trahilon luy rcfufe - 
•7*4 J'y aller ^ Cavalier le preiTe^le Saint y refiftc : 
Mais Winegard voyant que les. paroles n'eikiient 
, plm de faifon, le fait emppignCr brufquesicnt 
, par fes^ Valets» 8l rcntrainer dans fon Chaftean à 
Beowïaige avec ion Affifiant, 011 il fe faifit de les 
ornemens^ •& fiir tout -de Ion Calice , dont Potf 
fut emploie depuis à dorer la ièlle & lefreià de> - 
fbn cheval : Pour couvrir ce larcin, il commàtida» 
à fon Geôlier Winegaire de le Jefiàire au plu^ 
vite de ces Eftrangers, qu'il exécuta en leur cou* 
panclateileàtous deuxàgraadscoupsdehâches», 
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& le» enterrant dans une eftable, ( qui dq>uts 

fiit changée en Eglife Paroifliale de Beuvraige , ^ 
l'un deflus, l'antre dclToas en forme de croix , 
qur fit que ne fçachant pas le nom de celuy de 
deilbs qui eftoit de travers, on le nomma Su pcrius. 
Cette adion malheureufe arriva à Valencien- 
79^ nc8,ran 798, pendant que le Roy eftoit M<î oc-^^^^* 
eupé à conter les Viâoires qu'il avoit remporté d. 7 m. % 
contre les Saxons^ Danois, Huns, Grecs , Lom-**^'^»'**' . 
bards & Sarrazim» qui fut caufe qu'avec ;uitice on 
luy donna le nom de Grand ou de Magne, Se 
qu après avoir (ecooni ^Italie, les Romains &le 
Papje Léon charmis de (es vertus 8c de (es viûoi- 
ré^ y le faluerenc Empereur de Rome le jour de 
Nocl de Tan 800. 

L'Italie eftant appaiiec, ce "7 Monarque rc- 117/2^4»» 
vint en France fur la fin de TEfté de l'an ^^oi.''7*-y 
où l'Ange { à €c que dit I hi toirc, ") luv infpita 
de faire chercher les Corps des Saints Martyrs â 
Valencienne» , il y envoya promptement des 
Commiflàijres pour en informer fur les lieux, qui 
n'eurent pas grand peine de les deicouvrir j auifi- 
toft l'Empereur vint à Valenciennes, fit mourir 
Wtn^ard& Wixiegaire après divers iuplices,& 
G E N A R D pour avoir toléré le crime de (on ' 
Fils fut chaftré, aveugk, & privé de iès Eftats, qui 
furent donnes à ALBON ; Lu incfme temps 1 18 di 
on alla à Beuvraige lever les Corps "9 des deux^*'*^^ 5 
Saints que l'on trouva dans la aieime eftabîe de 1 19 
la manière dite» on les chargea fur un chariot ti ré ^'^^ ^- > '7 

un 
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20 Abhf^ di I^Hiftim 

d*im Bccuf - d'un Taureau pour les >iiletlef cfaite 

rEglifc de Saine Vaaft hors de la Ville : mats 

quoy que l'on pût faire, il fut impoflîble de les 
bousjcr, il hit oiiionné de les mener dans l'Eglife 
de Rriiav, mais inutilement, le chariot demeurant* 
toujours immobile; 1 Empereur ne fçachant qu or- 
donner, fit laiflTcr les animaux, qui d'cux-mefmes 
• les conduifireut par la Ville dn>ic à l'Ëglife de 
Saint Martin au Village de Bremia, où le Saint 
avoit prefché avant Ton martyre. 

Enconfiderâtion decë minide rEmopereur fit 
120 Hi <«r|,aftîr line lio Eglife contre celle de h Paroi&> 
^ '^où il fit mettrelesSaintt Corps, &^es Chanoines 
. pour y chanter l'Office , ( à la place deiquds^ les 
Religieux de Saint Gery furent eftablis Tan 
-I I I 9. )Ce qui le fit refter quelque temps à \' alcn- 
ciennes, & luy donna lieu d'y convoquer une fé- 
conde fois les Ëllats de fès Royaumes > dequoy 
Valcnciennes fe glorifie. 
rXTt^ Deux Dcmoifelles de la qualité la plus 
»,*^ * ^eflevce vinrent fe plaindre de leur propre Frerèj 
(que PHifloire qualifie Da<^ & des premiers Fa» 
vms de rEmpereor, ) pour r'avoir l'heiicage 
que leur Pete leur avoit laifli : Le Duc qui ne 
vouloit rien rendre» dit qu'il n'avoit pas un poàce 
de terre à fes Soeurs, elle» teclament la Juftice 
de l'Empereur , qui ordonne fur le champ à fbn 
Favori d en faire le ferment fur le Corps de Saint 
Sauve, qu'il accepte, & eut à grand peine achevé 
fon parjure, que lefaiig luy fortU des yeux^ des 
^ oreilles, 
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Â€ Falenciennef* . if 
oreilles ) les entrailles du veticre, 8t qu'oiï le vit 
crever for i'henre en prefence de toute la Cour: 
Des chofes'auffifurprenantes arrivées desmerite? 
de Saint Sauve , firent changer avantageufemenc 
le nom du Village de Brenna en celuy de ce Saint ^ 
& rEmpcrcLir ayant aclicvc de mettre ordre à 
fcs affaires, laifla Valencicnncs pour aller dans Ton 
agréable lieu ^'^'^ d'Aix, où il mounit le :i8. dei^»-'^*^ 
814. Janvier de Tan 814. regretté de tous les bons"^ 
lujets. 

Son Fils LOUIS LE DEBONNAIRE luy 
(iicceda en tous iès' Royaumes, excepté celuy i^i ff* de 
d'Italie queCharlemagneavoît reièrvé à Bernard^ ^ 
Fils de ion Fib Pépin $ A fbh événement à l'Enn 
pire,' il envoyai Vadenciemics le Comte Beranger 
qui fit refaire le>*4Pont de Néron qui tomboit "4^*^ 
en ruine Se après beaucoup de Guerres contre 
.8+0 fes Suiets & contre fes Enfans, il mourut l'an S40. 
laiffant le tout à LOUIS, Lothaire 8c Charles 
le Chauve, qui au lieu dWoupii leur différent,,,^ 

{>ar la mort de leur Perc, le rallumèrent plus crùçl- 
ement que devant : LOUIS dans la crainte que 
Lothaire n'envahit TEmpire^ie joignit à Charles 
le Chauve, & donnèrent une Bataille prés d'Au- 
xerte» oii la mcflèe fut fi fanglante, que h^^^iMim 
France perdit prefque toute (a NoblefTe, &fiitfi 
aflS>ibliede ce coup, qu'elle eut depuis bien de 
la peine «*7 à fc deflèndre des Normans. » xjMm 

Après bien du fang épandûles Frères s'accor- 
dèrent, Se firent le parcage de l'Empire, en iorte 

que 
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que Loub «at toute l'Allemagiie» Charles le 

Ciunive la France Ocddentale, & Lothairç le 

coftc qui r^de TOrient avec lltalie & l'bii- 

pire. 

Charles Se Lothairç hrent une afTemblée â 
Valcnclcnncs en Novembre de l'an St;^. pour y Syj 
régler ies alTaires de leurs Eilats, a caule que cette 
Place leur appartenoit â tous deux : Les chofes 
sedant brouillées de nouveau l'an 854. l'Empe-g^.^ 
reur Lothai re tint une aflèmblée générale en cette 
^^•^ Ville, où Charles le vint trouver pour ménager 

iès amitiez ; L'Empereur mourut l'an 855.&fitg^^ 
trois parts a fes Enfans, LOUIS eut l'Italie & 
P£mpire,Charle$*futRoy de Provence, & Lo* 
thairele fut de la France Orientale, qui pour la 
i|o A».7diftingucr de l'autre fut nommée «3oLot-Rydt, 
Royaume de Lothairç, Lor-Rcgne ou Lorraine, 
dans lequel la partie de Valeucicnnes en deçà Je 
l'Efcaut elloit compfile : Ce Prince eftant dans 
Ihid. & Çqi^ ï^i Palais Kovaî à V'aknciciuies l'an 860.860 
1^2 i/i. fredonna un héritage pourM- rcntreticn des Lumi- 
j^^fenc. ! 1 naircs de l'Abbave de S. Deuis en France, ou ion 
7 HCoufm cftoit Ai>lx . ^ mourut l'an 869. ^^9 
Si on en crosd la Tradition , ce ux de la Ville 
15^ Hi. (^rachetèrent ccrte »3î partie de l'Abbaye de Saint 
^^^'^^^Denis l'an 1 37^.. pour ^.former leur HoAel & 
i^&i ^.autres commodités publiques , dont la Cour de 
S. Denis prés des Prifons Ccrt encore de mémoire* 
Les Palais Royaux defquels on parleradansla 
deuxième pat tie,&: les alTeaiJblées fréquentes des 

Empereurs 
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Empereurs &: des Roys> marquent i'dlimc <ju'ii$ 
faiibicnt de cette Ville. 

Le Roy Lothaire*î4eiit à peine fermé les yeux ^ 
que Charles le Chauve Ion Oncle s'empara da'*'-'**<*-^ 
Royaume de Lorraine qu'il partagea avec Louis**' 
d'Allemagne^ an prcjudkc de l'Empereur Louis 
ion Neveu Frcrc du Defiint , qui par fa mort 
arrivée 4. ans après, fournie Toccafion à Cliarles 
le Chauve oudgré les elferts xle (es Neveux &^ 
ion Freire, de (è &îre £icrer Empereur à Rome'3^^*** l 

87 j par le Pape Jean, l'an 875, mais il ne Joiii t giicres 
de ion bonheur, car il mourut de poifoii à Mail-, 
toûe deux ans après. 

Charles le Gros Ton Neveu, Fils de Loùis'3^*»*** 
Roy d'Allemagne , fe fit facrcr chez luy par des 
Evefques, & Louis le Bègue Fils de Charles le 
»37 Chauve le fut à Home par le Pape Jean, &»37^-^*^ 

S79 mourut Tan 879. Loùts Frère de Charles le Gros 
après la mort de Louis le Bègue (on Coufîn , 
voulut *f ^s'emparer de la France, mais la M9 Lor- ' ? ^ 
raine qu'on hy offrit pacifia le tout, ainfi Valen- ^ 
cienoes luy tut cédé cooune membre de ce 
Royaume. 

En ce temps les "4® Normans, Danois & autres »4'> 7 
Gens du Nort alléchez des Pirateries de leurs 
Compatriotes, & du peu d'ordre qu'il y avoir en 
France, vinrent brûler & ravager en Troupes les 
Fais de delà&de deçà la Meufe, mais Louis lloy 
de Lorraine les ayant rencontré prés de Thun 
en Cambrdis les mit en fttitey& en coudia; plu» 
> ' de 
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i+i/M.7^e 5000. fur le^caman. Un H» aatte Pard de 

Barbares après avoir mis toute laFIanckc en 
feu, attaquèrent Valcnciennes, fonlerent la Porte 
, - . Pifote ( à prefent de N. Dame ) & fe répandant 
: * • en foule dans la Place du BruiÛe ( où eft à prefent 
PEglife de N. Dame Ja Grande ) ils furent con- 
. traints de s'y arrefter par la bravoure des Bout* 
geoU, qui renforcez de nouveaux Combatans, 
prirent on nouveau courage , & ayant tue leur 
Chefytaillerent en pièce <3enx de cette Placej& 
repouflètent vîgoureufanent les autres hors.de 
leurs Portes l'an 88 1. qui pour le vanger mirent 
le feu dans les Fanxbourgs, & cherdierent mlleurs 
"vl^.'*,^^ où s'exercer avec moins de danger. Des os 
. - * ^ d'une grandeur extraordinaire confervez par cen- 
■ : . taincs d'années au Palais de la Sale le Comte , 
' furent des marques de cette défaite , de mefme 

que les Motions, Harnois & autres Armes fort 
i43ifc «.8 antiques que l?on trouvoit H j creuiànt dans cette 
Place l'an 1540. & pluikms Bourgeois y Êùfant 
i44ift.«k8 bâtir Pan 1630. trouvèrent encore quantité . 
d'os de très-grands honunes, &plofieurs Heaume» 
qui nous confirment la meAne cho(è. . 
' La mort de ^Empereur Louis le Bègue, Car- 
Mjî ^'j^loman & Louis reputet Bâtards, "4^ Charles le 
I,, i^f.^ Simple nay après la mort tic Ion PerCv&r mis fous 
* la 1 lUcllc d'Eude Comte d'Anjou, 1 ils de Robert 

Comte de Paris, apporta bien du changement ert^ 
France : car pour appaifcr les prétentions que 
Louis d'Allemagne avoir fur la France» on fut 

obligé 
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obligé de luy -ccder la Lorraine clont il ne jouît 
gucres, & mourat latflànt l*£mpereur Charles ' ^' 
& Cfo« fen Frerc Héritier de fts £ftats,& par-^ , 
tant de Vaîencienncs qui fut rejoint à l'Empire, 

depuis lors tenu pour »47 Impérial, c'cH: à direi4-7^/^* 
la partie de deçà 1 Eicaut, l'autre cftant du te-|^^/ //^ 
nement de France, * i § x 

Empereur Charles le Gros augmenté de 
«4-8 l'AlIetnagne & de la Lorraine par la mort de '4^^ ^' -^ 
^.Efèlics>& l'Enfance de Charles le Simple h^^ ' 
•doimaiit d«i$ la .vue, crut que fes Edatt (ëûxiieDt 
4i liiy«dedi«k'debiefi4attice,&Ven fièprochmer ' 
mWiiSffvmm lie «'eOutt pas fervi YmLttx&foaxtm»^ 
idi«ét.honnéiir, apuès avoir fidt une paix iiooteufe^^*^ ^ ' 
avec les Normans , il fe retira en Aïïemagne fi 
pauvre 8c fi confus, qu'à peine ^5'- avoit-U dequoy lyo/W» 
«88 vivre, & mourut 1 an 888. f 

Amould fon » î * N c veu Fils de Carloman d' Al- 1 y i ihiMm 
lemagne, s'empara de T Empire de la Lorraine où*- * 
edoit Valendennes , & fe fit proclamer Roy de 
France, dont il prit le Gouvernement, & pendant 
qu'il faifoit de beaux exploits contre les Normans, 
Eude»r^ Comte d^ Anjou, Tuteur de Charles ^^'J^f^ 
Simple, fit agir fi adroitement fon Parti, quHl fut 
déclaré Roy de Fraaoe, d'un ^^3 autre cofté le>n 
Comte de Flandres ScqoantM d^autres Seigneurs ' 
touchez du tort qn^on faifbit à Charles le Simple 
leur légitime Souveiaiii , k firent couionner par 
Foulques Archcvefque de Reims, l'an 894. ce 
qui dans la fuite luy attira une longue 8c facheufe 
gnerre. D Dans 
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' If T ty ^^^^ rtvôlutions « H où troi»Roîs travail- 
3 Soient au plus fort à s'aflèurer la Couronne , les 
€.6 m. I . Gouverneurs dès Provinces qui voyoient la nc- 
'•*'î**ccflriré que Tôn avoit de fe fervir d'eux podr 
afloiblir le Paiti contraire^ n'oublièrent rien pour 
ellablir Icufs propres intcrcfts , fî bien qu'après 
leur mort , foit en confideration de leurs grands 
fervices , ou foit que les Roys mal aflfèrmis dou- 
taOcnt quelques remuëmens, ou que les affairés 
preiïantes- portafiènt ailleurs leurs penfees , ils 
i^s ^t.dfifs tolérèrent les cnfans dans la poflèflîon da 
^.î$V^Couvenieinéiit <leleu»Peres,demt&ieqaekait 
Héritiers^ qui les tranfinirenc à d^antres^cn £6rtt 
' que leur pofterité les crut leur» héritages, & s'en 

r*?^ f à la fin les Propriétaire»* 

ch. iotiâ.i. Voila le dénouement qui nous tire d'avec les 
fmkfi». Empereurs & les Roys pour nous arrefter à l'o- • 
• rigine & aux chofcs les plus remarquables du 
Règne de nos Comtes que l'on verra dans la fuite. 
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ABBREGE' 

DE L'HISTOIRE 

DE VALENCIENNES, 

HEWIS SES COMTES JUSQIJES A 
!Bmlm Emfermr de Cmflanthi^e, 

PARTIE DEUXIEME. 




Alcncienncs eftoît i an Comte feparc * 

de fon voifinagc des le temps de l'Em- ch. ^ »! {à" 
pcicur Charlcmagnc, qui ctcndoit '^c.àrn.x 
limites le long des ^ eaùes de Mot- ^^^g*^^^* 
chipent, de Loricrc,de Mortmal,de/a8«i»^wff 
la rivière de Selle , &: dans tout l'Oftrevant : 
3 Gcnar& Albon en ont efté les Comtes fous Tes g ^.ir.^ 
Gommandemens, à la manière des autres Couver- 3 
neurs des Places qu'on intituloit Comtes, comme ' 
ceux des 4 Provinces cftoient «ppe1lczDucs;Ce j f^'^'^ 
Comté poorroft bien avoir ptis fon origine dejBÎ 
Régnier, Rageniaire ou Ragnachairc, à^^cactfilf^^i^A 
qu'il fâiibit parâe de fes Eftats,&: que depuis lar4/.xc.8 
décadence de Fanmars d'où elle dépendoit, ^ cette foUo 3x9 
Ville commença de faire figure, & d'avoir des ^^'^ 
Gouverneurs particuliers. - ».4^f j' 

Quoy qu'il en foit,dans la 7 minorité de Charles . • 
le Simple , l'Empereur Arnould s'empara de laj.j!^^ 

Lorraine, 
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Lorraine , &: fc fit proclamer Roy de France , il 
fit fon Fils ZUENDEBOLD Roy de Lorraine, 
qm en donna le Gouvernement â Régnier au long 
Col Comte de Hasbain avec le titre de Duc, ce 
/Vf it « I 8 Seigneur pofTedoit de grands biens dans l'cten- 
^ihd c II duc de fon Duché, entre lefquels le 9 Comté de 
Wiknciciines ciloit compris : Il citoit Fils de 

10 ibi.U. I PvcgniLi ï° Portc-Enfeignc de Charles le Chauve, 
«fe. XI M,\ qiii fncritia fa vie pour la gloire de fon Prince, 

l'an 876. 875 
Les honneurs que REGNIER reçut de Zuen- 

1 1 Ibidem dcbold eurent bientofl » i leur fin, il fut chafîc de 
lie. uni Royaume pour des raifons inconnucs,& aflicgè 

^ vainement dans la Forterefle de Durfos près de 
la Meufe, ce péril échapè, il eut recours â Charles 
le Simple Roy de¥raDce,qui le reçut l*an S 99. 
& Thonnora de (a proteôion , il ne s'en rendit 
point iiidjgiic 5 car ayant pris l'occafion que la 
Noble Oc de LorraiiK- a voit al>andonné Zucnde- 
bold pour fuivre fon Frcrc Louis qui vtnoit 
d'cfirc Empereur, il luy donna une Bataille fi à 
propos que ce Roy y fut tué, & de coup fit 
IX H. de r. IX recouvrir â la France une grande partie de la 

13 âidm L'Empereur Louis ' 3 mourut Tan 9^1 1 . lailEut 912 

fa Coaroime à Conrârd de Franconie* 

Peu après Régnier en fit de mefme , extrême- 
ment regretté du Roy Charles,qui pour les grands . 

14 ^dm fervicea qu'il en avoit receu, honuora H fes Funé- 

railles 
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9^S railles de fa prdence l'an 91!^. Se Tes trois Fils 
Sigilbert, Rcgnierau long Col il. Frédéric Archc- 
vcrqiic de Maycncc, Se fes deux Filles, >sr l'une if/Hàm 
defquelles fut Femme au Comte iTaac de Cam- 
bray > furent auffi honnorez de fa proteâion 
Royale. 

GILBERT ou SIGILBERT fut choifi des 
'^Seigneurs de Lorraine pour les commander en 
qualité de Diic,& ayant préféré le parti de Charles " * 
le Simple à celuv de l'Empereur pour les bien- 
faits que fa mailon en avoit rcccu,il abandonna 
Conrard,& ibàmic Tan 916. lerefte de la Lor« 
. raine i lobeïâànce des François, ce qui le mit en 
telle réputation prés de CharleS) qu'il le fit Duc 
de toute la Lorraine avec tant de crédit , qu'il 
GTCoit des 17 Comtes à relever de luy en arrière- l^ifff;,^ 
Fiefs dans l'étendue de fon Département, 8c dif- { 
pofoit aînfi du rcfte à fa volonté ; Il avoit donné 
le Comte Je Louvain à Ion rrerc Lambert , le 
Comté de Namur à Bcrangcr fon Beau-Frere, le 
Comté de Cambray à fon Beau-Frere llaac , & 
celuv de Havnaut i fon Frcrc Kccrnicr an lonor 
Col il. Ses liberalitez marquent comme il tran- 
choit du Souverain Se du libéral plufloft des terres - 
de fon Duché que de celles de fon Patrimoine qui 
efioient les Comtes de Hasbain, de Brachbant, 8c 
de Valenciennes qu'il poflèdoit â titre dç Fief i ^ de 
ligé de France. • . ^' . ^[l'^rull 

Ces grands >9 avantages ne purent arrefter fon r.4 »• 9 $ i 
inconftaoce , rEmpereui Henry de Saxe de qui H^'^f^^ 

il 
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il avoit cpoiiic la Sœnr nommée Gcrbcrgc, fut 
obligé d'entremettre fcs bons Offices prés de 
Charles, pour obtenir qu'il fut remis dans la pot 
feâion de (es Terres, ce qu'il obtint j Mais a peine 
en eut-il recouvertia moitié, qu'il abandonna en- 
core les interefts de ce Prince, pour fiiivre Robert 
d'Anjou couronné Roy de France. 

10/^/,». f Pour s'en vangcr le Roy Charles l'aflîcgca 
. dans Chcurcmont : Mais cftant environné de 
toutes pai tSj 8>i le voyant extrêmement prcfTé de 
fes ennemis '1 fut contraint d'abandonner le ficge, 
&dappellcr l'Empereur à Ton fecours, qui y vint 
en perfbnnc , & le dépendit il bien dans la Bataille 
donnée prés de Soiflbns,que Robert d'An)ouic 
plus grand de fes ennemis y fut mé ; Ce qui tcanA 
porta tellement le Roy, qu'en cette confideration 

xiOèdm tU^ fournît la France â l'Empereur Henry, l'an 

^^â. ic luy céda toute la Lorraine pour cftre9^^ 
à l'avenir Membre de l'Empire i Valendennes 
eftant lors de la Lorraine, fut oblige de fuivrc fon 
fort. 

Cette manière d'agir ne fut pas approuvée d'un 
chacun, les François la trouvèrent fi infuppor- 
table,que ne pouvant digérer une telle balîcfTe, 
x-LAm^'Hs appeilerent RcKiolplie ou Raoul Roy de 
Bourgogne pour les commander, & fous ombre 
d'un accommodement, Hébert Comte de Vcrman- 
dois fit enfermer Charles le Simple dans kCba* 
. iieau Thiery. 
%^Mm Sigilbert icntiia d'a&ice m fuivant l'Eii^ 

percur : 
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pcrcur : Mais Beranger Comte de Namur qui 
tciioit le Parti de Kaoul trouva moita de I cm- 
piHonncr , l'an 9:^4. ne vx)ulur point le relâ- 
cher n*cijt en oita2[e les deux l ils de Ton 
trere Régnier aur Jong Col II. Coiijce^eHaynaLiti 
a peine, fat-il fo^rii ël^9^^nains dé fon . Frère cju'^l 
ravagea routes fes teri?es aaili bien que celles ()a 
Comte de Hnynaat de qui il tenoic fa liberté j 
Apf .c^sj?Kp^tiQi)i« il Tprit le ?ar<i ^ Raoul* , 
. ; JQfana 0^9 l't^déii^ilcfs Ch^rljes lis .Siofplj^yQpa- ^4 «• î 
riit <i4ns les Prions, dtf Perornie^ l'an p^^^f^Sc l'aç^^^^ 
9 :^ 6 . Rafoul eftant mort; on rappdla Aiigleeerte 

Louis Fils ç|e Cfearles le Simple qui ;$'y . efipif 
iauvé, & nomme pour cela d Outremer. ': : . 

Sigilbcrc battoir toi!s)oiirsJ^' Çampagncj Mai$ '^ï*^ 
les Saxons l'ayant rencontre avec peu de monde 
qui çouroit le Paia, l'an 9^9- le choquèrent fi 
hf^fquem^nt, qu^çAant oÛigç de pre;n4re la fuite 
^ pçn(ànt de rep^iier^ >c. .4.y> é(it |ipyé|, les - i 
Pefcheurs *T trouvèrent fon Corps qu'ils ^Wtçvr r^^Hi^ % 
xeient feçretement; pour pço^^çr^^e la^çiçhçfi^^ 6 * " 

.. . Çèt^ç amorti mit tQiart:0 la l.iQrKifnc> Citron- ifr 
Wç îîl'Emppreqr: Qtto^: fç ?acc€)!fîlmt)da pîff» i^te-^^ 
fim fon Frère Henry de cfc Dueiic , pour le com-"' 
mander julques à ce que Henry Fils de Sigilbert 
f^roit eu Càtat de le ^îoipnuïmder JuV-mçftne ; Çp ... ... 

Xj^çpn:^7 eftpit tpqt Jeûné afvpq idçs iqwajitèsa;/* f.Ti * 
qui faifoicnr p^ç^^p^^^ije^f qfpfffiirli^iWSc .<ÔW * 
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faine i càdfê ^it'ifl dlott Frcre de l*Em|yereiir , 

le jeune Henry prit le tîtrc de la Terre la ^'J plus 
/. I c 1 §tconriderableque luyavoit laifïe fonPcrc, & s*m- 
^oHtft. det\t\x\A 3° Comte de Valenciennes, fa Mere Ger- 
^./,i.f.ii[jej.gc outre ce Garçon eut une Fille nominéc 
' ' Willetrude nuu-iée à Bertout Dac de Bavière qui 

mourut fans enfans , Pan 949. ^1 
^Hifi.de ji REGNIER «1 long Col IL Comte de 
Haynaiit,& les Seigneurs de Lofraine laâes ds 
comniandeaient'd^on Eftrangcr , dutflerent le 
•Frète de l'£ittpeiviir(qui'^ea après fut invcAi 
du bochè de Saviere, ) & en ion ficti dioifeent 
Otton Fils de Ricuin Comte d' Ardcnnes, Grand 
3&/ftf. Il Oncle & Tuteur du petit HENRY : 3* Ger» 
' fccrge fe remaria à LOUIS d^utrcmer Roy de 
France, &: eut de !uy deux Garçons, Lotliaire qui 
depuis fut Roy de France, & Charles Duc de la 
Lorrauine inférieure : Le Duc Otton mourut 
33^' ï*944. & nie Comte HENRYde Valenciennésle 
VM fuivitcfc'prés. • 
Dans ee temps oîi tout (è dirpoibit au remue- 
ment, Conrard Gendre de l'Empereur (ut pour- 
'veu •de'C^ piKJkè, Hugde fé Grâiid Fils At Kt^ 
y,, y \ hert Comte de Paris *fit emprifonrier LoiYis d'Ou^ 
trcmcr & Carlomïin Ton Fils aifiic qui mourut 
dans la prifon de Rouen , Se ne voulut jamais le 
34 n, 1 relâcher que la RçyncGcr berge ne luy eut H ren- 
i 4r • du Làon, qui ièufe kiy rcftoit fîdelle j D'un autre 
' <skM, OcMhièi •fi^oit la guerre â l'Empteréur fdh 
|}eaii4^€fr)^ avok Ibilevi coiitre by Ton ¥A%^ 
. « Ludolfs 
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de T^îlemiemies. 
Ludolf: A la faveur de ces troubles, REGNIER 
au long 35* Col II. Comte de Haynaut, Oncle 3 ^ /^.«.z 
d'Henry îc jeune, s'empara du Comté de Valen- 
dennesy & s'en ûc reconnoilfare Seigneur *y la Reyne 
Gerberge quiavoit fou DouarreS^ en partie Git^6 mfi. a 
ce C6mté>eftaiit touchéeoù elle eRoit renffl>le,ent ^* 
rrânirs à rEmpereur Otton fon Frcre, qui la vint*"* ^1%^ 
fecourir avec g2/Regimens , 37 dont la terreur fit 37 «• * 
relâcher le Rov, & s'cftaiu iouvcnii de la guerre 
que Conrai Javoitofé entreprendre contre luy, il 
le priva de fon Duché, & mit en fa place 3^ Bruuon 38 ihi. n, x 
Archevcfqiic de Cologne Ion propre Frère avec 
' le titre d Archiduc de Lorraine. 

.L'an 955. Louis d'Outremer Roy de France 
mourut Lufiànt ion Fils Lo th aire (bus la conduite 
de la Reyne, ce qui meut l'Empereur &!' Archi- 
duc de ibuftenir leur Sœur contre iès ennemis : 
BninonS^vîntàCaaiiiray ran957.oiifbn Nevea39^-«^3 

Lotfaaire le vînt trouver avec h Reyne pour unir 
leurs forces contre le Comte de Haynaut : Mais 

Régnier ne fe trouvant point aflcz tort pour rc- 
(îfter contre une armée l i puilïantc, tenta l'accom- 
modement, & vint trouver l'Archevelqiic qui luy 
demanda des oftages , à quoy n'ayant pas voulu 
fatisfaire, 4° JBrunon le* fit arrefter, fit inftruire4o /'^*-*'3 
Ion procès j & pour avoi r troublé le repos du Koy- 
4Kime en s'emparant du Comté de Valenciennes , 
ravi & détenu injuftemcnt les terres affignées au 
^ Douaire de la Reyne, fentence d'exil & de con- 
fifeatîon luy fiit prononcée dans le 4> CliaAeauIm- 41 m^n, | 
' ^ • E perial 
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perlai de cette Ville contre laquelle il avoic man- 
que. 

Apres l'exil de REGNIER 11. l'Empereur 
donna le Comte de Haynaut à Richaire, &: le 

é^%m,» 4 Comté de Valencienncs à 4^ Ton Fils G ARNIER» 
à caii(è qa'it eftoit le plus prés Parent aa Comte 
Henry Fils de Sigilbert d'Ardenne; Richaire 
mourut fort peu après laii&nt à Garnier dé Valen- 
ciennes&Renaut iès Ënfàns^ le Comté de Hay- 
naut duquel 51 venoitd'eftreinvefti. 

La moi t de l'Empereur Otton le vieil après le 
couronnement de (on Fils Otton l'an 968. & celle 9^^ 

4j //ï/. <i« Je Régnier II. arrivée en exil 43 l'an 973. fit que 975 

2^'j5|.^les Enfansde ce dernier entreprirent de fe remet- 
tre dans la poflclîion des Ei^ats de leur Fcre,&: ious 
la protection Royale de Lothaire , ils levèrent du 
monde» vinrent en Haynaut, & rencontrant les 
Comtes GARNIER &: Renaut, ils leur prefenr 
tefent la bataille que les jeunes Comtes (bûtinrent 
courageuièment^mais impatients de voir it long- 
temps balancer la viâoire, ils fè jettérent brafqae- 
quement dans la meflée,oîi malheureufement ils 
furent tués tous deux a la journée de Peromie prés 
de Bmchc l an 974. 974. 

GARNIER 11. Fife d^a rtnVr I. fucceda à 
fon Pcre au Comté de Vaîcnciennes : mais fe voy- 
^ ^ ^ant ians appuy & trop toihlc pour les \ ictoricux , 

|t * * il leur vendit fa 44 prétention , dont 1 E m pereur 
Otton 11. difpofa tour nnrrement, car il doima ce 

4r c. ,3 Comtéà 43? ARNOULD Fils dlfaâc Comte de 

Cambray^ 
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Cambray comme plus prés Coufin d'Hcnry,& Fils ^ . * 

delà Sœur deSigilbcrt, & le Comté de Haynaut * -•"'u 
âGodefroy d'Ardenne Comte d'Heinham & de . 
Verdun, Frère de Sigefroy Comte Palatin de ^ ^Z- 
Mets premier Seigneur de Luxembourg, a caufe 
^u^il e(loi r de la MaUbn d' Ardenne , & petit Fils 
d'Otton Tuteur du petit Henry. * 

Les Edëu» 4^ de Régnier ne prétendant rien 4^ ^ > 
au Comté de Valendennes, il fut aile d'en irive-'^* ^ 
(tir Amould : mais pour le Haynaut il falut at- 
tendre l'oocafion £ivorable 5 47 Régnier ÏI!. & fon 47 
Frère Lambert, après la bataille de Peronne, s*e-^*'*"'* 
ftoient retranchez dans le Chafteau de Bouiioit 
fur la Haine , mais la venue de l'Empereur fit 
tout changer, il prît & rafa ce Chafteau , &: on 
donna les terres aux Comtes Arnould & Gode- 

STS froy Van 975. 

Régnier & Lambert 4^ qui ne pouvoient a-^ HfteUm 
tenir un ennemi (ï pui(rant,chercherent du fecours,^* *^ "* * 
& aififtez des forces de Char 1 es Frère de Lothaire 
Roy de France j & de celles d'Otton Comte de 
Vermandois, vinrent mettre le fiege devant Chà- 
teau-lieu ( à prefent la Ville de Mons ) ce fiit 
cependant fans ef&t, car Amould & Godefroy les 
obligèrent de lever le fiege ; Ce mauvais fuccés 
ne leur fit pas perdre courage , le Vendredy St. 

5y6 de Tan 976. ayant trouvé movcn d'attaquer 
le Camp des Comtes ARNOULD <Sc Godefroy, 
ils le firent avec tant de fiiccés , que malgré la 
reiiilence de leurs ennemis, ils les deâîrent entiè- 
rement) 
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'* renient j Le Comte Godciroy y reçut un coup 
, de lance qui le porta par terre , qu'il rcllentit 

toute la vie , Arnould fe tira de la méfiée le 
» mieux qu'il pùt,& gagoa Valenciemies^ui n'en 
cHioit pas loin. 
<49 Ibidem La perte 49 que firent les Viâorieax, les cm- 
•Ji^^'j^pcfchat de jouir pleinement des avantages de cette 
viâoire, aipfi Tannée iè paiSa aûèz l^erement: 
M»s Reenier IIL ayant eu l'honneur idcpoufer 
Havîde nlle de Huè-Capet qui fut depub Roy 
. de France, Se Ton frère Lambert, la fille de Cfaarks 
frerc du Roy Lothaire , ces hautes alliances les 
mirent ctUcmcnt dans leurs ail au es, que fccourus 
yo Htfi.deàQ CCS Princcs, ils iccouvrcrent prciqucf^ tout le 
'^'4pais de Haynaut l'an 977. r^jy 

Godcfroy & ARNOULD eurent beau fe 
rfi/i. planidre, l'Empereur qui ciaignoit que le Roy 
fli/tvc. !. i Lotliakrc ne fe fut jette fur la Lorraine» ooiib 
doucement les chofcs, &pottr s'aâèurcr d'autant 
plus cette pièce, il donna ce Duché à Charles 
frère de ce Roy : Ce coup mortifia eftrangement 
Lothaire 8c les Grands de la France , de voir un 
premier Prince de leur Sang tenir de l'Empereur 
un Fief de fà Couronne , 8c de peur que le Roy 
n'en voulut tirer raifon, les Comtes AilNOL LlJ 
CjoJchay curent recours au Duc Charles, qui 
vint promptement à Cambray, pas tant pour les 
7/;:^. aV fou tenir , que pour vendre les Prébendes, & 
'•^ i '^•^+diiîiper les threfors de l'Eglifclcs Comptes ne 
^ pouvant foufiïir de ièmbldbïcsexcez,feretiieient 

doucement 
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doucement chez eux : mais peu après l'Empereur 

980 ^ ^^^y ^'"^'"t P*'^^ ^^^^ 9^°' ^^"^ forte 
que la Lorraine Septentrionale jufques à l'Efcaut 

reikeroit à l'Empereur, & que l'autre à prefcnt 
connue fous le nom de Lorraine, demeureroic au 
Duc Charles. 

L'£iiiperear n Otton IL moarut Tan 983. ^^-^ ibidem 
Lotliaire profitihti'du écfi»dre «de VAlleins^c,'"4$ 
entra dans laiLornÙAeyfirit la Vitle de Véi-diin, 
Stries Comtes Godeftoy ^ Sigefroy {bn frère 
Yjai s'y eftoient jettezpôur la défendre, il relachtt^ 
Sigefroy, mais Godefroy n'ayant pas voulu céder 
à Kcgnicr IIL le Chaftcau de Moivs , qui eftoit 
la feule pièce qui luy rcftoit duHavnaut, il fut 
. détenu prifbnnier. Se nommé pour ce fujet Go- 
defroy le Captif j 1^ Roy cependant à la prière 
du nouvel Empereur Otton llLle relâcha, & luy 
rendit Ton Comté de Verdun avec la liberté. - 

984 L'an 984. ARNOULD r+ Comte de y^Xcn-^/^mm 
ciennet, ratifia à PEglife de S. Pierre à Gand la'- '4 ^ 
poilèffion d'un Bien qui cfiolt entre Aloft & ' 
Teiuremonde fitné au Païs de Barbant 00 Brach- 
baint. ... 

LOUIS Roy de France, fils de Lothaire ,5T 

5)87 mourut fans enfans l'an Ton Oncle Charles^ 
Duc de Lorraine , fit des eftbrts ellrangcs pour 
monter fi.ir leThrône, qui crovoit luy élire dû 
en qualité de premier* Prince du Sang, mais ayant 
le malheuir de n'eAre pas bien dans rcfprit des 
François, pour avoir relevé iaLorràine è& l'Em- 
pereur 



98 Mrig^ de i^Hsftmre 

pereur au préjudice de la France, 8c d'avoir tenu 

It Parti contraire , ils crurent qu il n clioit pas 
bien de luy donner une Couronne contre laquelle 
il avoit tant tailli,& pour cela, ou pour d autres 
rations, la prefenterent à HUE-C APET, qui dans 
la bataille de l'an 990. ht le Duc Charles pri- 99° 
fonnier, qui peu après mourut de chagrin dans 
Orléans : Son (ils Otton furpris du malheur de 
ion Pere , n efbot point en edat de relever fa 
méchante fortune, tilt obligé de Ce contenter dtt 
Duché de la Bailè Lorraine^ qu'on luy iaifTa pour 
vivre en repos. 

fSB^.iê L*an 994. le Comte ARNOULD voyant ^ 

^^'^'^V'EgViÇ^ de S. Jean en dcfordrê, la fit rétablir, & 
fit prcfent à cette Eglife d'un revenu pour Ten- 
trcrien de douze Chanoines, qui n'y furent placez 
qu'après fa mort. 

57 Aid. 1. 1 C'cii: dans ce ^ 7 temps-là que Bauduîn le Barbu 
1^5" Comte de Flandres, fils d'Arnould le Jeune, fous 
prétexte de quelques prétentions, le brouilla 
tellement avec le Comte de Valenciennes , que 
bien foavent ils en vinrent aux msuns , mais la 
mort de ^Empereur Otton III. & de Régnier III. 
' de Haynaot Payant raflèurc , il profita fi bien du 
trouble oti ie trouvent le Comte Amould après 
la mort de fes Alliez, qu'il marcha droit à luy, 
mit le fiege dc\ ant Valenciennes ,6e la prit l'an 
1003. ARNOULD en avertit S. HENRY nou- looj 
vellemcnt Empereur, qui vint promptemcnt à 
fon fecours avec une puifTanteArmce, accompagne 

de 



Digitized by Google 



de Valenàemies. - i^g 
de Robert Roy de France, lîls de Huc-Capcr, 5*8 Hijl de 
8c de Richard Duc de Normandie, Se forma iî:^,^'^^* * 
fiege de V alcnciennes : mais la valeur de Bauduin 
& des Afliegei ayant faùtcnu l'effort des Aflail- 
làns^leSt. Empereur fWt obligé de fe retirer l'an 
1004. 1004*' 

loof * Le Duc OttonfPnÛKirat l'aii PEm-fp^^^» 
pereur en meime temps invedit Godefroy ^^ml%%^& 
Ciaptif du Duché de Lorraine, mais Bauduin de«.4 

Flandres qui eftoit dans lesinterefts de la France 
( & fort dans les ficns ) ions ombre de ne pouvoir 
foufïrir qu'un Seigneur Lorrain fut prctcré à un 
François, déclara la guerre à G odefroy &: à l'Em- 
pereur plus ouvertement que jamais , fit palier 
FEfcaut à fes Troupes, prit le Château d'Heinhara 

' Capitale du Comté de Burban t pr es d' Audaiarde» 
qui appartcnoît au Duc Godefroy ^ L'Empereur 
ne Tavoit pù fccourir à caufe qu'il eftoit empefché 
à ibomcttre les Rebelles, & à dônterles Winides, 
mais après les avoir raiigé au devoir , il P^ toitût^ ^ ^ 
d'Allemagne, paffa rElcaot avec une puiflinte^j^^V^ 
Armée, & pour fc venger "des hoftilitex que Bau- 
duin avoit fait en Burbant'( qui cil le Paisjd^entre . 
la Tenrc Se TEfcaut ) fit ravager & bruilef toute • • * -^^ 
la Flandres , prit les plds gros Sci^^neurs du Païs * ' - 
prifonnicrs , oWic^ea le Comte de fe retirer dans 
le Chaftcau.dc Gand, où il le tint enfeanéy&le . . ' î. 

: fit devenir fi Couple.» qu.'il vint le trouver à Aix 
pour luy Élire des excuf<^de ia;ConduitC'paÛee, " ^ ' 
& luy remettre ViAencieiines,. 

Lc^ 
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tfi H^,iê Le I3^ic Godefrov le ^» Captif mourut , fon 
*• îiV^^^^ Godcfroy d'Ardciinc luy fucccda au Duché 
de Lorraine, & HERMAN Heczilon fon qua- 
trième fils, eut pour fa part les Comtcz d'Heinliam 
& pluûeurs autres Terres, &; la. mort d'ArnouId 
fon Parent edant arrivée dans ces entrefaites , à 
A.i^.f. la faveur de la proximité & de fon grand cre- 1007 
^ « dit , HERMAN eut le Comté de Valendenncs 
à l'exclnfon des autres qui y pretendoient« 
* HERMAN. HECZILON par la mort d*Ac^ 
nonld -venott dé (accéder an Comté de Valeii* 
ciennes que Bauduin de Flandres avoit pris , & 
6xH$fi. «if que l'Empereur luy avoit repris, la ^3 foumiffion 
'^^•î'f* l^que Bauduin venoit de luy rendre, le bcfom de 
i'avon' pour amis dans un temps ou il le voyoït 
accablé de révoltes nouvelles, & le droit apparent • 
qu'il avoit de foutenir fes prétentions fur Valen* 
ciennes ^ fit que rEm|>éreur laiiTa à Bauduin la 
64/i.f. 18 partie de cette Ville qui cft au-delà deTEfcant, 
t}^,e,'i%<^^ le» îitttrct Aureni» d'Amould relevoient de 
/. 1 ^.3 §1 Flandres , Se que oe Comte tenoit de France : 
t. [f7!^nmukS Heczilon dut fe contenter du Comté 
Ail9.i^À/.de >Vàlaiciealiéfude dèçâ^^1^£(èatft qui tdevoit 
'^Jy^^^'^-de l'EmipiivV^infi chacun paifible dans 

n.-^Part.z^^ poifcnion l'an 1007. Mais la gucnc & la fa- 1007 

H «mine qui .s'eftoicnt fait rcflcntir par tout, cngcn- 
1.1 c R . drcrent une^^S pcftc qui s'accrût à Valcncicnnes 
i» jme lù. n. 6 ce tawt dc violcncc l 'an 1008. qu'à peine pou*. 1008 
68^/ i c. '^voit-on trouver qoelqjtt'un pour enterrer Icsmorts, 

^^mÂeKUn bon ^9 Hermite qoi demenitoit an Village de 
3 ^ S ' Pont 
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Pont au pied d'une Chapelle dédiée à N. Dame 
delà Fontaine, C depuis nommée Fontcnellcs , ) 
fit tant par les prières que le Ciel voulut bien 
i'exaucer, & luy commanda d'aller à Valenciennes 
avertir le Comte, les Magiilrats & le peuple» de 
fiûre une ferienfè pénitence , & de fe mettre en 
prière iiir les murailles de la Ville la nuit de la 
Narivitc de la Sainte Vîerge« LeS. Henniten'cut 
point de peine à les periiiader, ils fè mirent en 
eftat de Kcevoir les faveurs qu'il leur avoit fait 
cfpercr, & lurla minuit du ;om afïïgné, la Sainte 
Vierge Se fou Fils parurent en l'air remplis de 
^gloire & de lumière, fai Tant entourer cette Ville 
d'un Cordon qu'elle couloit aux Anges , de ics 
mains , à la veuc d'un chacun , ^ depuis lors la 
peike cefïà. 

Une chofe H furprenante & fî peu attendue de 
ceux de cette Ville, leur fit faire ce qu'ils purent 
pour fè rendre dignes de cette feniîbleproteâion. 
Us fortirent de la Ville en proceflion à la trace du 
Cordon celefte qu'ils levèrent à mefure qu'ils 
avançoicnt, Se en confideration d'un fi rare bien- 
fait, ils firent vœux de la faire tous les ans à per- 
pétuité j Cette Proccilion ic contimic depuis lors 
à Valenciennes le 8. de Septembre, ou ce ux qui y 
afllftcnt portent un Bafton blanc en nKmoiredc 
cette pcike,cJie eft embellie de quantité de reli- 
ques, & futvie de 4..0U 5 . Abbés, & depuis que la 
Ville e(l à la France, vMonûeur de Magalotty 
qui en eft Gouverneur, l'homidre anffi de ia 
pcefence. F ^oLaoïr 
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70 ^ ^ 7a Lîlinbeft Comte de Louvain avec d'aatrcé 

^^^^ ^ i*i ligue lulcira iineguciit: a l Evcrque de Liegc 
vers l'an lorq. HERMAN Comte de Valen- 
cicnneï prit . le parti de rEvclquc qui v eut du 
pice,où il fut fait pi ilbnnicr de Robert Comte de 
NaiiHir : inais s'citant tchapc de fcs pnfons^ aiii^ 
Qf^ defon FrcrcGodcfroy Duc de Lorraine,il rava- 
gea tout le Comté d'Haynaut qui tenoit le parti. 

Laipbert, & les chofcs Ce pouilarcnt de paît 
8c d^9tttFe avec taat de cbaleur, qae les Armées 
s'eftant rencontré à Florines Gar la Frontière da 
Liège Tan 1015. il y eue un rude G(»inbat,d'oà 10 if 
fortit une bonite paix au moyen que Régnier, 

71 J>» ». ^^'^'^ Comte de Mawiaac, dcuiaiida Matilde/i en 

mariage , fille & héritière unique du Comte de 
Valencieniics , qui luv fut accordée pour finir 
cette guerre; Le mariage accompli , H LR M AN 
7^^1^^'l^q-uitta le 7^ monde, Se fc fit Moîne à Ste.. Venue 

de Vcrdun> l'an i o 28. où il mourttt fort pai aprés^ to^Z 
laiflant à Régnier IV. Je Comté de Valenciennes 
Se de Barbant , de la manière qu'il en avoit joui 

jufquc^ Iqos. 'i » !. ... 

73 H.ft,de-' RCQNIEIR I^..miQiirat73r^ii 1037. laii&iit 
rtt'J'*^ tous fe«^ Siens â rfa fiHe «ICHILDE iqui eut h 

a, <^(2onuc de Haynaut de la luccedion de Ton Perc, 
S{ le Comté de Valenciennes de celle de l a Mere. 

74 2. "4 Cette iicritkt-c fut mariécdi première Noce à 
^*'jr/^*^.Hcrman de Turingc, elle 7 t acheta de Jean &■ de 
^/./. 1 f.i8 Hugues de Valenciennes les prétentions qu ils 

âiircttônt eii^qiiilttc4e Parent du Ceinte Amouid» 
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Sii la partîe de ce Comté qui rdevoit de l'Em- 
jpîrc, t^^tetcnamt poùr ètnc rOftrcvant avec la 7f ^¥ ^ 
partieaui eftoît audelà dcPEfcaut^qui relevoienc «./yô/.^jid 
• èth FEàldlres , de qui les Comtes la tenoient de 77 ^'^ f- ^ 
7« France, & outre ce les 79 Palais de la Ville avec ^.^^^^ t 
le titre de Châtelain qa ils rclcvoicnt d'elle. r. j«. y $ i 
8® Bauduin de Flandres avott pris fur Herman J^''*''^ 
de Turinge Ton premier Mari, le Château d'Hei- ^.^1.1 1. 1 
nham prés d Audenardc, & le Burbant Flamand * ^ 
^ui avoiûnoit la Flandres : Herma|> de Turinge ^^i^/ia 

Îifit^n'aîmoit pas d^avpir affaire avec un ennemi "•4 
1 voifîn & il fort, trouva qu'il luy icroit plus 
avantageux d'entrer en accommodement, & pro- 
jK>ra de lôy laîflèr pour toasîpors le Brachbant 
on.Burbottt Flamand ^'tl luy avoir pris, pourtea . 
qu*il luy cédât eh édnnge le droit qu'il avoitfur ' * . 
rOftrevant, & lur la moitié de Valenciennes ; 
Bauduin 81 le trouva bon, & le Traité fat conclu 81 4» 
du coiil cntemcnt des Eftats rcciproquc, de mefme ^-f' 3- l 
que celny qui fut arreftè entre les Seigneurs dc"*^ 
Haynaut Se ceux de Valenciennes, 011 les derniers 
cédèrent ce Comté aux héritiers de Ricliilde 3x/ft/î. 
& à la maiion de Haynaut, pourvcu que le Coraté^ «c, 4.i».t 
de Valenciennes demcureroit tous^ours dans fes J 3 p * j 
privilèges, diftingnc de timitès^, & ne ferott jamais ^^J^^à, 
confondu avec le i^aytiaut \ Voila '3 comme ce Uv, i ck, iB 
Comté entïa dans cette Maiion, tant jpar droit de J ? ^ 
ifucoçffiôn^ due par lès acliats,& le d^lfcr échange Y-lt. % 

en filé fàk âvééfe'Bn^^ Flamaiid, "pour 1 3^ 
Iç^icl du depuis les Comtes de Haynaut en qujr- J^'^ 
" ■ ■ litc 
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11 te de Comtes de V alcnciennes, ont relevé l'O- 

84F xf. 3 (Grevant ^+ Se Valenqennçs ea partie taunediate'. 

*fx c. 8 ;T.a ment de France. 

, If'* * childe, vint à Valencienncs l'an io49,oii ilbentt 
la Chapelle de St. Michel hors la Porte de Monif 
démolie aa fiege de l'an 16^60 / 

Je penfe que œ n'eft pas fortir du (iijec de 
dire un mot du Brachbant ou Biirbont , c|itî s'e* 
8^ * ftend depuis Condé le long de TEfcaut, jufques , 
J^J^^J '^ aux: environs de Gand & de Tcnremonde, 8c 
depuis cette Ville le long de la Tenrc cottoyant 
le Comté d'Aloft: juiques à prés de Coude : 
8^i/i/f. 87 l'cfpace qui cfi: depuis Tcnremonde jufques à 
ch.iStù.^^^ petite rivière de lionne prés d'Ecanafïc, fut 
fart. xc. 4 cédé au Comte Bauduia de Flandres pour l'é- 
Jg*"^*^^ ^ change de Vadcnciennes^ 88 mais le Païs qui eft 
r.4».4$x depuis laRonne jufques à cette Ville où font les 
Villes de Condc, de l'Euze Sc d'Ath en partie 
avecleurs dépendances, (ont demeurées annexées 
à Valenciennes comme devant» &.à la difierencc 
$9 de 89 du Brachbant Flamand fiit nommé. Burbant , 
^4 §\^^t ^ pr^^ent connu fous le Doyenné de Su Bnce. 
90 njf. i Les 90 procédures de ces Places venoient à Valen»- 

ciennes comme au Conieil lunreme de leur Prince, 
«.451©'., 1, 

kufindu^ qui ;ugcoiten9» dernier reflbrt ^ l'Oftrevant, le 
Qi/Af.;/. y Quefnoy Se toute fa dépendance en failoicnt de 
; mefme, & cela efl fi vray que Condc la rcconnoit 

encore aujourd'huy ^ Âth en feroit de meime il 
elle efioic fous la inefme dotmoatioD» & bien que 

Bouchain 
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BoucK n n foit If première • Villq d'O/bevant , cl î e 
je iès Villages reconiioiflèiK encore cette Ville 
en matière de fond^.9^ ceux du Quefhoy le font 9^^^^^ 
âtt0i>mMS depuis ^^Us font k la France, ils sVn ^ i^/^^J.^ 
(ont di(pen(cz au préjudice dp cette ViOe, qui 
pourroit bien proteftcr de fon droite Vajencicnncs 
91 a tous^oius juge en dernier reflbrt & fouverai- j>artk% 
ncmcnt * conime Capirale de fa Province, mais^^-iî-*-} 
rcftabliffcment du Confeil Privé à 94 Malinesf^*"^ 
fait par Charles le Hardy Dpc de 95* Bourgogne^A'^'^Sa 
Pan 1474. ,fif que? l:Ap;hiducp|ùiigp^d^ 
luy fit perdre beaucoup de Ton authoritê, qu elle«.y'$i * 
maintint^^ pourtant à l'égard du criminel jufques J/^*'**^' 
i97prefent que les Ordminances. nouvelles qu'il foiio\n& 

fiirle fait4c;s crim9, I'oiit ïait changer, auffi 
bien que les autres Places. de fo^ii Royaume^ * mais 96 
elle referve encote le pwvilcee d'exemption à&^^^'f^^' 
Yinages & Pp|ktçaages pjir ,to^^^ , ^-j nqud» 

... . ..... 

LISTEDES COMTES VE rALEKClEUHES x^.* 

1. REGNIER 98 Comte d'Ar^cnne^ de Va^ 9^ f« c,rf: 
lendei^cs, ËnTeigne de P£ii^éur Charles le^|^^^ 
Çhauvei OMMrt Pan 876. 

a. RÉGNIER aui ipng ÇqlX D.uc de * * 

jrain^ paur choix, Bc. Comte de Valencieniiet de 
Patrimoine , mourut Pan 9 1 5. 

3. SI. 
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. 3.. SIGILBEKT d'Ardeiine Pik de Regniôf; 

pat choik, & Gctotcl de Tà- 
Icndeiméir^ mot^ F'an 939. ' 

4. HENRY *Ardtanfe Rîs'He'Signbet^ 8^ 
dcîîERBERGE depuis Reync de France, km^ 
qtiénient Comte de Vàlçiidenncs , niduntt I*àn 

. ^. R E G NIE K au long Col ÎI. Comte de 

. . Haynauc & de Valcncicnncs par les Armes , 
' • ques à Tan 9 £57. qui en fut exîlèv&; 
l- ;. , * ' 6. GARNI£R m» en fa placè aà Comté dé 
' Valeneienne», il mourut près de Binche à la jour- 
\, tkkc de Perohné avec fén FrcrciTan 974. 

7. GARNI£Rn.fon FHs ven<ftc-feÇoiiH 
; tfc de VaJcndciiicff à > t è*NI 1^ A H. de 
, . Haynatit , duqiiet ïl jouit point à fcabfc 
8. qu'ARNOULD Fils d'Ifaac Comte deCam- 
bray (comme plus prés Parcm: d'Henry) fut infti- 
' • . - tue Comte de V^cncicwii^s-par PErapercur, & 
/ mourut Tan 1 007. 

'9. BAUDUïN LE BARBU Comte de Fkn- 
drcs,-& Comte de Vaîêncièhnes par les Armes. 

10. HERMAN HEéZlLON Comte de 
Heinham, par la mort d' Arnould fucceda w Com- 
• tèdc Valcncictin^èrf^Sé iiibtiriftî^atrfo^^^^ • ' ^ - 
tu REGNIER HIL èbî&«^ile'Haynaui, èn 
aaionde MATILDEfa Femme' Fitté'd'Hennaii 
flè<3a0o^:ife«hrt?afi'4t53^ . : i 1 r 
• ' f RïCHILDk Rîle de RegntcrTOII ÇSé**- 
teile de Valcnciennes par fucccflîoB ^ par acîisi 
- • ' & 
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• de Vdenàemes, 47 
& par échange tiaiiiinit ce Comte *i Tes Succef- 
iciirs Comtes de Haynaut. 

1049 ^on Mari 99 mourut l'an 1049.1a laiflaïitg^ j^j^ ^ 
toute ^eiuie, Bauduin ide LiHc Comte dc^/w. u. i 
• Flakidres qui avoit U guerre âvec l'Empereur "^îi^^J. 5 j- 

1050 Henry la quitta 1 an ic^o. pour le letter dans le^./i i*. 1 
Haynaut, 011 il enleva la Ville de Mon&^ & la'' ' , , 
Comtefle Richtlde quu maria proinptement a^. i«r.t 
fon Fib fiauduin qu^il avott eu d' Adelle f itie de 
Robert Roy de France , Tavants^e de 1 alliance 
8c l'époux 4U on luy prefcntoit eftant des plus 
accomplis, Richilde n'eue pas de pcmc à s'y lelou- 
dre: Ce mariage déplut beaucoup à l'Empe- lox Jhsdcm 
reur, à cauie qu'elle s'eftoit alliée dans une mai l'on 
ennemie de la ûenne , mais la choie cAaut faite 
tl falut avoir patience. 

Bauduin pour fe différencier de Ton Pcre fut 
nommé Bauduin de '^S Mons , il edablit à *Va- loj Aidm 
knciennes la Halle i<>4 baiTc du oonfentement de 
Richilde^ d!Anfe!me fim Chapelain '& de tous^^umr. l % 

»«>7o les Seigneurs Je ootté ViQe, il moiirut Tan 1 070, * 
après avoir Tcparé le Monafterc de Ha(nonv& 
placé des Religieux ii la Place des Chanoines, qui. . * 
iiit qucbienlouventonlenômoitaufri BaLiduin de 
Hafnon, où il fut enterré j 11 lailla deux En-iof//?. Jg 

<" fans à Richilde, Arnould éic Bauduin, auiqucls ceux^ ^ ' 
4u premier lit .cédèrent honneûemcuc k io5/w«w 
liroit & les prétentions quMis avoient iîîir les" 
Comtés d'Haynaut & de Valencicnncs, Arnould 
fut deftiné au Comice de Flan4res \ Mais Robert 

le . • 
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!c FriïOn fon Oncle ayant donné une rude bâtai 1 le 
a Riclîildc pi ^s de CalTel, Arnouldy fîit tué l'an 
1071. Robert fuivit ion bonheur, dcffit encoreioj» 
les Troupes de la Comtefle à la journée de Bro- 
qucroy prés de Mons, à la Mortelle Haye, Tan - 
1071. & ayant pafic outre, vint fortifier le Châ-io7x 
teau de Wavrcchin prés de Dcnain , & ravager 
tout le Pais. Bauduin IL Comte de Valenciennes, 
Vlx'e^l^^^ de Richilde, »«7 reprit cettePlace l'an \iyj6,i^s 
m,f^^'^ mais malgré cefuccés, ni lay ni (a Mere ne purent 
teîiUdmioZ empeicfaer Robert le Frtzon fon Onde, de 
demeurer M»fire de la Flandres qui wcamt de 
leur enlever. 

10^ Ibidem Après quc tout fut pacifié , Anfclme de 
■•fS* Ribcmont Châtelain de Valencicnncs , donna le 
fond pour bâtir le Monaftere d'Anchin, & les 
Villages de Vret & d'Aubercicourt, l'an 1079.1079 
Deux Gcntils-Honunes d'Oftrevant excitez de 
ce pieux deflein, fournirent à la dépenfe des Bà-. 
timens de œ Monadere \ L'âge & le repos ayant 
auffi incliné Richilde à la devodon» elle voulut 
no K^/^r. avant mourir, pour les prodiges que le Cid 
^ /. x^" 1 3Voit fait à Valenciennes l'entourant d'un Cordon 
* 5" § j Celefte , contribuer à en etemifer la mémoire ; 
Elle ik bâtii avec fon fils Baaduin IL ( dit de 
Jcrufalcm ) une lomptueufe Eglirc,l'an i 080.1080 
qu'elle dédia à l'honneur de N.D. &deSt. Foy> 
au lieu où la Ste. Vierge avoit paru rayonnante, 
le jour qu'elle avoir chaflé la pefte de cette V ille, 
m ibi. i.xiii oùe^it une petite Chapelle que TEmpereur 
tlV'X Charlc- 
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de Falenciemjcs. 
Charlemagnc y a voit bafti Se dcdic â Ton hoii- 
. , neur j L^grandeur de ce Valt, l'Architeéhircdc 
fa Croix qu'on eftime des plus belles del'Ëarope, 
fa quantité de Colomnes 8c notamment celles . ' 
de Pierres de Touche font encore aujourd'huy 
radnûration des EArangers> 8c que par préférence 
aux autres Eglifes on la nomme communément 
N. Dame la G rande, cette » » * Princcflc paflà de i " / * f . i 

ao8^ cette vie à l'autre le 15. de Mars de l'an 1086."'^^^ 
après avoir achevé ce Chci-d'œuvrc, ou Ion Blazon 
eflevé au deflusdu Maillrc Autel luy Icrt encore 
àe Moniunent. 

Pendant la vie de fa Mere, Bauduin 11. s'inti- 
tuloit^'3 Comte de Valencienncs j mais s'eftant "3 ^«^«^ 
depuis engagé dans la Croifade pour la Conquefte^' ^ ^ 
de la Terre Sainte, il fut nommé Bauduin " H de 1 14/.!^ i 
Jenifalem j Ce Prince fucceda à fa Mere Richilde, ** ^ ^ * 
& fie prefent de' cette belle Eglife >'5: à TOcbert nf h^, di 

foS^Abbé deHafiion,ran îo86.qttifiitcon(àacepar^^ 
Gérard IL Evefque de Cambray , & remplie ,,'5 afi, 
des Religieux du Monaftere de Hafnon. FkkKCf^i 

Bauduin II. fe croila avec Anfelme de Valen-^'*** 
cicnnes "7 Ton Chaftclain, & Robert le Frizon,,^ Hifl.dt 
Comte de Flandres ùm Oncle ^ fous la conduite^. / zt.i 

><>9f de Godcfroy de Bouillon, l'an 1095. " 
Anfelme de V'aîencienncs , autrement dit de 
Riberaont, à caule qu'il cncftoit Seigneur, &118 ///. de 
qu'il yavoit fondéTEglifedeS, Nicolas, fe rendit 
fi fameux dans cette guerre, que les aâions qu^il^^^oy 
fit en piefènce de TArmée à la fortîe memora- 

G ble 
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blc d'Anthiochc , lous la conduire de Hugues le 

Grand Frcrc du Kuy de France, furent en partie 

119 G/w/.caufe de la délivrance»^!? de cette grantie VUle, 

arrivée le 28. de Juia de l'an '.1098 
Deux uftois apççs cette Conquefte k» Priuices 

Cl» 7§î.Chreftf€m députèrent Hugues k Grand, & It 
Comte Bauduin de Valetictennes vers l'Empereur 
deConftantinoplepour en tirer quelques &r 

».6fx ' .eoUrsimais an parti Bart>are les ayant leiibootfès,: 
ils y . furent fi mal traités que Bauduin y laifià la 
vie, & que Hugues le Grand eut bien de la peine 

i\iibidem2i fe tirer dc la mcflée *. par cette mort Bauduin 
IH.iuccLdauron Pere aux Comtés de HaynautSc 

cb X de Valenciennes. Cependant P Arnicc pourfuivoit 
' fa pointe Se Hegoitla Ville d'Arcas, en Avril de 
l'an ro99. lors qu'il avint une chofc aflcz cfton- «099 
nan te à A nfelme de Valenciennes Ciiailelaiii de la 
mefmc Ville, ifTu de fes anciens Comtes 5 Engue- 

rri. //i^rand Comte de S. Fol ^"^"^ qui avcMt eftc tUC à - 

t, I «. 7 $ 3 Marrha , Pun de fes inttmes^amis luy apparut une 
nuit qu'il ne domioit point ^ Ânfelme cftonnè de 
le Voir, luy dit, hé bien vous eftes mort ^ &jcepen* 
dant; )e vous vois ? k Comte luy repartit , on rte 
meurt point quand on fine fa viejau fcrvice de 
JcUis-Chrirt : Aniclme lurpris de l'éclat qui l'en- 
vironnoit, demande d'oii luy venoit cette beauté, 
ildit, fi je fnis beau j'av une belle demeure, & en . 
mefmc temps luy monftre un Palais au Ciel d une 
beauté fi éclatante qu' Anfelme en fut ravi , Se luy 
dit lor«^ on vous en prépare encore un pks beau 
2*: ' ' pour . 
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ie Falemiewtes, 
pour demain, &: difparut 5 Anfclmene pût s'cm- 
pcfcher le matin de donner part atout le monde 
de la vifion qu'il a voit eu cette nuit, 8c sVflant 
préparé picuiemcnt à la mort, comme on drefioit 
let Macnincs contre cette Ville qui cAoit fur la 
pointe d'un R^ocherj&quipaflbitpour imprena- 

• ble, laneccfTité de la prendre fit qu on l'attaqua 
avec la dernière bravoure» Se Anfelme eftant tous- 
jours iiè&ire didinguerdes premiers, pointant 
(es Machines, receut un coup de pierre qui luy fie 
fauter la cervelle, 8c le coucha fur le carreau, au 

lô^^mois d'Avril de l'an 10^9. fa mort fut extrême- 
ment regrettée, & donna lieu à toute l'Armée de * 
raifbnner diverfement fur la vérité de Ql vifion ; 
Hugues & Godefroy les Enfans fuccedercnc à nj/*.*.? 
£1 Chaltclenic de Valcnciennes, 

Cette Place fut de telle importance qu'après 
s'en eftire rendu Maidre, les Chrediens pouflèrcnt 
fi avttit leurs Conquefîes, qu'ils arrivèrent enfin 
au ficgc tant defiré de Jenilalem, qu'ils «*4 

*^9rcnt d'aflàutle 15. de Juillet de l'an 1099, nÀiV' * 
Depuis, les Chevaliers de S. Jean de Jerufalem 
>*î fe- firent connoiftre par tout, ils baftircnt en laT flJ. A . 
. cette Ville une Chapcllcl'an 1109. à l'honneur ^"^J^^î 
de S. jean-BÎpùfte Patron de leur Ordre, laquelle 
fut nommée Petit S. ]can:lcs Templier? ayant efté 
c;|Ctecmînés l'an 1307. ou 131 2. Iclon quel- latf/^.; 5 
quesrun£> leurs tMens& leur Temple de Beau Lieu ^- '4 4^ 
à:Mv|ifiiprent remis à Pordre de S.Jean de Rhodc ^ 
à^prefent de Malrbci â cauiè du changement de 
demeure. ^ ' " Pour . . 
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1*7 Pour rcveî!!! , Bauduin 1 1 L ^^7 fucceda à Bau- 

^^6 §V<^ JcruialciQ ioii Pcrc , il époufa Jolcndc 

€i.fhi Fille du Comte de Gueldre : Valcnciennes cftoit 

ti$ i(i,e% ^^'^'^'^ ^^^^ ^^^^ floriflaut, rempli de peuple , 

ir.i $ X fuifant aîlèz de bruit pour fe faire diftiuguelr de 
Tes voîfîns , Ton Prince Pedimoit beaucoup : mais 
comme juiqucs alor^ , elle n'a voit point eu d'au* • 
très Loix que fesCoufiumetyil luy en donna par 
f^* ^ écrit "9 Pan fi 1 4.y inferrant leurs anciens Ufiq^ » ' H 

!^z § i^3 ^ Privilèges, cottifoliiicinent aux condîtions por^ 
tccs dans le Contraft d' Acquifîtton de ce Comté, 
où il citoît cxprcllement dit qu'elle dcmeiucroit 
dans ton» Ils Droits, Coufiumes Se Franchi les , 
dciqucls Içs Eftrangers pourroicnt ioùir , exceptes 
ceux de Douay qui înv cftoicnt rebelles tc- 

/^f!^ M P^^^' Flandres, au lieu de le reconnoillre 

$34/«jSii comme Scignctur d'OIlrevant pour la partie de 
Doùay qui eft en deçà de PEicarpe tSutvanr Puia- 
gc du temps ^ ces loix forent niîfcs en Latin , 81 
parce qu'elles commençoient pair le mot de^4x^ 
ceux qui rcndoieht Juflîce anciennement eftoient 
dits Jurez de la Paiît. 

Saint Norbert honnora H» Valcnciennes de (es 
' Prédications l'an i r 18. & à fon retour du Con-*ii8 
cilc de Reims tenu ious le Pontificat deCalixtc 
Pan 1 1 19. l'Hermitc Guido Talla trouver, & luy 1x19 
ayant communiqué le deHein qu'il avoit de fervir 
Dieu plus ibieufement, le Saint luy eonfetlla d^ 

ni f/i defç placer dans < 3» k Forcit de Vicogne ,=oii ped 
aptésil affemUadcsReligîouXj&y bâtit quelques 

ejfaii^ doattUre»» 
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dénveut-csîhiaîs depuis «'cftant range dans l'Ordre 
de Prdmontré, il s'y cftablit fi bien que la maifoh 
de Vicogrle eft à prcfcnt l'une des belles Abbayes 
du Pais-Bas, & on l'entrée du Chœur paHe pour 
l'un des plus beaux Chcf-d'cruvrcs d' Archite£hire 
qu'il y ait/ • ' ....... . • ^ 

^33 C*cfl: dans ce fieclc ou la monoye de Va- t^^fiijtJt 
lenciennes cftoiten vogue, & continua de l'eftre ^Z* 
jul'ques à l'an i49^- qu'elle comnicn ça à '?4- dî- i^^^^.x 
minuer. L'Empereur Charles^ V; Vendit fdn Hoftel f-»» »-4- 
des Monoyes l'art i 5 i'8. àil Sidur Jean de la 
Croix, où demeure à prefcnt MonfîcUr le Comte 
de Cernay ; Depuis lors fa Monoye fut du topt 
anéantie , on peut pourtant dire à fon. avantage] 
qu'elle eftoit des meilleures db l'Europe , puis 
qu'elle eftoit l'une des ^îf Mere-Monoves avec ff*-^* 
celle de France, d'Angleterre, de Vcnife & „\^^ 
Mets en Lorraine, fur lefquelles on rcglolt Ic^ > 
autres. Voicy la figure * 3 ^ d'une de fçs Pièces > on 13 <î ^tie 2. 




la nommoît par excellence h Monoye Blanche 
de Valenciennes, Se dont la valeur cxccdoit l'or- 
dinaire , puis que quatorze de fcs deniers en va- 

loient 



,^4- Mregé de ^ Hifimre 

loient quinze courfiiblcs de Tours. Voila la m- 
ion pour laquelle dans les amendes portées par les 
Ordonnances du Magifbat de cette Ville, on ex- 
prime encore ce mot de Livres Blancs, pour dire 
que c'cft Monoyc de Valencicnnes. 

L'an I I 3 3. le Comte Bauduin IIL mourut 1,3^ 
1^7 Hi.Â^ laiflant fcs Enfans tous petits, fous la conduite 
yéiJxt, X JIq fa Femme Jolendc qui gouverna les deux Com- 
* * - tez jufques à Tan 1 1 39. que Bauduin IV, (bnFiU 1139 
'\ prit le foin des aiFatfcs j Cette Mcre ennuyée 
d'efire privée du Cou vemcinent, &eftant encore 
isSiMfar jeune fc belle, Te remaria à Godefroy II. de 
Bouchatn Chafielain de Valenciennes, Fils d- An- 
ùimc de Ribemont, de qui elle eut Godefroy IIL 
* lequel cftant fans Ejifans, à la perfuanon peut eftrc < 
de la Mcre, vendit l'an 1 160. a Bauduin IV . ion 
130 «. <^Dcrai-Frerc, '39 fa Chaftcîcnicde Valenciennes. 
<fc.3 1 ^^^^ héritages, 8c ton tes ks pièces de ce Comté 
furt, i «. 7 ellant réunies par ce moicn, Bauduin eut la joye 
••^ de fe voir entièrement le Maiftré de Valenciennes, 
A I /T§î qui eftoit la Place ï4-» la plus belle & la plus con- 
141 Hi. di Hderable defes Eftats, où il n avoit pii demeurer 
KU €. Il 4 ^^12; que les >4« Cbaftelains oc- 

14» Mm cupoient les anciens Palais & Cliafieau de la Ville : 
mais depuis que tout fut àluy, il reiblut de venir 
s'y eftablir. 

kI^ci 1* trou s a le Donjon '43 (Palais des Roys 
n. I d'Auftrafie ) à prefcnt le Convcnt de P. Rc- • 
Stwlr/Mvv 4 coîcts , frop vieux Se trop eftroit pour s'y loger, 
t.6n^' le Cbaftcau des Chaâclatns qui eàoic 144011 cft 

l/^Hi.Àe .... * - * ' * J 



Diguized by Google 



de Valenaiïincs. '^^ 
à prefent la Citadelle que LOUIS LE GRAND 
y a fait bajlir, el^oit pluiloft une H? Fortereile i+r Hi,tU 
qu'un lieu à s'y loger commodément, ainfi après ^^/'•^^•^ 
plufieurs démeflés avec i'Abbé de S. Jean , qu'il * 
chafTa » 4^ pour s'emparer de fil mairon , U reJ(bl ut 
de fe placer aiUeur8y& achetd'pour ce fujet des» î '^^'^ 
Religieux de S. Sauve une Vigne *4-7 prés de 1*E(- 147 

I itfp caut ran 1 1 69. qa?oiiiù>oiaia la Salle du Comte ^ 
àa le Comte , où il jtt faire '4^ un Palais fom-f4< A 
ptueux avec une Eglife qu'il dédia à N. Dame î^^'^"^**'* 
c elt Iii v qui fit faire la forte Tour de KaiTmc ( c|uc 
Monlîeur de Magalotty Lieutenant General des 
Années du Rov, prit & fit mmer l'an 1 676. ) les 
Chaiteaux Ju ^49 Qnefnoy, de Bouchain, de Bins, ^A-^Hifi.é 
dcBeaumont, d Ath,. entourer la Ville de Mons^^j\''* 
de muraillesySc renoùveller celles de Valeiictenneis> 

' ■ fit tellement baftir par tout qu'il fut nommèr 

fiaudiûn l'Edifieur : U maria Ton Fils Bauduin i Mm 
k Courageux â Matenerke d'Elface Soeur du^'3«*3$3 
Comte de Flandres y laquelle eut pour fà dote 
300. livres de Rente fur le Vinage deB^paume, 
fur lequel Baudilîn avoir audi 200. livres que le 
Comte de Flandres luy a voit cédé en échange des 
vielles ^î' prétentions qu'il avoit fur la Partie de in ilfùkm 
Doùay,quie{t endeça de I^Efcarpc à titre de Com-^j^^^ 
te de Valcnciennes ; Comme la maifon qu'il batif-jï* 
foit en cette V ille n citoicpomt encore en eftat , 
il fit célébrer lesnopces de fon Fils au Quef- 
noy, où il y eut quantité de NoblefTe de France §^ '^"'^ 
& de l^Empire, oii mefine rEmpereur Frédéric ^^i^n Mem 
î . ' fut 
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fut du Tournois, & honnora la fefteiîe fa preiencc: 
Le Comte Bauduin les ayant bien régalés, les 
amena à Valenciennes pour leur faire voir fou 
Bai'limcnt, duquel les murailles n'eftoient encore 
qu'un peu au deilus du premier cilage , pour leur 
marquer mieux fes intentions il voulut monter fur 
le haut de l'Edifice , & eûant fuivi de trop de 
1 f4iite/^monde Pefchelle rompit (bus le poids, lay'5'4 ca(ià 
i l â-l" jfanibcs, & le laifla pour mort, Pan 1 1 69. On le « ««9 
conduifit dans un Branchart à Alia de Namur fa 
Femme, qui conçut tant de dcplaifir de le voir en 
n mefchant eflat, quelle en mourut deux mois 
apics. -' 
tysAHm ^^algrc ce ^îî malheur le Palais de la Sale fut 
, I», y continué, ScMarguct irc d'Elface Femme à Bau- 
duin le Courageux donna le jour à Valcncit nncs 
pour le premier fruit de fon mariage, Tan i ijo,'»?® 
1^ d une Fille nommée Ifabelle, qui fut depuis PetBr 
V me à Philippes Augufte Roy de France, &Merc 
Grande de S. Louis. 
1 ';6Mm , ^ Bauduin V. deflSt Godefroy 

Duc de Brabant qui Tavoit voulu furprendre au 
Tournois de Trazegnie, il ramena à Valenciennes 
plus de 200. Priïbnnicrs, donna la Chafle aux 
Brigans qui dLiuloicnt le Fiat Tais, 6v hrpluficurs 
a£^ions dignes de remarque, pour lclt]iicllcs il fut 
i^-j Ibidem wommi le Courageux 5 Sa Femme '5^7 accoucha 
^^^y^heurciiicmcnt l'an 1171. au Paîai*; du Donjon de 1171 
fm.^c, 1 Bauduin VI. qui depuis fut Empereur de Con- 
f ^ Aantinople y les eftincelles des Feux de Joye que 

. Pon 
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tle FaleMoennes, 57 
l'on avoîtfiiit pour fa naiflànoe, mirent le feu aux 
maifons avec tant de violence que la Ville en fiit 
prefque ooiàbmmée > qui fit bien voir qu'il y 
avoit de l'extraordinaire dans, cette naiflance, Éc 
que les feux communs ne (iiffîfbient pas pour . 
correfpondre à fa grandeur future. * • 

Trois mois après '5'8 Bauduin l'Edificur mourut ifS i ^ 
en cette Ville, & fon Corps fut tranfporté à'*3*-^55r 
Mens. 

Marguerite *î9 eut encore un Fils à Valencien- 7. 
i74nes Tan 1 174. nommé Philippes le Courageux, 
dcptûs Marquis de Namur, elle en eut encore un 
>77»itreran i%77.danff Icifalais de laSalle,»<5o nommé 
Henry Sr.d'Angre, qui après ion Frère BauduinjÀfi^fis 
fiic.aiiffi Eaipereur de Conftantinople. 
Noftre futur Empereur Bauduin Vl. époufa 
. Marie Fille de Henry le Large Comte dé Cham- s $ 
pagne 5 l'an 1 186. leurs noces fc firent à Valen-^i ^-i^f 
ciennes l'année fui van te. ^ ^ 

iStf Le 14. de Juin de l'an 1 186. Saint Druon i6zUuùm 
. ayant par humilité fcrvi de Berger au Village de"'^^*'** 
Sebourg , y mourut , Bauduin le Courageux fit 
mmfporter fon Corps à Biad^e : mais après y avoir 
cAè neuf ans fans fai re de onracles, quoy que Dieu 
pfiurlarjecompenfe ckfesy^ en ûà abondam- 
^ f (ment au Village de Sebourg> Bauduin crût que ce 
lieu ellcMt djeftijiè pour \ay. rendre les honneiurs 
q^i^py fi>9tideu<y&l*y, fi| iicfrqn^uire. - 
; Phihppcs^^^B Augôfte Roy, de France palTa le J 
Notl à y^lei>ci.ennes fe rc^j4i.t à Tournay 
i^^7\:^^f.fSj. ' ' ' H * ' ' Philip- 



T 



5S jikhtgè de fHifti»re 

L i/T'i!î au ficgc d*Acrc cri Syrie, l'an 1 1 9 1 . fut emporte 
d*une fièvre fans avoir laifle aucuns Enfans, qui 
fit que fa Soeur Marguerite Femme a Dauduin le 
Courageux hérita le Comté de Flandres , Se le 
remît dans la mai Ton de Tes anciens Se légitimes 
Seigneurs, que Robert le Friion fon Ayeul avoit 
enlevé à Richilde&à Baudain de Jenifaleml'an 
107^. ♦ '«'7«^ 

i6s Hi,dÊ > Le Duc de Braban t voulut s oppofo à cette 

^^•^+filcceffion,& pourrempeicfaer, fe mit en campa^ 
' gue avec les Comtes de Lembourg > rEvefque de 
Liège , & pluiieurs autres Seigneurs de Marque 
à la tefte d'une Armée confiderablc 5 Maïs Bau- 
duin le Courageux avec fon Fils Bauduin qui fai- 
foit les Fon(^ions de fon Lieutenant General, 
encore qu'il n^eut que to. à i r. nulle hommes , 
contre plus de 20000. qu'avoient fes ennemis 
leur alla au devant, & ne banlànça point de les" 

t66 Hidm attaquer * dans un combat réglé picés de N<]euf- 

villc en Hasbain, Fan 11 94. oii iî remporta une 1194. 
Viâoire {ignalée , de laqucUe fon Fils eut l^hôn-- 
neur : La mort de la Comteflë moderâ bien la 
;oye de ce Triomphe, & Bauduin touché de cette' 

,67 n.».^ perte ne put luy ihrvivre que .de bien peu^ 

&:muurut Tan 119$. * ugS" 

^ Chapelle que l'on croit avoir eftc baftic 

'•V' ^ ' P^^ Pépin le Bref, fm la Chaufice que les Romains 
avoient fait de cette V ille à Fanmars, 8c qu'il avoit 
dédié àNoftre Dame:fuc érigée en Paroifle Fa^ 

1196. 
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de Vdefiàmes, 
1 1 9 6 . pour (imlager ceux de Saint Cery , & nom- 
mée NoAre Dame de la Cliauflie, à caufe de la. 
Chauflee for laquelle elle eû baftie. 

ABBRE GE 

DE L'HISTOIRE 

DE .'VALENCIENNES/ • • 

♦ * 

*. 'juffuêtà U Moifon d Jujînche, ' . '> 
PARTIE TROISIEME. 

A U D U I N VI. après la mort de fon 
PcrC) joignit au Comté de Flandres 
qu'il venoit d'hériter de fa Mere , 
les I Comtés de Haynaut & de Valen- \rj^'^') t 
.cternes^: la guerre qui alloit s'allumer | * 
entrç la France & rAngl^s^crre, Y^:^Ama^^ de jpren;- 
drepaarti pour trouver &8 avantages ditnle^ con- 
jondnres preièntes : Il (è fouvint qu'en mariant 
fa Sœur Ifabelle avec Philippes Augude Roy de 
France , Philippes d'Elface Comte de Flandres , 
Qncle & Parain d'Ifabellc luy avoit donné pour 
fa dote une Partie de la Flandres , qu'il avoit 
éclipfé du ^ gros de ce Comté au préjudice de fes ^J^^ 
SucceiTeurs ^qui depuis fut nommé Païs d'Artois ) «* ^ ^lifi. 
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Il fut conleillc du redemander cette piece au Roy,' 
& en c v de rcUis de joindre Tes force? à celles des 
Anglois , pour enlever de force ce qu'il croyoit 
iuy cdre deu j A la faveur de fes Arines il prit 

3 ?.4.i^/<t Dpùay, ^ &cc que les François occupoient djstif 
le Tourncris- & le Cambrefis, la Ville de PeroÉmi- 
& de Roy & furent obligées de fe rendre a luy Tan * . 
' II 97. & ayant ravage jufques à Coinpîcgiic >"97 
pendant que Richard Roy d'Angleterre enifaKarat 

4M.» 4 feit k Roy d'un âut^ecofté) ilfefettadïim^ ('Af^ 
tois, prit S. Orner, Aire , Lillers & Ai di , mais 
les propofitions de Paix s'eftant laites de part & 
d'autre , elle fut conclue à Pcronnc, en Février de 
l'an 1200. à l'avantage de Baudain qui retint 
toutes les Places qu'il avoit prisavecle Chaileau 

f Aiàm M Mortagnc : Le refte de l'Artois 5* demeura 
depuis aiT Prince Loiiis de France, Fife de fa Sœur 
Ifabellc' &-dc Philippes Augdfte. i 

6 mfi; i» Bauduin ^ ^aV^it i>lii$ d'inclinafipn pour b j 
fa/./.4. 7. 1 Guerre que poilr. la.Paist-,' apprit que Thibaut: 
* ' ■ Comte de Champagne , Sc Ie^Comtedc Blois ion 

Cottfin' s-^éftoilént 'croîre2 , à' la fin de l^an 1199.119^ 
pour confcrver^lc6 rcftts di la Palellinequi s'al- 
loit perdre. Ilfe eroifa de mcfme avec Ton Frère 

7 l^^^ Henrv 7 Seigneur d'Angre, dans l'Eglife de Saint 
hxç.jn,\ Yy^^^^ Bruges, au Carefme de Pan i 200. luivi ^^o» 

de quantité de Noblelfe de Flandres, de Haynaut 
& de Valençîennes : pendant qu'on doiinqit les 
Ordres aux Equipages > il fit rédiger par écrit 
%ikÀ.n,% toutes les Loix de HayAaut, ^ grandit la Ville de 

Gandy 
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Gand , luy donna les Armes c]u^elle por(e, & plu- 
iiciird beaux Privilèges, eibdblit des Gouverneurs 
en Ton abfence, & tout eftant 9 difpofé, il futcon- 9 Hijh. 4i 
trâipt de flefehir aux larmes de fa Femme qui^''«^*/-4- 
vooloc eftre do voyage : mais elhinc fur kfin de ^ ^"'^ • 
f»igroffefle, elle kiy lai^a prendre le devant, & fit 
ies couches à Valeiicicnnes , où elle eut une fé- 
conde Pille nommée Margucntc, de qui l'ailncc 
s'appclloit jcannc. 

- Il fortit de les terres aux FcAes de PentccoHe ,0 lU. j 
iioide Tan 1202. & fe rendit à Veiiile où efloit le §3 
Rendés-vous General ; les Vénitiens eftoient con- 
venu» avec les Croifés de leur livrer ço. Galères »» * * ^'^ 
entretenuës èleiirs fi^s,& un nombre de VaifTeaux 
fufiiffiint fcr^t lit- mn^rt des Troupes , &: des 
munitions de vivre & dë guerre, mcweniianc 
. 4çocx:>o^ ercus & la moitié desConqueftes : La 
môrt du Comté de Champagne fit tbut changer , 
plufieurs fc retirèrent chez eux, d'autres fe ban- 
dèrent pour aller à la Conqueftedu lien au me ilc 
Naples, Se d'autres au lieu du Rendcz-voiis pri- 
rent la route de Paleftinc, laiflant à Venile le 
Gomte Bauduin & quelques autres des Princi- 
paux pour gage de la fomiile convenue : Bauduin 
n'efkoit point eneftat de fournir ieul à une fomme 
fi confiderable, non plus que ceux qui eftoient 
re{Ve2'avec luy: auffi la République voyant qu'il 
ne tenoit point à èùx , leur remit genereufement 
cette dette, à condition de les affifter à reprendre 
la Ville de Zarafur la Cote dlftric, qui s'eftoit 

fou- 
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fouftrait de fon obeï fiance pour fc donner au Roy 
de Hongrie : Tous les Princes en furent d^wis , & 
cette Vaic fut ficgcc le joucdeS. Martui de 1 an 
,x «/.ir I loi- & ne rcfifta que cinq Jour» : la Campa- i^ox 

t»^ gne cftoit trop avaoeéc pour faire quelque cntre- 
l i CI #.4 ^^jp^ aiUcur» S a falttt hiverner à Zara, & comme , 
on fc prcparoit pour l'attaque d'Alexandrie. d'Er 
aypte , oii le voyage eftott dreflcavant entrer en 
r.ibiJUm ^3 Palcftine, Alexis Filsde l'Empcreurdc C^--: 
«.4$î ftantinople s'efiaiu fauve des prifons de foïl Qn- 
■ xftf Acle , vint implorer le fecours »4.des Croifez , auf- 
ît/^Vi quels il proimt des merveilles pour la Conqaefte 
1^ Terre Sainte, fi on pouvoit le rétablir iurle 
Throfne j l'efpoir de tirer de luy des grands avan- 
tages pour cette guerre, fit goufter la propolition, 
■f ili & s'eftant embarque «îaux Feftes de Pafques de 

l'an 1203. à deffein de mouiller l'Ancre à laCètci^n 
de Bithinie , ils forent furpris de fe trouver dans 
le Fort de Conftantinoplç à un trait d'ArbalcOe 
de la Ville, où il y avoit plus de 1600. Barques, 
de Pcfcheurs , fans les Vaiffeaux de guerre. qui y 
■cftoient en abondance t cette beveùe n'empefcha 
pas d'y mouiller l'Ancre le jour de la S. Jean- • 
Baptifte du mefme an, & de prendre terre à Fera 
x6m M. 3 vis à vis de cette Ville, le 8. de Juillet/ ^malgré 
la contenance du Tyran Alexis qui parut fur le 
bard avec plus de 70000. hommes , fans ofer en 
venir aux mains, encore que l'Armée des Croifcs 
ne fut que de »oo. Vai&aux fans les Efquifs & 
les Frégates : Cette lachett aniflaa les foldats , & 

fit 
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de Fatencléfmes, 63 
fit qa\>n ne balança pliis de (léger cette grande 

Ville, 011 il y avoit plus de 100. * 7. Grecs contre ^7 
un Latin j Des Gentils-hommes de France & de 
Haynaut firent des merveilles dans les attaques, 
ils franchirent le Rempart, fe rendirent Maiftres 
de quelques Tours, par où les Vénitiens Jettercnt 
des feux qui embrafcrent une partie delà Place. 
Alexis voyant que c*eftoit tout de bon, fait battre 
la caifTe, amaflè une Armée formidable , fort des 
Portes pour venir battre les Latins^mais la fiere 
contenance de Baudoin à la tefte de ics Walons, 
Pépouventa tellement , qu'il rentra tout confus 
dans la Ville , oii les Grecs penfcrent luy ;etter 
des piciTts â caulc de la lachctc , mais pour les 
éviter il fe retira fecrctcmciit avec ce qu'il avoit 
de plus précieux , A cette nouvelle ^ ^ TEmpcieur 18 /fe».». f 
Ifaac fut tiré des Priions, 6^ remis iur le Thrône 
avec Ton fils Alexis venu avec les Croifés. Dan- 
dulo Duc de Veniie>& le Comte Bauduin, uni- 
rent l'Eglife Grecque avec la Romaine , & tout 
eftant accompli de leur cofté,il nes^agidbic plus 
•i ' 'que (ie l'argent que- le nouvel Empereur leur 
avoit promis: Alorf le Pèuple commenta de voir 
que leur l^rince s'eftoit remis la Couronne à leurs ' 
dépens, il s'allarme & crie aflez hautement contre 
luy,'9 Murtzufle Favori d Akxis5retiraron Prince ^'P^dt 
de l'intereft des Croifés, pendant que d'un autre c '^^]^^ * 
colté il allunioir le Peuple â crier plus que laiiiais 
contre le Gouvernement, à qui il lit malicieufe- 
ment accroire qu'Alexis avoic 4Mmvenu âvec les 
' • j Latins 
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Latins de faire le pillage de la Ville j 11 n'en falut 
pas davantage, ils fc bandent contre rEmpereur, 
Se ce perfide témoignant quHl n'avok rien de 
plus à cœur que les interefts de {on Prince > luy - 
conièille 4e (è retirer dans une maifbn où luy- 
mefme avoit mis des Âi%i(ins,nuùs Timpatience 
de rcùfllr dans Ton deteftable deflein, fit qu'il fe 
jettafui luv a\ antd'eftreaulicLi dcilgnc,rctrangle 
de ics propres mains, &: à grands coups de Mailue 
acheva de bi ikr le corps de ce malheureux Prince, 
& en meiine temps fe fait proclamer Empereur 
par des gens apoftez pour cela. La nouvelle de ce 
maffacre parut fi e(bange & (1 malheitrei^ à. 
l'Empereur Ilàac» quHl en mourut de regret ,rea 
Février de Pan 1204. . . 

L'Armée des Croi(es qui venott de chaflêr un 
Tyran plus tolerablc que celuy-cy , ne put ap- 

Î)rendre cette a<^ion tragique fans horreur , tom 
es Princes voulurent la vangcr,&: comme les 
y.f 4/. 1 Xroupcs eftoient encore aux environs de Con- 
ftantmople, ils fc refolurcnc à un aflaut gênerai 
le Vendredy St. de Tan 1 204. que les affîegez i*©* 
foùtinrent par leur grand nombre, mais les Princes 
croifés eftant convéïus de choifir un Prince 4*en-> 
tre eux pour Empereur de Greœ, fî on pouvoit. 
le rendre Maiftre de «et^ Capitale, Pe^poir d^àr 
. voir un Empereur de la nâiCton , fiY donner ,uil 
nouvel affaut le 12. d'Avril du ntefnie an*, & fit: 
faire tant d'cftorts auxSoIdats, qu'après un com- 
bat extrêmement cruel & ppiuiatre , les Grecs 
: ' furent 
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furent obligez de ccdcr à la bravoure des Latins, 
^ui ie ;ecterenc d'abord fur la muraille, o 11 voyant 
encore quelque refUlence) un Comte Alleman 
mit le feo dans la Ville pour achever la coniler- 
natiôiii. La peur dTefire accablé de la multitude, 
fit qu'on k tÎBt toute la nuit (erré , mais le matin 
ayant appris la fuite de Murtzufle, Se ne voyant 
paroître perfonne, on {e vit à la fin lesMaiftres 
de cette tamcuic Capitale. Il s'agit alors de 
choifîr un Empereur, Bauduin fut cclny fur^i mft.dé 
qui tomba le fort, & ayant cflé applaudi d'unf*^^^^* 
conlentemcnt gênerai, il fut choifi le 1. de May 
1x04 de 1 an 1 204. & couronne le Dimanche enlùivant: 

**Lc Marquis Boni face fon Compétiteur eut|^^^'y^ 
- paut luy le Royaume de Candie à tenir de l'F m- c. '^n.i j 5 
pereur , qu*il vendit depuis aux Vénitiens , & fe » * 
feferva celuy de Teffalonique. 

Le nouvel Empeteur voulut quela Compagne 
de (on voyage lofut aufli de (à félicité, il envoya 
ies Amt>aAàdeur8 à Acre en Syrie , oii elle avoit 
pris le devant avec l'élite de fcs Gendarmes , 
dans la croyance qu'il eut cftc droit eu Palelline, 
où cette Prîncefle mouriir avant leur arrivée, ils 
la ramenèrent à Conftantinople, 011 clic reçût les 
honneurs funèbres dûs à unelniperati ice d'Orient. 

L'Empereur ayant ^3 bien regretté fa perte^e^3 
lemit en Campagne» on tout luy rciifiit tellement, l^^^ i 
qu'avant la fin de Septembre du mefine an, il 
conquit plus ck cent lieues de terre ; Les Grecs 
qui ne pouvoient fbufirir les Latins, préférèrent 

1 de 
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de fe rendre a foanniïa Roy des Bulgares & dc^ 
Valaqiies leurs Enri inis jurez, pluftolî que de 
fouffrir leur domination, ils luy offrirent leurs 
fervices & 1 Empire de Grèce que ce Roy ne 
refufa point, & aiîifté de<; Tartares 8c de leurs^ 
Traupes, fe rendit Maiflre deDimotiGe*&d'An- . 
drînoplc ^ Bauduin à ce bniic part prouiptement . 
avec le monde qu'il avoît^&fiiivtd'Andulo Duc 
de Venifè) forme le Hege dé cette gratidci 'Plaosv 
^Hiém le Roy y ^4 accourt , fait faire ake à fou' Armée 
^^» + §ï ,^ deux lieues du Camp Impérial pour les attirer 
aux embûches qu'il leur dreflbit chaque jour , 
l'Empereur s'en apperçùt, il deftèndit de s'écarter ^ ' - 
du Camp à la pourfuitc de? fuyards: mais le 14.- 
d'Avril 1205. un gros Parti de Tartares cftant;»^©?^ 
venu attaquer le Comte de Blois qui ne fe crût 
point affez fort pour les foùtenir fans-un renfort 
qull lit demander^ l'Empereur y vint en perfonne 
où (à bravoure mît tout en fiiite, mais oubliant 
]uy-me(me l'ordre qu'il avoît donné le îoùr de 
devant , leur courage les porta fi loin qu'ils les 
fuivirent à toute bride plus de deux lieues y & 
tombèrent ainfi dans l'embufcade qu'on leur avort 
dreflé j Ce fut lors que le gros de l'Armée des ^ ' 
Valaques parut, & qu'après un Combat ianglant 
&'fine'^il le Comte de Blois mourut fur un tas 
d'ennemis qu'il avoit mis à mort : l'Empereur 
faifoit des merveilles , 8c tachant de ramaflbr fes 
Troupes fatiguées , il fut abandonné de fa No- 
bleife au mifiea du pcril, 8c en mefme temps 

envelopé 
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cnveiopc de toutes parts, & quoy qu'il le battoit 
refblu de perdre plufloll la vie que de Te rendre, 
après qu'Ëitieniie du Perche & Renau de Mon- 
mirail furent tuez , il fut ferré de fi prés qu'ils 
luy mirent la main defitis & le prirent. Les 
échapez de la méfiée gagnèrent le Camp, où ils 
s^prirent cette trifte avanture qui les fit refimdre 
â Ce retirer promptement vers Conftantinople , 
allumant la nuit quaacitc Je kux pour tromper 
rEnncmi. '^5' Henri Seigneur d'Angrc, Frcre de^^*^*^* 
Bauduin citoit dcsja à Cartacope qui venoit àcb^j»,i 
fon fecours avec les Arméniens qui l'avoient affifté 
à donter les Grecs de 1* Afie, lors qu'il s'apperçùt 
que l'Armée revenoit fur fcs pas, elle le déclara 
Vice-Empereur, attendant des nouvelles de leur 
Souverain, qui chargé de chaînes fut mené à 
»^Trinobc(à prcfent Targoiis Capitale de Va- .'^ 
Iachie}& ;ette dans une étroite priion ou il croupit c. 6 ». 1 
plus <run an. La ^7 curiofitc prit à la Reine f ^ ^ 
Valachie de voir {bnPri{bnnier,mais1a jeuneflè, **" 
îa beauté, & la haute mine de Bauduin qui ^B ^Mm 
n'avoit que 35. ans, n ayant puic ternir par tant 
de miferes, toucha fi fenfiblement cette Reine, \ ■ 
qu'après l'avoir vu pluficurs fois elle luy propofa - ■ 
de le fauvcr s^il voulojt iatisiaire fa paflTion : 
Bauduin qui ef^oit ex^réqiemenc çtufke y noyant ; 
pas V^Kih^. f qpoiiter fur ce poi^t,; fît que cette; 
Reîné ijhaneea. fbn amour en fureur,,& dit au Roy 
que }9 Bau^ia :avott voidu-attastei: à & pudicité^ ^9 
JoanQÎza qui nje.cherchoit qu'à Iç pjeirdi:c, outre ï;^^'^ 

î qu ** . 
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qu'il vcnoit nouvellement d'apprendre la révolte 
des Grecs, fit un Feftin magniirlquc où il fit venir 
l'Empereur pour Iny fervir de jouet, &: dans ré- 
chauffement du vin luy fit couper les pieds & les 
mains, les jambes 8c lés bras, 8c jetter la mafiè de 
fon corps à la voirie , où il mourut faintement 
lo H,fl. dê après avoir laueai trois jours. Ce Barbare 3^ fit 
tîeUX' ^ cnchaffcr enorîccranedc (a tcfte pour luy fervir 
de TaiTe â boire dans fes Banquets rtl n'eut pour- 
tant pas le plaifîr d'en jouir long temps, car le 
Ciel ic vengea de la cruauté pai ù. mort aiiivée 
peu après. 

Henry Seigneur d'Angre, Frère de Bauduin, 
}i/Wpf.7 ji Vicaire de ["Empire, & nay 3^ à Valencicnnes , 
jiViifrir déclaré H Empereur d'Orient après la trîik 
eh. 7 M. I mort de fon Frère, le 20. Aoufl: i a 06. il reprit 1*0^' 
llJb,eh.% Ajj^riuopljg ^ donna la chailè à ce Barbare, reçût 
14. H. de r. les 34 hommages de David & d'Alexis ComenC' 
p.4.i.ic^ Empereur? de Trebizonde, conquit fur Théodore 
4. Lafcaris VAGclS Mineure jufques en Turquie^ 8c 
mourut plus ehargè déî^Viftoites que d'années^ 
^ Apres la mort de TEmpereur Bauduin, Jeanne 

fiift.de 17 fa Fille aifiiée fut Comtefle de Flandres, de 
4 Haynaut & de Valenciennes, laquelle à la periua- 
fion de Mehaut de Portugal Douairière de Flan- 
dres, & du crédit de Philippes Augulle Roy de 
France, fe maria à Paris l'an isit.à Ferrandfilsr 
du Roy de Portugal, & comme avaht fe difpoièp 
à la Croifade r£mperear Bauduin avoic pris fur 
3 S H>ft, de\^ France Aire,St. Qiiier,3SLillers ^ plufieurs 
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autres Places de 1* Artoi.s qui hy furent cédées* 
par la Paix de Peronitc, Phiîippcs Augufte en 
mariant Ferrand de Poi'tugal avec l'Hentiere de 
BauduinyPobligea deïi^nonoer au Traité ^ Pe-' 
ronnC) Se enfiiite de luy remettre le» Ville» d'Ar- 
tois que Jeanne tenoit en fa poflfeflTon, à quoy il 
confcnrit parce qu'il eftoit alors au pouvoir du 
Roy : mais fitoft qu'il fut en Flandres il protcfta» 
delà violence qu'on luy avoir tait, &: de vcKiloir 
39 maintenir Ton drofit j L'Empereur Otton, Jean 39 Ht/} de 
Roy d'Angleterre ) & plufieurs autres Princes ^-^-^ ' + 
ennemis de la Franœ, entrèrent dans Tes interefls, *' ^ ^ 
Deux4oDemoirelles de qualité 4>ailirent Pan 40 irsfi. dt 
it-ix 1 a I a. une Cha|»dile à Kfaofinear.'dè la Vierge ^ i-^ch.^ 

Îrés dé la Foii«ûn« où ÏHermite avoit implore p^ j i j 
ï Ciel poor h délivrance 4fehfeftequiaffligeoit/Mto47d 
Vaièticiennes, plnfiears-à Heiirimîtation vînrené 
fcs io!ridre,& la demeure devenant trop petite, 
^" elles furent obligées d'en faire une plus grande prés 
• de l'Efcaut 1 an i 2 i 6. qui fut nommée Fonte- 

nelîc^;. à caiifc cjnc leur première demeure eftoit . 
près d une Fontaine : Cette Abiiayc fut depuis- 
tameufe par la retraité de^ Madsnne Jeàinlie de 
Valois 4» Sœur à Phiîippcs Roy de France , de 4«M 13:, 
4* Jeanne de Haynaut fa Fille , & de Madamc-^fjgJ» 
lUinede 43 Baviere^Fillé die^l^Empereur .t]oais^4^ ^^. Pkt 
de ce nom,.de quilei Epitaphbfe wieftt^nwM*^^ 
ta ligue contre lar Frartctf ft fit, Sp l««lKeiidc2* 
"Ï4VOUS en fut donné à Valencicnnes l'an r a t 4.^ ' '. 
44 l'Empereur Otton y vint- en perfonucj «Sl iuc 44 Htji.dt 
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j<y , Ahhege de PHiftéfe 

loge à la Sale le Comte, oii le Frerc du Roy 
d'AiiglctcrreCorate deSaliisbury le vint rejoindre, 
de meiaie que tous les autres Alliez : Mais pen- 
dant la reveiic gcnci alc cîcs Troupes , qui mon- 
toient à ce qu'on dit à 1 50000. homiiies,Tournav 
(c rendit aux François $ Cette nouvelle furpht 
l'Empereur, & fe mettant précipitamment à pour<- 
fiiivre le Roy qui marchoic vers Lille > il le ren- 
contra au Pont à Bbvvine près deToumay, où 
il y eut une grofTe bataille. Le bonheur k déclara 
du cofté de Phîlippcs Augofte qui les mit tout 
en déroute le 25. Juillet 1214. fit Fcrrand de 
Poi tuLîAl & le Comte de Salisbury prifonniers, 
avec bcaiicoup irautres qu'il envoya à l'cionne, j 

4f/iifirf & de là à Paris où 45" Ferrand croupir plus de 
douze ans en prifon j Jeanne la Femme prit le 
Gouvernem^t de TEftat en fbn abfenccx&p iptn- 
dant fa Régence le Beiroy de , Vàlencicnnes fut' 
Hijt.de hzÇïi Pan laaj.puis démoli &4<^rebafti oùilefti^^} 

^/ â prefent>Pan 1337. Ce Baltiment donna lieu â 1x37 

I». l'hiftotte dtt faux Bauduin que Jeanne fitpendrçr 
à LillbfjSc â infiâuer Ç% bien le$ Cordeliers dans 
Pefprit de cette Prmcefle , qu'elle leur donna le 

47 Htfi. de Palais du 4-7 Donjon ancienne dcuicuic de Ciiarle- 
magne & des Roys d'Auftrafie, des rcftcs duquel 

jj,*^* réelle leur fit, un Cbnveni; &: une Eglifc ornce d^ 
: î ' douze Colotmnes a l'honneur dcsSrs. Apoflres , 
qui iervit dè Tombeau aux Princes de V alen- 

4S Hifi. de cienncs , & jà Marguerite 4» d' Avefne Femipç.i . 

/^/. f. a f.9 PËmpercfir Lpubf dç Ç^viercj Çp Parais leur fut 
: ' accordé 
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de Valencïennes. ji 
a(îcordé par Ferrand de Portugal Ton Mari , de 
l'àVeii du Roy de France de qui il cilioit prifoii'^ 

ixa^mer) l'an 1335. ces bons Pères y entrèrent l?an: 

1*3% tiyiJBc y furepr> jurquics i lan ido8.,que les; 
Renilets ae l^authorkc cicJiArckultic i^lbcttâ-jp) 
eftifalifent ' pour Ja>^av.vi?ejcbn[^ùi tondes CoodéF 
\m% i de cpk le Mzgïùxkit « eÛoic plaitib i',,:' • " 
* '49 Fcrrandde PortoÏMl' mourut à Noyon IW49 ^^'Jhm 

1x33 1233. 6c la fille Jcanut: toute, jeune en fit ch^'^.i 
merinc. - J. i . - . • ; :§3*'*-''-- 

Les PP. de St. Dominique s'eiiabliicnt àToA'i.». S 
Vaî^ndcnnes cette année , &: deux ans après fe^^ 
PP. Carmes y forent auffi receus. 
- >îv Après lafinort de FctTandlâComtcfle Jeanne /fe./».^ 
efpoufa en fedobd^ Noce Thomas de Savpye da 
qui' elle n'eut point d^nfanh ' • ' 

ti37 L'àn .1 2 37. Baudnin IK Empereur de Cou- f «il».». ; 
ftant&nople, vint à Vâlendennes demander fec6iiia ^ ^ 

' ^ à' ]af.Comtefiè ijcannè (a iCoufiùe, qui fit'<:c qu^ 
l'eftat de fcs affiiires pût luy pernicttrë^ Elle 
donna la main >3 à la fondation du Béguinage 
cette Vi qui cftoient les Hoftcls deBtuvraigc ^ ^ 

i*44-& fdE'VLcognc, Si' moiiiur Tan i'244. Les Supe-M«49i 
ticurès de cette maitoasj'iutitulentdc Souveraines '^^^^^^ 
depuis lors, & à caufe que la maifon où elle s'eftoit 
retirée paflbit la peâce Rivière , & avoit 'àccés 
dani» b Rue, elle fiit^nofnniée la» (Lue Gotinteife 
pour ce iujet* '! ' ♦ ; ; .: i • /. 

SAr Cette Frinceffe' n'ayant laîfle iiluTs en&Qs <>4.rfifi,dt 
après fi mort, fi &eur Marguerite Fille de l'Em- j^^'^ *'*^ 

percur 
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y.i Àlére^é de I^Hiftére 

pcreur Baudiiin de Gonilantinople , luy fucceda 
aux Comtez de Flandres, de Haynauc ^ de Va- 
lenciennes, elle prelta le Tennenc dans cette Ville 
le 23. de Mars 1245. ^'^^ P^"^ Mari Bou-^Hî 
chart d'Avefne <jue fbn Pere luy avoit laiiîe pour 
Tuteur avant Ton départ, elle eut delay Jean 
Baudoin d' Avefne tous deux nais en cette Ville> 
mais après la mort de Bouchart elle eut en ièconde 

f^K^r.Nôoe GuîUauine de 9f Dampiere, qui luy donna - 
trois Garçons qu'elle préféra tellement à .ceQict 

• ■ •< * du premier lit, qu'elle fit Ton poflible pour les 
efloigner de fa fucceflion, julques à les déclarer 
illégitimes, à caufe que Bouchart d' Avefne leur 
• ' Pere avoit eftc Diacre, & s'eftoit marié avccèîîe 
' fans avoir obtenu du Pape la difpcnfe de cet 
Ordre Sacré : La chofe alla fi avant que le Pape 
' &St. LOUIS Roy de France voulurent bien s'en i 
mefler ; On tînt pour ce fujet 
Paris Pan 1246. ou il fbtsamftéqne Jcanl&iM^ 
Baudnki d'Avefiie Ëniàuis dn piemicr Matis^e» 
(è contenteroîent des Coioitéz de Haynaut&de 
Valcnciennes , fans pouvoir prétendre aucune 
* • chofe à la Flandres, laquelle à l avcnir deireure- 
roit à la mailon de Dampierc. Encore qu'il y eut 
• du defavantage dans cet accommodement 9 
Guillaume Comte de Hollande i& depuis Roy 
des Romains^ donna fa Scrar Alix, à Jean d'A* 
vefne, & fe joignit à luy contre les forces de & 
Mere quiluy âiibit ouvertement la guerre, dans 

s^i^c ^ la pen(ie qu'il avoit tramé la mort dcGuiUanme 
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de-Dampieieiba Fils aifiié de ftoond Ke, qui nie 

tué ians le Tournois de Trazcgnie en Haynaut: 
On en vint aux mains dans l'iflcde Valcherenjou 
il y demeura plus de 30000. hommes fur le car- 
reau^ & 011 les deux Fils du fécond Mariage de 
Marguerite furent faita prifoonicrs ^ Cette pertç 
& le dcplaifir de ne pouvoir r'avoir Ces Enfans» 
dioonoefCa tellement la Comteilc, que pour s'en 
vanger mieux elle fit une ligne avec S. Louis^par 
laquelle elle donne à ion Crerc Charles d* An;oa 
les Comtez de Haynaut 8c de Valeneiennes, pour 
. en priver Jean d'Avcfte fon propre Fils. 

Charles d'Anjou vint avec une grolTe Armée, 
à laquelle Marguerite fe joignit pour le mettre 
en pôfleiïîonde ce qu'elle Juy avoit donné . mais 
eftant prefte d'entrer î7 â Valenciennes, les Portes 5:7 Ht/l. ù 
leur furent ferrée»; ils y mirent le licge, donnèrent ^i^,^ 
y aiTauts où Us furent fcpou0èz, &: apré^ douze 
jours d'attaque ils levèrent le fiege> prirent la 
Ville de Mon% Âcle refte des Places do Haynaut^ 
a l'exception d'E^ien ^ de là ils revinrent en* 
core â la datge fermer le fiege de Valencfennes» 
mais après quelque propofition de part & d'an» 
tre, on fit entendre à la Comtefle que par l'accom- 
modement qu'elle avoit fait à Paris avec Jean 
d'Avefne , elle luy avoit donné la propriété de 
cette Ville, & qu'ainfi on ne pouvoit reconnoiftrc 
le Comte d'Anjou en cette qualité, mais, fi elle 
. vouloit luy céder fon Ufufruit, qu'elle en cilpit : . . 
iit^^e^£^ qu à cêltc condition la Place luy feroit . / 
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^4 . 'Mre^.deVBift(^n 

%lb l % ^'o^^^^^^^^P^^^' & lé Comte d'Anjou 

5. «Z^* * prit îc lendemain 5"^ pofîcfTîon de la Ville, Se 
5*9 /fri. ». T confia le 5"9 Gouvernement du Chafleau à Alex- 
|x j^^j^ç^ çiig ç^^Roy de Hongrie, fur quiilpouvoit 
compter. ' ' 

Un peu après Jean d'Avefiic afliftè dç Guilr 
laume Roy des Roiniaîns ^ vindt à Valendcnnes, 
où il fuc.bieii receul^an 1255. maiis leChafteaui^rr 
fk defiendi^ tcllèn^ent) ysti caufe des (orties fan* 
glatîtes qu'Alexandre fSifSit de temps en temps 
dans les Prairies d'alentour, St. Loùis luy donna 
le nom de Rouge en Pré, ou Ruben-Pré, nom que 
fa noble Famille a retenu jufques à prefent \ Ce 
Chafleau eftoh celuy des Chaftelains defquels 
on à dcsja ]J)ârle, pl&^'à'^l'endroit de la rivière 
de TEfcaut, bii. eil ehcore a prefent îà Citadelle 
; nouvellemeîit liaftie. ^ ' ■ - 

esdeu^l^ils dé Ma 
%;tl JfeCQmtè pi.ou pour 
les tect)iîcW*ef , celd^'fei droôs fau'if avoit'tur V 
îeirtciennes &: le Haynaut, en faveur de Jean d*A- 
Vcfne Ion légitime Seigneur. Guillaume. Roy des 
ornai ns niburiitVjèan d'Aycfne Ton Beau-Freré 
» ên eut tant' de chagrin, qu'il ne. luy piitTurvivre, 

& finit fes jours l'an 1257. D fut enterré dans **f7 
l'Eglife des PP. Domimcains ^ où foh Tombeau 
relevé fe vbid encore aùibufd^huy.au milieu, du 

€t m*". »T%giafe]fc#*fciî«-àolé vis à ^kk ■ 

<ft aujôutd'huy, l'an 1277. i*!" 
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•:.4ll LaComtefleMargnerite trefpaffaî'ân i aSo. ^î/^»* 
laifTant à Jean d'Avefne II. Fils de Jean & d'Alix, ^ *, 
les Comtez de Valenciennes & de Haynaut ^ Alix 
Sœur de Guillaume Roy des Romains, mourut & 
fut enterrée dans le Tombeâa de fon Mary, Tan 

^ Jean d'Avéfne li. ûmoit beaucoup Valen- tfj ibi.ti.% 
cktmes à caufe qa'il y avoit pris naiffance^aniB'*^*'^ ^ * 
bien qaefon Pere & fès Ay culx : màis quelque 
inal intentionné ayant trcmyè moyen âe la mettre 

mal dans fon efprit,il voulut anéantir fes anciens 
Privilèges, & la rendre dépendante du Haynaut, 
encore qu'elle ne l'eut jamais efl:é, à quoy ceux 
de la Ville s'oppoferent fortement, mais ne vou^ • 
lant point avoir le démenti , il ^4- munit la Cita- ^^4- 
délie pour lesfoùmettre de force j les Bourgeois *' ^ 
fe fortifièrent du cofiè dé la Ville)OÙ ils drefTe- 
rent dëux|;roiIès Toiirs^I'une entre S. Vaaft & 
t)e l*£rcaut ' nàmméè Saiiit Gilles , &: l'autre du 
coAè'da Rempart, furie bordée là melfine Rtviei^ 
& du Fofli de la Ville nommée Vaucelîe j La prci- 
miere fut razée l*an 1 570. & la dernière fut mife 
à l'égalité du Rempart vers 1 6 1 5 . Ces fortes 
<^e preparatives ne durèrent gucrcs, les Bourgeois 
Yie pouvant plus fouffrir les infolenccs & les inful- 
t16s que^ ceuîc du Chafteau leur faifoient chaque . 
^6ur;3ifricgcfcntiaCitkdelle leLi^ndy de devant ' t 
i%9i ^S: jfçan de l*afi i i^'i'.A ceftc uoiivélle lë Çoniée i 
'âmaffe du >iï<ihfc,Vn^akè;l*EmpèreùrTl^^ ' 
*ââb^ fôir I^ti, qid'â£i^&'^^^^^ i)ronon(i^uhe 
■ fcn- 
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fentence contre ceux de la VIAc bm les entcn* 
dre. 

6f Hifi. de De fi puîfTans ennemis leur firent appre- 
^•^^^'^hender de facheuiès iiiites, & pour lea prévenir 
^ ikîmplorerjenc le (ècours de PhUippes le Bel Roy 
de France, qoi les reçût fous fa proceétion Royale 

.à Montargis , & leur^cn donna des lettres avec 
d'autant plus de railon , qu'une partie de cette 
C6lMem Ville , rOltrevaiit & nurme le Chaileau rclc- 
voient de fa Couronne : Guy de Dampiere Comte 
de Flandres, eut ordre du Roy de les affiftcr , il 
vint en cette Ville où ilrenouvcUa leMagillrat, 
leur latfia ion Fils pour les conduire dans cette 
Guerre^Sc avec les Troupes qu'il leur avoit donné 
* le Chafteau iiit r'aiÏÏegè de nouveau; le Comte 
vint pour le (ècourir, mais ceux de la Ville luy 
ayant efl» au devant le deffirent à Brueil , 8c eftant 
r- de retour à leurs pofles , ils redoublèrent leiurs 
V aflauts avec tant de chaleur , que le Chaileau fut 

pris de vive force, la garniibn mife en pièces, les 
uns dans l'Efcaut, les autres au fil del'cfpée, le 
Palais des Anciens Chailelains &c Comtes d'O- 
ftreyant fut jette par. ten^e» & tout le Chaikau 
razé. 

. Pour s'en vanger» le Comté Jean d'Âvefiie IL 
remit fur pied une groflè Armée» mais ceux de 
e^BidiKh Ville avec ^7 30000, hommes tires des terres 
'•^''^••♦de leur Obeïflance, fçavbir^ de Bbuchain, du 
m,6^ S Quernoy, Condé Se Leuze, avec un train d' Artil- 
lerie ^.tou(c forte d'équipage de Guerre, luy 

allèrent 
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de VaUncmnet. j-f 
adlcfcntaUr devant) quifit refiMidre leComte de 
St retirer, & de laifier on Camp volant entre le 
Village d'Eftroeii & le Roleur, pour les harceler 

& empefcher les vivres: qui fut deffâit peu après, 
& cftant luy-mefmc veau camper au lieu ^'^ Saint 68 Htji. d* 
Amand avec 20000. horamcs raïuiée fuivancc , ^î*"*»^»» 
il eut le nicfme malheur : les Troupes du Grand 
Bailly de Haynaut ion Lieutenant General^ furent 
encore mifesen pieçcsa Prefean .Peu après le Com- 
te de Ncvcrs attaqua cette V ille inatilement, mais . 
s étant jette iiir leQaefnoy il s'en rendit le Maître: 
La fortune qui rioit aux Valenciennois^ ne laiilk 
pas de leorfiûre apprendre à loifir combien il eft 
dangereux de disputer avec (on Sonvcndn ; Phi* 
lippes !e Bel Roy de France, ^9 a voit fait empri- jy „ 
funncr le Comte de Flandres à Paris, pour avoir c^-d Ji^^ 
donné ia \ ilk au Prince de Gai Fils du Roy d'An- 
gleterre fans fa partieipation : Jean d'Avefnc ï l. \ ■' 
fon grand ennemi pour avoir mudenu les Valui- 
ciennois, fe ligua avec la France contre les Ao- 
glois,leRoy eOantdans les intereits du Comte, 
• abandonna Valencîennes à la merci de fon Prince, 

1197 qnî leur ofia beaucoup de iès Privilège» Ymiiyf* 
reprit le terrsdn du Chafteaft , fit mourir douze' ' , ' 
des principaux Auteurs des brouilleries^ & par^ 
la crainte & par la douceur remit tellement un 
chacun dans fon devoir, que tout fut appaife l'an 

'1301.1301. Pendant que la bonne intelligence rcgnoit 

^cntre ce Prince &: la Ville, Jean fans Merci Comte ' ; * 
d'Oftccvant ion Fils, fut tue à la bataille àfi ' \ 

Courtray^ 
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^% Jhhegé de PHtfimre ^ 

Couttrày; bu^ËfdéPbdft dôreï, l^ah r jos^inais 
ri ait liiétitoft' d^u^ 6jiUic¥ èédte peft^, pârr U 
70 /fv^'J^tucceÏÏiofi dès 7* Cic»mtezde Holande, de Zélande 
f:i.*c.<î&ae Frizc, qu'il attîî* pk la mort ilé Jean Fils de 
Florent Comte de ces lieux , Fils dt Guillaume 
/ ; * Roy des Romains, l'an f 303. Depuis fa reconci- 
îiation il fe plaifoit fort à VaIciîcienncs,oii il mou- 

Vil^tt^^^^ Tan 7» 1304. laiflant à Guillaume le Boulon 1^04 
«.<5 §ifrw. Fils toutes Tes belles Provinces; Il fut enterré 
jxikiàtm aux Cordeliers de la mefme 7* Ville , dans uh 
Tombeau relevé «jae Pon voit enebre an nûDeu 
du Choeur de leur £gliiè. 

Les grandes qualitez de Gaillaume \t firent 
Vicaire de l'Empire, luy attirèrent Pindinatiou 
des Soldats %c de tout le monde, il prefta le fer- 
ment de Comte de cette Ville, en Septembre de 
^^^•^^ Tan i 3 04. il 73 efpoufa Jeanne de V^alois Sœur 1304, 
i jx'^de Philippes le Bel Roy de France, l'an t o j^. U*^^ 
- Béatrice d' Avefne Comtefic de LuxcTnl>ourg, 
^'ille de Bauduin Comte de Baumont) Fils de 
Marguerite de Conftantinople,& Frère de Jean 
éd' Avefne 1. de la joye qu-die ^t qu'Henry y IL 
Aml^illi £it decIarcfEmpei^uT des Romains, voua: 

t. i Kti&i <t P^ce avôtt pris & nàîflàfnee, Sele donna aut 

^^cùts de St. Dominique. Tan 1311. comme fdns '3" 

le nom de Dames deBâumont,à cîiiife quedîttt 
ïnailon cftoit THoftel des Côrhtes de ce Tîcil;^ 
^4^%t^i HENRY n eftoit 7S encore ^ircComtè^^nxim- 
M^i ix>Qrg <}uaQd il guerre i àeux de Trêves > 
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^. de Valencknncs. 79 ' 

* qui luy demandèrent la Paix 1 an i 362. îcchoi- . 
(li ent pour leur Prote<^eur, leur Bourgeois & leur 
bon Amis, & luy donnèrent dans leur Ville le 
Palais 7^ dePAigle, & trois Cens Ecus de revenus jSiki, a| 
tous le« ans pour luy & Tes S.uccefTcurs Coiiite|i 
de Luxembourg, pourveu lés âf&anchir de toutes 
ibrtes d^Impofitions/luf Tes Terres, & de leur 
Fournir cinquante Hommes d* Armes àu beioin. 

L'Empereur Albert ayant efté affaflinëparlbil 
Neveu l'an i^oS.ks Electeurs d'une voix com- 
. mnnc clioifirent Henry de 77 Luxembourg , poi^r 77 ^fi- ^ 
fes grandes quâlitcz pluftoil que pour fesricheflesj ^^î^j 
Ce Prince qui avoir plusbefoin d'argent que de 
titre pouc voir lltalie de plus prés, vendit ^ 
Pliilippes le Bel Roy de France , pour 300006» , . • 

78 marcs d'argent, tout le droit qu'il pou voit avoir 78 ihi.f:X 
au Royaume d'Arles. .11 fiit courbunè à Rome'* V^*.; 

79 le 36. de ^uin i ^ 1 moiqrut devant Sienne 79 mfi. dê 
?^ Yoùpçonhc d^âvoir éfté eiàp6i(bniié d'une ^^'^ 4- ^- 
Hoftie que luy donna le Frère Bernardin, de ^oiiKfi^^ 

*3'3 Montpolitian, l'an 131:^. famort finit Tes grands * a' •• ... 
defleins, mais point le dcphiilu de fes Sujets, 8c . ' ' "» 
de cjcux de cette Ville, qu i font gloire de la nail^ 4 / ■ 
fançe d'un fi grand Hoiimic. ' ' ' ■ 

81 Une Comète bien grande parut l'an 1316*. 81 ïfiff. Jt 
elle fut le prefagc d'une rude Famine, & d'une ^ ^-7 
Pefte fi violente , qu'elle emporta le tiers de» 
■ ^^9^' f^}V^ P"?^! fit, eiiçléinc^^ace i^ap s^JU§4. 
'y^'H^il^^l V /. , ■ r : '^J ' ^'^^^^ 

^. iiktte Comète fut encore le prelage d'autres^ . , .. 

malheurs, v » 
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to Ahhregê de l*Hi/loire 

mnî heurs, car l'an 1324. Sct^a^. cinq incendies 
I3 /^.n. 3 jdefokrent cette Ville, & la 83 faite d'ISABELLE ' 
Reync d'Angleterre» Fille du Roy de France, l'an 
1916. marque aofli que le Pais d'Outremer n^ea 
cftoic pas exempt, elle vint en cette Ville, où 
Jean Seigneur de Batunont, Frère du bon Comte 
Guillaume, luy fit tous les honneurs po(iibles,& 
apris qu'elle y eut reftèhult ^ours, Se que fa put(^ 
faute Armée navale fut équipée, il s'embarqua en 
Zélande avec elle, pafla promptemcnt en Angle- 
terre, où il prit le Roy fon Mari, fit mourir Huë 
de Dcpcnficr Se Tes Complices , & ayant fait 
monter fon Fils Edouard iur le Thrône, il remit 
la Reine dans la paifible poflèdion de fes Eftatsj 
laquelle en confideration de fès grands fèrvkcsy 
$4,Mm luy donna tous les ans une rente de^4 j o o* 
Marcs Sterlins : Peu après Edouard Roy d'An- 
85 A «. 3 gletcrre, époufa par fts Ambaffadeurs à Valeii* 
cicnnes, Philippes Fille de Guiltaume, le 60O) Tau 
1327. • 13x7 

îft'w ^ fameux repas de Jean Bernicr Prevoft du 
n\^l'^ Comté de cette Ville, où Jean de Luxembourg 
Hifinrê <<f Roy de Bohême, Philippes d'Evr eux Roy de 



a^t"*»!* Navarre, & Loiiis de Ne vers Comte de Flandres, 
. . avec plufieurs au tnes Princes Seigneurs du prc' 
micr rang, délibérèrent 'delà Guerre que le Comte 
de Flandres vouloit fiiire au Duc de firabant,iè 
fit chez luy en dnq tables,ràn 1 3^^'pikrcelquc 2331 
le I10D Comté efloît lifcxHfiikiôdé de U'Cfoutte. 
87 J9^. 4r 87 (}0 Païfan près de Dotdrecb, pendant jfik ' '■ 
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de Falenàemies. 8t 
le bon Comte Gaillaume eftoit au lie k Valcn* 
dennes pour la ineiSne mconnnoditc^vint fc plain-* 
dre da Baiily de (on Village qui luy avoit pris fit 
Vache, le Comte le fit venir, & le condamna à la 
rcftitution de la V'achc, â cent Ecus d'or pour le 
Païlan , auquel il demanda s'il eftoit content, &: 
îiiv ayant témoigne qu'ouy, fi tu es fatisfait, dit le 
Comte, ma Juttice ne Teft pas, eu mcimc temps 
tire répée qu'il ^voit près du lit,le donne au Bour* 
reau qui en coupe la tefte au malheureux BailIy^ 
Tans que le Comte eut égard aux prières du Pre* 
voft deDordreok qui en eftoit venu exprés pour 

133^ obtenir la grâce de ifon Neveu, l'ân 1 336. " On * *4 
-achcvoît lors de baftîr THoftci de cette Ville > 
que la Comtefle % Marguerite avoit commence So /Lji.iig 
Tan oÎ! Ton fit tailler une Vache en gros^»**'-'* 

relief, en mémoire de cet exemple de Juftice , 
qui dura jufqucs à Tan 1 6 1 1 . que cette façade fut 
changée de la manière qu'elle eft aujourd'huy. 

9o"La mort de Charles le Bel Roy àc^J^^^'^ 
France , amena bien des affaires : Edoiiard Roy »ly * 
d'Angleterre, à caufe que fa Mere ifabelle eftoit 
feule Fille & Héritière vivante de ce Roy^ voulut 
prétendre à laCouroniie de France, Philtppes de 

-Valois FiU de Charks: Frère du Roy deffiinc , 

Voppofoit d'ailleurs I cette prétention, parce que 
la Loy Saliqiic rte fouffre pas la fucceffion des 
Femmes ;l'aflâ ire cftanL de la dernière importance, 

. 'Ednuaid envoyé à ValenciéniKS demander l'avis 

6i k iccours du bâa'-Êomte Cuiiiaunic fon Beau- • - • 

; ' U ' [' ■ ■ Pcrc: 
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§2 Àhhrt^e de l'Hijloire 

.Perc : l'AfTemblcc générale des Princes fe tînt 
pour ce fujet à Valencîennes, Tan 1 336. où ayant 
inutilement attendu les Ambaflàdcurs de France, 
tout iè déclara pour la Guerre : Le grand con- 
cours des Seigneurs donna lieu au Comte Guil- 
laume de faire Ton Fils Chevalier avec des Cere- 
91 ibu n.6 moniesextraordinairesjoîi Franqucvillc 9» Héraut 
& f'^ «.8 Yalcncicnnes , revcitu de fa Cote d'Armes , 
' fit les Cérémonies, encore que ccluy de Haynaut 
fut à Ton coftc revcftu de mciinc j Le Comte traita 

m6 ii&l ^P^^"^^^^^'^"*-'^^ toute la Noblcfle, où les 9^ Pairs 
** ^ ' * deValenciennes 8c ceux de Haynaut icrvireriî cha- 
cun félon leur qualité, qui marque que Valen- 
cienncs edoit â elle^me{me,puis qu'elle avoit Tes 
9; A(. $ » 93 Pairs 8c Ton Héraut particulier qui exerçoit chez 
elle les fondions de fà chvge 3, Le bon Comte 
ïjz 31% Guillaume Beau-Frere du Roy de France, 8c Beau- 
3 *î î*4^ Père de celuy d'Angleterre, mourut le j. dcjuur 
9+/iJL<lc l'an i337.94.dcrnLrc l'Hoftcl de Ville ou il »337 
*.6§4. tenoit fa Cour, laquelle à caiife que ce Prince 
cftoit Comte de Hollande, retint depuis lors le . 
nom de Cour de Hollande. Les Seigneurs de 
95: /r//?. MolenbaiK vendirent 95" cet Hoitcl à la Ville, 
ri 2 f. 8 y baiHt les 9^ grandes Boucheries 8c la rue de 
9?^» la Place à Poix, l'an 1545. Ce bon Prince fut en- 
terré aux Cordcliers de cette Ville, dans le Tom- 
97 B^. i<r beau de 97 fou Pere , 8c Jeanne de Valois Soeur 
m 6 Id^ ^ Philippes Roy de France, ne voulant plus voit 
le monde après la mort de fim Mari, le retira 

g 8 Ihidem 

9* à P Abbaye de Fontenelle, oui dlc vécut faiu- 
%À€rmr tcmenc jui^ucs à i'au X 343. 
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de Valenàemes* 83 

99 GuiUaimie II» facoeda aux Comtei de Ton 'p^'^'J^ 
Père , & prefta le iennent en cette Ville le 27. /^^^ 
Juin du mefinc an : Il chaflà les Principaux de 

cette Ville, (bus ombre d'en avoir mal à propos 
diffipc les revenus, le Roy de France entremit ics 
bons Offices pour eux,Sc leur innocence reconnue ^ 
ils forent rappeliez de l'exil que les envieux leur 
avoient procuré,qu'ilsavoient gliflé parmy le peu- 
ple le doute de fçavoir fi Vaienciennesedoit une 
dépendance du Haynaut, qui leur attira une riiee 
telle que meritoit une lèmblable rêverie. 

100 La Guerre que Guillaume le Bon avoit «oo«^'^» 
projeté avec les Princes à ValencienneSi comença „\ ' 

1 3 3p de s'allumer fortement ibus (on Fik , l'an 1339* 
£doâard Roy d'Angleterre vint en cette Ville 
avec fon Armde, pour engager le Conuc Gud- 
laumc II. dans Tes intcrciis, comme il avoit tait 
l'Empereur Louis de Bavière , qui pour attirer 
fon Beau-Frerc Guillaume, l'avoit fait Vicaire de 
l'Empire ; Le Roy fut logé au Palais de la Sale, 
où l'Evefque de l'Incoln montant les degrez avec 
Guillaume, luy enjoignît de la part de l'Empereur 
•comme Vicaire de l'Ëmpire^d'aflider Edouard à. , 
reprendre Tournay:Sous ce prétexte les Flamands 
{bus la conduite d'Arteveile> rejoignirent fes 
Troupes, mais quand toUt fiit amaSe > le Roy 
quitta le fîcge deTournay pour fe jetter en France» 
& Guillaume ne voulant pas porter les Armés 
contre Philippes Roy de France, de qui ileûoit 
VaÛal à cauîe de l'Oforçvanjt, & d'une partie roi Ht. d*,' 
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S4 'Ahhrc^e de PHi[loire 

de cette Ville qu!il .tçnoit de iuy , il revint fur 
lès pas à Valehciennes , & croyant de Ce tenir 
neutre entre, ces deux Rii (Tances , un Parti de 
Cambray vint; pUler&jœttffè le feu dans le Vil-r 
lage & le.Monaftere de HafpreS) le Cooûte avec 
le inonde qu'il put ramalïer fur le champ» pour- 
Aitvit les Boutefeux avec des emportemens (î 
eltrangcs de n'avoir pu les atteindre, qu il envoya 
l^y^'*^ l'Abbé de Crcpin en France^ porter au Roy 
de la part un cartel de dcffî ; Ce fut lors que la 
guerre commença tout de bon, le lloy envoya 
fon Fils aîné Duc de Normandie, fous la conduite 
du Duc d'Athènes & du Comte Deu Conncftable 
de France, avec une bonnp Armée contre le 
103 ibùiem Comte Guillaume, elle vint camper aux pieds 
* Bmmenct ^^'^ ^ Moot.de * Ca(lre,pan 1 340. «340 

ihfàmximr le Cônneftable écrivit à oeux de la Ville , pour 
dÊ |^3j.q^çf qy*îi eftoit de leur devoir d'abandonner 
le Comte , Se de venir fans tarder , joindre leurs 
forces aux llLuncs : A quoy n'a) ant pas répondu, 
il fit mettre le ru à Aunois,Fanmars & quantité 
d' ancres Villages des environs, & fit le ficge du 
^S^^f^ Chaftcau de Trith, Bouchicaut eftant allé 
C.8 «4 battre la Campagne avec 25. Chevaux, fut ren- 
contré par Un farti de cent Hommes d'Armés, 
commande^ par le Senefchal. de Haynaut , ils fe 
battirefit^mais le Sene^skal ayant ;etté Boudiiéaat 
par terre d'un coup de lance qu'il Iuy porta ^ il 
. le faifît de Iuy, & le mena priibnnier à Valen- 
cienncs avec la plufpart de là Troupe j C'eft ce 
' . Bouchicaut 
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(le Valenclenms, ^5- 
Bouchîcaut qui s'eft rendu' û fameux coiifre les 
Anglois, & qui depuis fut Marefchal de France. 

11 s y fit Dlufieurs tencontres de part & d'autre, 
mais la deftake de P Arméé Navale de France par 
les Anglois & les Flamands prés de Bîankcnbcrg, 
fie que le Rov l'hilippcs i^ffc retira a Anas^S: ^o^; 
le Comte Guillaume a Valcncicnncs avec toute „ ^ 
la NoblelTc liguée, où Jacques Arteveld prononça 
la Harangue, qui fie ^ tant de bruit dans \t mon- io6 Ibidem 
de, pou r fouûenir les D roits dXdo ii ard contre le 
Roy de France : Pendit que les Anglois affie- 
geoient Toumay, le Comte Guillaume s'empara 
de Amand , d'Orcjites , de Mârcliiennes , de 
Celles & de Lapdas ^ La Trêve fit pour iin an^ 
après quoy l'on recommença de nouveau,' Scpen* 
dant que l'on eftoit icy aux mains, ceux d'Utrecth ^ 
en '°7 Hollande le révoltèrent. Le Comte Guil- ^^/^/.iV.s 
laume maicha droit à eux, les deffit en deux ba- «.<5 § x 
tailles, & penfant de foûmettrc les Frizons, il y 
laifTa la vie prés dcStavcre, le 26. de Septembre " 
l'a» X 345. il tut enterré à Flourcncamp, & depuis 
rapporté à Valencieimes au Tombeau de lies ^^«^ 
Pères dans iXglife de S. François. 

La mort de Guillaume IL fans avoir laifïe *<*9 
.des Enfans, donna à-Marguerite d'Ave&e (à Soeur 
ainèe, Fefnine' à ^Empereur Loûb de Bavière, la 
(iicceflion de tous (es Comtez, par elle les Eftats 
de fa maifon paflerent en celles de Ton Mari 5 
Elle fit le ferment à Valenciennes le 27. de Mars 
346 134^* mais comme elle eftoit obligée de fe tenir 
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8é Alkeglt de mijîmrè 

en Allemagne, elle lailTa à foii Fils aine GuUlaa- . 
me de Bavière Comte d^Oftrevantyle Comman- 
dement de (es Provinces, parmy i oooo. efcos d'or 
tous les ans : La mort de l'Empereur) & le peu de 
(bin que prcnoit Guillaume de faire toucher les 
appoinccmens de ia Mcrc, ht que l'Impcratricc 
reprit le Gouvernement l'an 1 347. mais la Hol- 1547 
lande n eftant pas trop fatisfaitc du Commande- 
ment d'une Femme, le re volta contre elle, & choi- 
(ît le Comte d^Oftrevant (on Fils pour fon Chef 
& fon Souverain. L'Impératrice affiliée des for- 
ces de la R einc d'Angleterre fa Sœur, voulut met- 
tre fpn Fils à laraiCbn, elle iuy donna bataille & 
le vainquit I*an 1 37 î«mais ayantperdula{èconde|t37> 
die fut obligée de luy laifler la Hollande, la Zé- 
lande 8r le Païs de Frize, Se de fe contenter des 
Comtcz de rîaynaiic &: de Valcnciennes, 011 tout 
110 âi.ikx fut lors fi bon marché, "° que le lot de vin le vcii- 
5 ■ doit en cette Ville deux deniers, & la R azicre de 
141 A$ 2 Bled trois patnrs. Cette Illuftre Umpcratrice 

mourut l'an 1 3 56. & fut enterrée au Tombeau de ' IS^ 
&s Pères à Valcnciennes. 
wiHtfi.di ïï^IlfefitunDucl enpîeine Place Pan 1358. . 
ra, Lxt.^^ la manière ancienne, entre Jean Brifeur de HauiGi 
J.^ ^ ^'*& Jacques Monberry, ôîi le dernier fuccbmba. 

Guillaume de Bavière qui avoît enlevé la H<d« 
lande â ià Mere luy fucceda , mais ayant perdu 
l'efprit ( à ce qu'on croid ) pour luy avoir fait la • 
Guerre, il fut enferme au Quefiioy, Se cependant 
fon Frcre Aubert prie k foin dcl'Eftat Tan 1260.1$^ 

La 
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dè Valenciennes» S 7 

La belle Porte de ' n Tournay en cette Ville fut ^'^-^ 
commencée fous fa Régence Pan 1 36 1 . & l'Hor» 
logederHoftel de Ville reçut fes dcroiets orne- 

i377meiis Tan i ^jj. 

'■4 Le Duc Aubère maria Guillaume IV. A>n i\^H,ji.it 
Fils Comte d'Oil:revant , à Marguerite Fille dc^^ V^ ^ 
riiilippes le Hardy Duc de Bourc^OL^nic , & ce *^ 
Prince en échange donna fon Fils Je ail a Margue- 
rite fille de ce Duc, &: célébrèrent en mcTme temps 

i}S6lcs deux Mariages à Cambray, l'an i 386. Guil- 
laume IlL mourut Tan 138S. le Duc Âubert m^^m 
comme ion plus prés Parent luy fucceda, porta la ^ 9 

i)9tf guerre eu Frize Pan 1396^ où il de{fitplufieur$^]j 
fois les Frizons> & où ceux de Valencienncs ac- «• ^ 
quirent (bavent de la réputation ; Il mourut Paa 

140+ 1 404- regretté de fts Sujets» & fut enterré â la 
Haye. Son Fils Guillaume IV. hérita les Terres 
de fon Pcrc, Scprcila le ferment à \ alcncicaacs 
l'an 1405. mais il ne luyiui vccur gucrcs, car il 

«+>7 11^ mourut Pan 1417. & fut enterré en cette n^/j.c^ 
Ville avec fes Anceftres. * " 4§ } 

Jacqueline de Bavière fa Fille unique, fut mife 
après (a mort dans la ponedlon de fes Provinces 9 
. & .efpoufa Jean Dauphin de France, de qui ^ 
eue ne jouit gueres; Depuis elle efpoufa Jean $4(^f 
Duc de Bnbmt, mab ne fe trouvant pas bien 
aveclny, cUefiiit en Angleterre, où fous, un pré- 
texte affeznudefiabli^ elle efpoufa le Duc de Clo- 
ceftcr Frcfc du Roy Henry, qui fut reccu à Va- 

;i4%4. lencieimcs comme Scigucur, l' an 1 424.. L(^s Ducs 

de 
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8S " Àhbrcgé de VHiflolye 

<lcBrabant& de Bourgogne indignez du procède 
de Jacqueline , luy firent la guerre, & obligèrent 
le Duc de (llocefter de courir en Angleterre 
chercher du fecours. Pendant qu'il travailloit à 
aniafler des Troupes , les Ducs mirent le fiege 
dévant Mons > où le Prince d'Angleterre avoit 
laide Jacqueline Çom la garde des Eftats , qui 
avoient promis de la lay garder jufqucs i (on re- 
tour : mais pour éviter rextremiti où ils alloient 
cftre réduits, ils la remirent au Duc de Bourgogne 
Ton Cou fin & Ton Héritier appâtant ^ l.a Corn- 
tefTe penfa d'en mourir de regret, mais s'eftant 
efchapéc de la Ville de Gand oii on Tavoit mené , . 
clic giigna la Hollande : Cependant Philippcs le 
Bon Duc de Bourgogne » s'aiièura par provilioii 
du Haynaut & de' Valendennes , à laquelle il en . 
donna des lettres le premier de Juillet 1427. 14x7 
fift^ y Ce meTme an le Duc de firabant pafTa de cette 
tntr dt rv- Vie enl'autre) & le Mariage da Doc de Clocefter 
^ fut déclaré nul ; Ce Prince Ce marîâ â nnc Dame 
' ' Angloifc , qui fit refoudre Jacqueline de Bavière 
d^accommoder le Duc de Bourgogne du Couver- 
nemcnt gênerai de fes Provinces, Se de le déclarer 
ion Héritier, l'an 1428. ' 1418 
1 1 8 L'HoftcI-Dieu de cetteVillc Rit commence 

Vklene.f.-^ rr 1 ■ r- r \ 

it.J4 0.8 de Ja permillion de cette rnncclic,lous la Kcgencc 

du l^uc de Bourgogne, l'an 1430. TEgliie &c la ,^jo 
«J^i/^-^ belle Tour de St. Nicolas furent > ^9 baixies à la 
cè 6 w'It^^^^ Chapelle qu'il y avoit', -pour ipSif. 
%énâtr florins. Pan 143a. / HJ* 
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La Comtefle Jacqueline fe remaria pourj*^^*''^ 
la quatrième fois à un Seigneur Hollandois, mais 
eftant morte ians avoir en d'enfant de Tes Maria*- 
I43<îge5,l an 1436. elle lai iVa pour Succeifeur Philippes , . 
le Bon Duc de Bourgogne Ton Coufin, qui fit • ; . 
paifer ces Provinces de la maifon de Bavière en ' ' 
i^T celle de Bourgogne, & fut reconnu pour mi» «.^ 
i^^Z Comte de Valencienncs l'an 1437. 

Le Duc d'Orléans eftant détenu priibnnîer a* nif. 
en Angleterre > cette Ville fournir honneAement ' 

000. florins de fà r^çon, qui furent fi bien reçus 
de ce Prince, qu'efbnt (iir Ton retour en France, 
: il pafla par cette Ville l'an 1440. pour en rc; 
mercier le Magiftrac. 

Le bon Duc Philippes fit la guerre aux i^j/i'.u.j 
Gantois l'an 1452. où ceux de cette Ville four- 
nirenc lix Colcuvrines, des Canoniers, & quantité 
■ i de monde qui le rendit fort fatisfait. Ce mefme 

**4an les Sœurs de la Magdelaine furent reçues ix^m de 
en cette Ville, 011 le fameux duel de Jacotin j^^' *^ 
Plottvier & Mahuot Coquiel fe fit en pleine î^^^^^g 
PUoe, conformément aux anciens Privil^es de la ^ /. i c 9 
Ville , en prefènce du Duc de Bôurgogne & du 
Comte deCaroIofs fon fils, au mois de May de^ac.o». 3 1 
14.55^ Tan i4«5«>. où Plouvicr fut le Vainqueur 5 Mais+'f^* 
cette manière de combattre paroiiTant trop a uclle 
le Duc l'abolit. 
14,5:7 ^"^^hc \ 3. de Février i4^7.irabclicdc Bourbon \x6 usr* 
féconde femme au Comte de Carolois, donna le 
jour à Valenciemies à la FrinceiTe Marie de Bour- Bowgogne 
i- lit , M eogne, f^.i. 
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9* ^^^/-^é de l'Hiftére 

gogne , qui tranfinic les Païi^Bis à k ' maifon 
d'Autrîdie*' . 
ï^yiTi.di i»7 La Seigneurie de Lèpaix qui relevoît du 

Haynaut,fut feparee de ce Comte Tan 1 415 1 . Sc^4<î« 

zc. 4 rejointe en mcfme temps au Comté de Vâlea- 
^Jbitm ciennes , qui fait encore marquer que cette Ville 
fait un Eiht à part & fepare du Haynaur. Les 
1x8 Sœurs de St. François ou Sœurs Grifes, s'y 

cftablirent Tan 1463. Peu après elle fournit au 145^ 
ii9«y?.<^*^9 Comte de Carolois qaaticicé de monde à pied 
m' 6 1'^ ^ ^ cheval , qui fe fit diAinguer à k bataiUc de 
*"* MondeheryJ'an 1465. 

Le 1 5. de Juin »i 46^. k bon Duc Philippesi 14^7 
noBJeV. BnitU^'fès jours à Bruges, kiflànc ii Chaiies fe 
^L^w Hardy ^btt fUl Comte de Carolois, le* Faïs! de , 
Bourgo[i;tie avec les Pais-Bas; Ce Duc foutint k 
guerre contre Louis XI. Koy de France , l'an 
147 2. 8^ ayant demandé le fcconrs particulier dé i+7>> 
13 1 ibuUm cette Vaille, opi luv envoya ^ cent hommes d'Ar- 
c lOAi mc-s,&: tiôi«; Guidons avec les Pallctos vermeils, 
les Croix blanches > & leurs Ecus aux Armes de 
, . ValencienAetf) qui furent conduits â PArmée (è* 
parement de ceux du Haynaut. Ce Prince fk foit 
'eÂtr«ef(4^iinéIk en éette Ville le premier de 
i^x / f îo May 1473. od U célébra k'S^Êunetife Fefte de 147, 
^+^naToifond»Or,aflaUdeqiiatrcRoys, d'Edouard 
Roy d' Angktcrrc, de Jean Roy d'Arragon àû 
^ Navarre, de Ferràiid Roy de Naplcs, Se de Ferrand 

Go^iMimem. Sicilc, avcc les Chevaliers de l'Ordre qui 

sc^ojto. (j- fut le » 35 dou^me Chapitre de l'Ordre, Se où le 

. Vdour 
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de VakrKwmn. . 
VdiNtr QmDtfi fat fris ae lien de PEcarliMe \ 
Oti fit quàndcè àt Jcmtes & de CamMsTeb, <m 
le Bdftard de Bourgogne emporta le Hcaaiiie<rOr 
pour le prix dey AlTailIaiw, & le Sieur de Fîenncs , 
le Gantelet ci Or pour ceux de dedans, j Chaque 
Chevalier en mémoire de cette Fefte, lailTa fe-i 
Armes au deffas des formes dii Chœur des PP. 
Dominicains ( où ils avoient entendu la Méfie) 
de la manière qu^on les voit encore aujourd'huy. 
Duy feDuc marcha contie ceux »3+deGueldre, ii^UdeV. 
U eftablit une Cettr Tupieme à 'îf Malines l'an ^;V^'''' 

1^74 1 474. où il obligea toutes les Villes de ion ObeïP- 1^5' a>r*»L 
lance d'aiWen nAticre d'appel, & diminua par dtCoihefrr. 
atnur'^lattcaontc de Valeitaeimesqui jugeoit eirro^^i.^&s 
«dernier reflbpt; ♦ . 

Le Comte de St. Pol s'cftott fauvé à Mons Pan. . 

*475' 1^7^. pour éviter le cliaftimcnt qu'en luy pre- 

paroit en France, le Duc le * 3^ remit au Roy qui n6ai^.dt 
le fie mourir peu après; Ce Prince n'en fut 
quitte pour eiire blâmé de cette aûion, & d avoit 
^elc lis droksd'afyfe, mais^le mauvais fuccésde 
Tes ArsMs émnt Nancy »oit il fat tué le de 

i479»J^ncr 1477. fcnmt f^cd qn'on croîd tes effets, 
jde-eit égareneM:' 

^srDe Mik-'^ÉHMcs que ce Frkièe avèit eir, il njJ^S 
fl^roi-qifiMC FîBetmique nomcncë Marie que loy 
doima (a fe d wi die ^ elle fut fou Héritière , mab 

XL trouvant qa^clîe àvort alfiiz de bien^» * - . 
fow une fille^, s*àccbmmoda du Dwché de' 
^Beomgii', dt Pciiiiiiie & à'httxuSc après xiIhmk 



9-2 Ahhye<*e de M^Jîo'tre 

s*e&îc auOTi âccommode QucfnGy ^ il VidC 

fiarmer k ûçgt de ValciKÎennes, qu'il fitfonimet 

j^^HiJiJt trois fois, par '39 Cuicnnc Roy d'Armes , £i 
par Bonne Nouvelle ion Herâiit ^ Mais ksBour- 

"'^ geoîs ayant fait venir plufieais Arquebufien 
d'Allemagne pour les (bûtenir, aimant d'âîUear» 
extrêmement leur Princeflc à fcaofe qu'elle eftoit 
Valcncicnnoilc, & liiy ayant Juré de kiy ctlre fi- 
dcles jiifqiics à uiaiigcr Chiens & Chevaux, ils (b 
♦ • . mirent en citât de fc bien dcffcndrc, le Rt>y voyant 
leur pen de dirpolitioa à le recevoir, fercûr^teij 
France l'an 1477. 1471 

rJ^cit ^" ^45 ^^^^^ délivrance, les femmes & 
f,'./^§xvcrs ]cs 611es"offi:irent à laVicrgt; unie Bougie de la 
^ t'* longueur du tour des murailles de cette. Ville » 
çftoit ded/ôo.attaeâ^âTfk'i^çt. H.i pieds 
Cx'jf X de Haynaut > 8c ce qui eft de curielix , eft .que lar 
circonférence des murailles de la Ville deMons, 
* e(\ environ de deux cens pieds de plus>& celles 
de Cambray, de 1400. pieds nniins. 

Pendant la deioiation de bien des Villages & 
la rencontre journalière dcs^ Partis , Marie de 
J;?** ^ Bourgogne cfpouia le mefme an H'- Maximilien 
«. 4. § demi. Archiduc d'Autriche, qui dep.^ fut Empercarj 
•j^M^Mi^Uspreftcrent cnfemWe le^lm^^t de Coîmte de 
cette Ville, k ai. Novembre 1 48 1 . oii ils foieliC 
reçus avec toiite (çrt^tde. ib\^imïtik» 
14.3 HiftM . !4|:ÂptO(iiia^lifi4qi^»fitt^ 4e dfX;aO»^fQÛl)iin 
«î en te terapsrià publiqMçment la ^I^heplogi^ty lit 
:.}\ *!. .Pioit$ Canoniques ^Pivil^,^ s'en acquica avec 

1 , tant 
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tant d^honnear gabelle pafla pour un prcNlige de 

fon temps. . ^ ^ 

Peu après Marie de Bourgogne allant inconfi- 
derémcnr a la chaflc, eut le malheur de tomber 
de cheval , &: d'y cftre tellement blcfleç qu'elle 
en '+4- mourut le 27. de Mars de l'an H^^* *gcc^^^^ j[ 
feulemenc de 2*;. ans; Elle laifla un fils nommé». 6* 
Philippcs > qui fut depuis Roy 145* d'Efpagne, & M-^ ''^^^ 
l'Héritier de fes EAats qu'il tranfmitàla iiiaifonj|.\ 
d' Autriche, avec le Comté de . Valendenncs qa*il 
fie eatrer danstine Monlùdiie biendiffe 
celle d'où iès Prifice9 piurticuliers l'avoicnt riré, 
mais que L O U I S L E G R A N D par^ la force 
invinciWc de fes Armes, a bien fçu faire revenir 
à fon principe, de la manière que l'on verra dans 
la Partie fuivaote de cét Abbregé. 
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ABBREGE* 

DE L- HISTOIRE 

I>E VALENCIENNES, 

PEfUIS LA MJISOH D'AVr^îCHE^, 
Û> ^fUrh fma la. Monarchie Srunpift^ 

PAETIB QPATai&'Ml. 

' * .tt '.. •■ 

femme à Maximilien d'Autriche, qui 
depuis fut Empercur,augmente l'hon- 
|ncur que Valcnciennes s'attribue 
d'avoir vcu chez elle naître trois 
Empereurs, divcrfcs feimnes de Roys, & quancicc 
d'autresPerionnes illufires^mais la mort précipitée 
de cette Princeâè, cpii fit paffer en un indant 
éettc Ville avec fe»fiter dans la maifon d'Ao» 
triche 9 n'eft prefquc pas flaoïns confiderable. 
; i|i^/iriMaxiiililicn fut Tuteur de Ton fils Philippcs, 
que Marieluy avott laifle, avec lûen des inquié- 
tudes : les Flamands le nudtraîterent, tuèrent p9u- 
Heurs de fes gens, & le firent luy-mefme prifon- 
oier i Bruges, & n'eut efté k Pape Innocent VIII. 

& 
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Jiarticuliere d» Prince,' «iomme ' * 
e par rArdiidnc 4» Albert, & par 



& I^Archcrefqbe de Cologne qui procDfereficla 

Paix avec la France myt Eftat» des Provinces 

^ aficaiblcz à Gand, il eut eu bien de la peine à ic 

tirer d'affaire. Il cil: à remarquer que djins cette 
' 1 Allcmbîéc des Eftars, Valcncienncs v avoit Ces f^étirnU 

Deputci comme Province particulière , ainfi j^'^*'"** 
. qu'elle a eu de tout temps dans rAilemblce des 

Ëftats GeneraoxSdu Pats, où elle edoit convo- -^HifiokeJt 

quce par Lestce _ 

elle le iiit enoQve 

Lettres de Marguerite d'Autriche Gouvernatite 
desPaïs-fikw. 

'T MaxtÀnlveti* ligua avec Henry Vil. Roy 5^ Hijioiredi 
1489 d'Angleterre , l'an 148^. &: ayant enlevé ad roi- '^'^j**» 
1451 tement^ la V ille d'Arras l'an i 4.92. il le retira 5 /JJ]^ ** 
en Allemagne, laiflTant a l'Archiduc Phiîippes Ion ô-a 
fils, le Gouvernement des Eftats de i\\ Merc. 

7 Ce Prince tit fon entrée iolennelle en cette 7 ^i/^^^'^f <^ 
i49jr Ville, le 3. de Janvier 1 49*;. où il fit le ferment c, x%i i * 
accoutumé. L'année fuivantc JEANNE fille du 
Roy d'Arragon & d'ifabelk de Caftille, vint en \ , ■ 
1496 Braisant <»it Plnlippes l'épouik le 1 r. Oâobre, ' 
6c par cttte alUancse ^ acquit les Royaumes,, aii^ %Mm 
qoeb le prince Jean d'Efpagne leur donna liea 
de fucceder par fa mort. L'Archiduc^fut les voir 
avec la lenune9l'an i 503.01! il ftrt déclaré 9 /<5«^ 
Héritier de Ferdinand & dlfabelle, Se la mort 
»5o+de cette Reine cAanr arrivée l'an r5o4.iî fe vit ' 
Nlailtre du Royaume de Caltillc par fa i emmc, 
mais eûant allé en £fpagne une féconde fois l'an 
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X Ç05. pour fc mettre en poifeflion de cette Cour ^^^'f 

10 JMm ronne, il y mourut à Burgos âgé de 28. ans ,1e 
** ' ^ ^ 25. de Septembre de l'an 1 50^ 

11 Hifi.dt II Charles (on fils Héritier de tous £b Royan- 
^txtt x * ^ Valencieraies , vînt en cette Ville avec 

Marguerite d'Autriche fa Tanre, laquelle y prefta 
pour luy le ferment accouftunfic, l'an 1 507. i^oy 

J**'* * ï*La Pefte ravagea çette Ville l'an 1515. 

iliiftcUm n La mort de l'Empereur Maximtlien fon 
Grand-Pere arrivée Tan 1 5 iS. donna lieu à Char- 
les V. de fuçceder à r£mpire l'an 1519* d'où 
fortk une longue guerre' entre luy & François L 
Roy de France ; L'Empereur envoya le Marquis 

jj^ibidtm d'Ar(cot àValenciennçspour la forti[6eri<4pei»- 

»*$jr^dant que le Sr.deFiennes fiegeoit Toiimay par 
Tes ordres, il vint luy-mefme en cette Ville pour 
y prtiVer le {erment.de Comté qu'il avoir diflèré 
iî c.uife de la pefte, & pour mettre la Place en 
bon citât. 

Le Roy François avoit pris & bruflé Landred 
if/huiem le jour de St. Luc , 8c s'approchant de »î Valen- 
*■ * $ ^ cienncs en ordre de bataille ( on le Duc de Bour- 
bon pour n'avoir pas; la conduite de Pavant-garde 
de P Armée qu'il croyoit mériter, médita de chan- 
ger de Party, &le.fit peu après) il fit paffcrPEA 
caut à fon Armée , mais à peine l'Artillerie qui 
eftoit à Valencienhes fiit arrivée au ii^e , que 
• Tournay Ce rendit à l'Empereur, 
itf M. *. j I L*an 1523.1e feu prit aux maifons avec tant 1 5 
de violence, que la moitié delà Ville fut bruilcc, 

& 
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'de Vdencimies, 97 
ft que du marché-roiA'Voidic alfement PEgliie 
de St. Nicolas. 

' <7 Apres l'eflbrt que la gaerre avoie fait loy tfrr$jf. 4t 
& en ItaJic, où 1c Roy François I. après «w^r ^'f^/^/^ 
tûèdefii iBain FerdiiiandCaftriot Neveu du Grand 
Scande rberg^, &'pUiricuis autres, ne voulut ^^'v*^'?* 
rendre qu'à un Valcncicnnois qui cftoit Charles 
• de Lannoy Viccroy de Naplcs, Fils du Seigneur 
de Mingoral, qui eut l'honneur de recevoir fon . 
épéc devant Pavie, l'an 1525. 

La Paix {c fit à Cambray l'an ï 5 2 entre 
l^Empereur, la France 8c l'Angleterre ; En mefme 
. temps Madame Marguerite Gouvernante des^ 
Païs-Bas ^ avec le Cardinal Prince de Liège, Se 
. quantité de NoblelOè, afliAereht au T e D e u iiÀf 
chante dans PEglife K D. là Grande en oettié 
Ville. 

Les caiics débordèrent fi puifTammcnt Tan lîHiJl. du 
1532. que toutcla Ville en fut mondée, & qu'on Jg*^ 
ne pouvoit alier lur la Grande Place qu'en bateau , dcrmtt 
où le Proto-Martyr des Luthériens nommé Mal- 

15*34 lotin, fut bruflc tout vif l'an 1534. 

• 19 Pendant que PEnlpercureiloit en Efpagne» 19 
les Gantdis.fo.'fouîcvcrcnt5 & ce Priftcc voulant 
cftoufFer cette rébellion des fa fource^ paâa la 

1540 France l'an 1 540. & vint eh èettis Ville atconoi- 
pagné idd i3aup))in/&4tt Dnc^nl^riean^ Fils de 
¥rançdts^I\»oîi tléi t (on elitrèe àf^t^ magrfificêrice 
digneidc luy , il y avoi't cinq An:§ Tî ionnphaux , ' ^ r 
des Fontaines de Vih^ dcs> Or|ieuien$ de toutes v 
• ' • * N fortes 
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fortes de figures, & une quantité fi prodigicufe. 

de flambeaux, que depuis la Porte de Cambray 
« ' jttfques au Palais de la Sale, il y en avoic plusde 

4000. Qiielques iouri de piaifir» paflezjes Princes^ 

de France fe retirèrent chez eux, & iXiupereai:; 

marcha droit à Gandy.oti il laiflàdes marquei de 
ao îk, t % (â^o Juftîce>& viac enfutte tenir à Vaienclenoe» 
t&i^ "'^ Eftats Généraux des Pa'û-Bas » l*att 1541. «H» 
L'an 1542. la guerre recommença de nooveaii 

entre la France &; rEmpcrcur ,qui fut icy bien 

Th6tt&l ^^"^^"^ ' reçut les Ducs dc^» Lorraine Se 
de Par dans la neutralité, mais point les Chanoines 
de Cambray i La Reine de Hongrie la Sœur, 
vint demeurer au Palais de la Sale avec les deux 
Garçons de Ferdinand Roy des Romains» & U 
Paix fe fit à Crépi en Valois, l'an I544< 
XX Hifloin Philippcs fccond Roy d'Efpagne , fils de 
jfcf^^.^z l'Empereur Charles V. foc rcéeti àa Païs-Bas 
l i^x'^ «somme Héritier de foa Pere , & fit Ton entrée 
avec loy en cette Ville , le t 6. d'AouA: 1^49* 
avec tant d'éclat, que la Pompe furpafTa celle de 
Tan 1540. 

X • . ' La guerre rccomiucnça encore l'an '$52. les 
François tirent le dcgat,& mirent le feu à plus 
de 40. Villages des environs de cette Ville, ou 
les Armées Impériales & Françoilès continuoienl: 
•de fe faire voir bien fou vent, &paitiiaulierement 
•m Mont Hauvis prés de Fanmars , où le Kqj 
ijffftfar rHenry U. viof^^attaquerleÇaii^delXmpcieitf 
«»H 6 legeremcm ) que cela ojàiit poiat 4c fuite. 

HLa 
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»f fy *4La P«ftc fot cruelle àValcncicnnes l*an 1 5 5 5 . 3^+ ^i. 

& l'Empereur s'eftant démis de fes Eftats en fa- » 7 cr** 
veur de Ion fils Pliilippes,il paila cnLlpagacoîi 
il mourut l'an 1558. 

*5"Le Roy Philippcs tint une Aflcmbiéc gene- 

'Wrale de fes Eftats à Valenciennes , l'an 1557. 011 ^'^'Aj^ 
il afiîfbi avec les Chevaliers de fon Ordre aux*^*'"** * 
Funérailles du Roy de Portugal, qu'il fit célébrer 
dans fon Eglife de la Sale. 

*^ L'Herefie commença de le faûrc jconnoltrc 

«y^* à Valendcnncs l'an 1561. par 1^ Prc(chc» par-^^^^^^^ 
ticoliers , par les Pfeaumes de Marot qu'on chan* $ 1. % ^ 3 
toit la nuit dans les Ruës , & par la furprife de 
Simon Faveau & de Philippes Mallart , lefqucls ' 
en prefence de plafieurs de leur Sedc , ciioicnt 
empeichez à vouloir chafler le Diable du corps 
d'une polVedce, dans une maifon du Fauxhourg, 
encore qu'ils nefuflent ni Minières m Predicans, 
mais feulement Diacres ^ On les mit eu priibn , 
mais la canaille ne manqua point de jetter par 
toat des billets remplis de menaces contre le 
Magiftrat, qui fut obligé pour éviter les fediaion» 
&les fiiites fidchea&s, d'en avertir inceflàmment 
la Gouvernante des Païs»6as, qui fans avoir égard 
au danger preffant, ordonna de paffer à Pexecu- 
tion des prifonnicrs, qui comme Hérétiques ia* 
rcnt condamnez d'eftre bruQcz ; bc comme ils 
eftoient dc^ia fur la Place au pied du Bûcher, 
Sitnon Faveau comoicnça à crier, PERE ETER- 
iSFJU i A ce ton , à un ilgoe jette eu Pair , les 
* Huguenots 
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Huguenots rompirent les baricades , Se voulant 

(auver leurs bons Frètes en Chrift,ils nepârcnt 

cmperchcr qu'ils ne fuflènt remenez en prilon , 
où la laLaïUc les ilii vit, fonça les portes, ifc les en 
délivra fur le champ , ce qui fit nommer ce ;our 
27. Avril 1562. le jour des Maux Bruflez. Le^S^^ 
Magiflrat en donne avis en Couti qui envoyé 
promptement du monde pour lepnmer l^infolence 
des reditieux> que l'on fit paflèr par le Sea^ par 
1 epée & par le foiiet. 

Vf Hift.^ ^7 L'Eveiché^Cambray fût changé raa 15^3* 'f^f 
^ ' ' '3 en ArcheveTchi, & Maximilien de Berghe enfbt 

' le premier Arclieyerqtte.p 

%%L%c.i% %% Les Huguenots s'eftant accrus 1*^ i 5 é é. i^tf 
Im^h^^"^' prcichoicnt publiquement dans la Forcft où efi: 

prefcnt TEglife de Bonne ^9 Efperance j Le . 
Magiftrat qui ne pouvoit plus remédier au de- 
fordre,cn donne part à la Cour, qui ordonne à 
ceux de la Ville & aux principaux reformez, de 
venir inceffamnient à Bruxelles pour y oonéerter ^ 
des moyens d'entretenir la Paix^maisi la nouvelle 
que les Huguenots d'Anvers avoien brife le» 
Images de toutes les Eglilès, deux de ces Envoyez . 
, fans parler aux autres montent â cheval » accou- 
rent à Valencienncs pour avertir les mutins des - 
merveilles que leurs Frères en Chr^ft; a voient feit 
à Anvers: Cette avTtion leur parut il pieuic & li 
belle, que le lendcmam 24. d'Aouft jour de St. 
Baitiiuloiné, toute la populace fonça les FgUres, 
)etta par terre les Images , reuveria ks AïKcls, 

les 
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les Orgues & les Cloches, briferent les Calices^ 
;ctcerent au feo ïes Reliques des Saints, Se ce 

qu'il y d de plusfacré fut rcduitcn cendres. Les 
Miniftres prefchoicnt que IcConfiftoire n'eftoit 
pas 1° tenu d obcir au Magiftrat, à caufc qu'il leur 30 dt 
redemandoit ks Eglifes^S: lenr ordonnoit de '•^j^^'j^J^I 
deâaire des Prcdicans cflrangers ^ & de ne plus 
finre de Prciche en Ville ; Mais loin de ceflcr , 
leur impudence alla jufques à faire la'î" Ccne ^^^''^'•i * 
dans ITlglife de St, Gery, & de fe mettreen eftat 
de refifter à tous ceux qui voodroieiur lesenem- 
peicber: & pour redoubler ieiir infôteitceyfuine^ 
rené l'Eglife de^^^Chartreux qui eftoiti Mari is, 3^ ^.<<r 
qui obligea ces Pères de fe retirer en Ville dans ^•^•*^'*4 
l'Hoftel du Duc 33 d'Arfcot, où ils font encore 33 Hi/h 
au;ourd huy 5 Us en firent autant à celle ^^^^^'^J^'^ 
tenelle & de Lcpaîx , des marereaux defquelîes 
ils fe fervircnt à fortifier la Place. Le Magiftrat 
cependant & ks Principaux de ta Ville tenoient 
tousjours- pour le Roy & la Religion , quand le 
Baron de Noi réarmes fit connoifbe à ces brouil- 
lons, que Pintention du Roy eftoU de UKettre de 
CSkurnifim dans- la Ville , ce qu'ayant refuft de 
faire à la perfuafion des MiniAies ^leHBaron y 94^- ^ 
mit le Blocus, & fit diechreF Valenciennes rebelle, 
le 17. de Décembre 1566. Ge General ic icrvoit 
ordinairement de Pavis de fix Capitaines qu'il 
avoit avec luy,& comme il trainoit la guerre en 
longueur pour tafchcr de Ic^ ramener doucement 
au' devoir, les Huguenots les appelloient les Sept ' 
' • ]' Dormans, 
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Doriiian$,& s^opiniatreretit tellement à vouloir 
fc mainCenir^ qu'ib chaiTerent de la Ville lesRe- 
f jfcv«.a Iigicux,Religiea(ès9& les bouches 95* inutiles, le 

I 7. de Janvier 15^7* qui pour la plufpart Cas^T 
retirèrent à Condé , oii les plus honnedes de la 
Ville s'eftoient jette pendant la confufion^ A la 
place des Religieux ils remplirent les Convents 
« 4. de toutes 3^ fortes de munitions de guerre & de 
9 3 bouche aux defpens des plus riches , envoyèrent 
â Anvers trois de leurs Députez pour travailler 
i leur fccours, qui fe divertirent tres-bien avec 
les groifes fbmmes qu'on leur avoit fait toucher. 

Monfienr deNoircannes voyant qu'il perdoit 
Tes peines, relblut -de (errer br Ville, & de Tattar 
qiier en forme , & comme il y efloic occupe , les 
Huguenots firent une (ortie (i brdque par la . 
^StJer,^7 Porte de Cardon, qu'ils forcèrent la Tranchée, 
jj^y*'*^ *^ eurent mis par tout 1 épouvente,ri la Cavalerie 
ne les eut fait retirer en Ville, ce qui obligea les 
. Troupes du Roy à ne point méprifer leurs eime-. 
mis, 8c à eflre mieux fur leurs gardes. 

Six du Magillrat qui u'^voient pù fe retirer 
avec les autres, fe déportèrent volontairement de 
leur Charge, â lareferve de Pierre Razoir que le 
38 mdm Confii^oire obligea de continuer fes 3^ fondions 
§% mfiig Prevoft pour rendre la-ju(tid! au peuple^ ai^ec 
douze perfonnes qu'ils choifirent à leur bîcu- 
feance. 

ZQ Htfi.de 39 Le iQ. de Mars 15^7. la Ville fut fiegcc, 
KCrm; t'^Sch 3 2. le Canon ft fit entendre d'une i^atterie 
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pri» de la p^rte de Mpns, qui rcnvcrfa un « 
g^and pan de muraille avec une Tour blan* 
die 9 après 3000. coups de Caooa Ctm 
l^efpace de pqate heiir^ij Ce renverfement 
épouvicntsi tellement les Huguenots, que 
jettaot par terre au milieu des rues à implo- 
rer rafliliencc de TE T E R N E L , ils oublie* 
rcnt la dcffcnfe de la brcchc dans cette ck- 
trcniité , & fe rendirent à la merci du Roy 
fans condition ni traité, le jour des Rameaux 
à midy 2 3. de Mars 1567. Voila l'effet 
du Pieaume 2 i. qu'ils avoient fait jouer 
aux Cloches du Carillon de Sauit Nicolas 
pendant le fiege, qui commence ; ^mrquqjy 
^e^jteWy nfaift^-^tm ddmffi } A lentrée des 
Troupes dans k Ville, les eniàns & les fem- 
mes leur allèrent au devant .avec des Rameaux 
en mains, crlans & pleurans pour obtéiûrdes 
vainqueurs le pardon qu ils avoient fi peu 
mérité. Monficur de Noircarmes coula 
doucement les chofes à fon entrée , tira de 
la Ville 80. pitces de canon, & toutes les 
munitions de guerre , defarma les Bourgeois , 
caiià le MagiArat & tous les Offices, ât exé- 
cuter par la corde les Miniftres feditieux', & 
laiffa des Commiifaiies de la Cour pour goa? 
ycrner la Ville a|a lien du Magiftiatk : 

4* Mr. de Richardot Evefque d'^Arraà, vînt^jK».f 
fcn cette Ville retirer par fts Mies Prédications, i4 
plufteurs perfomics .de rerreur, ^ 
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é^iHïfi.de II n'cfloit pas de4i rcinaine qu'il n'y eut 
^^'•^^•2'' quantité de Bourgeois exécutez, Simon Faveau 
qnî avoit edé mal bruflé , le fut fur le marché ' 
de cette Ville le 38. de Mars 1^68. Une 
43 '^'^ femme 41 enfanta d'un monfbc. On vit aii 
des fignes prodigieàx de lances 44 & de' 
piques^ Ces frayeurs continuelles qui dure* 
rent plus de deux ans , avec le méchant 
traitement de la Garnifon, firent que Ici. 
innoccns auflî bien que les autres , fe 
retirèrent de cette Ville avec leur argent, 
4r/*.f.i5:le trafic & les 45" Manufaâures qu'ils 
* * emportèrent avec eux dans les Païs eilran- 
gers. 

Pour les achever le Duc d'Alve rendit une 
firntence contre cette Ville, le 30. de Juin 
1570. par laquelle il la déclare dëcheûe de /es 
4tf^.ir Privilèges, 4^ avec la confifcation des biens des 
x$V^ Bourgeois, refervé le Clergé, & ceux qui pour- 
roient juftifier leur innocence; Il fit ballir une 
.47 //î/?.i^ Citadelle a trois 47 baisions aux frais du Roy 
f:/.ir.i7^ de la Ville, a l'endroit d'une partie de l'an- 
^ cièn Chaftcau des Chaflclain?, fit abattre la Tour 
St. Gilles que les Bourgeois avoient tait autre-* 
fois contre Jean d'Avefiie IL Ce Chafteau fut 
nommé la Redoute, qu'il fit emplir de l'Artille* 
rie des Remparts de la Viiïe,- & cfuiicii fbrtft 
Garnifon EfpagnoUe. > ' - r.Ji'^-* 
4.% Mm: ..4^.Les caues deb6YderehrdaiiS''pi^ * 
^ ' ^ les Racs, l'an 1 57 1 . la Pefle affligea b^aacxmp '1^ t rj» 
*^ Ville> 
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Ville, ponr achever leur malheur, un tas de • 
Bannis &: d Huguenots de France qui s'cftoienc 
gUfièz dans la Ville, s'atroupcrent vers la Croix 
*f7*aux Ceps ie 23. de May 1572. fur les 9. à dix 
Heures du fok, orians ; tuè» tuë. Orange, Orange; 
& donnant en mefiae temps fur le Prevod le 
Comte & les Gardes qui alloient vifiter les lieux 
fii^eAi d^avmr des Efirangers^luy siiient deux 
l!kMicrk & quelques Sergens (ur le carieaujl'o- 
Uigmiit4èifë'f«tifer dans les Halles, s'en rendr- 
rcnt les MaiftresJ^è fai firent des clefs de la Ville, 
ouvrirent les prifons , crians par tout, liberté, 
49'Oi'aHge , Orange , avec un tintainarc qui dura î 
«éut^ la nuit ; Le lendemain la Ville de Mons fat ^ 
Curprife par le Comte Ludovic de Naflau Frcrc 
Miice d'Orange, à peu prcs de la mefine ma- 
•idete s'y eftoit pris à Vakiicienncs , qui fît 
cvoire qile la «bofe avoit eftè concertée. LesËf* 
«pagiMds qui flCenCendoieiri: pas raillerie, ferdieiit 
^fl^CfatAeaa^cûfenclc fea dans la Vtlle,& lés fo/Wm 
Sefirieiix y eftant accounis avec les Eftiânge» 
qui s'eftoient glitlèz dans la Flace , ouvrirent la 
Tranchée , & ficgerent le Chafteau , & pendant 
<[u'ils faifoient accroire au Peuple qu'ils alloient 
prendre le Chafteau, ils pillèrent la Treforerie de 
Vicogne qui cftoit à Vicognetc, & plufieurs mai- 
fqns Rcligieufes. Ils firent des Edits au nom si ff»]^ ^ 
du Royy^ Prince d'Orange, & de Mr. de Fan-;^^^^' '^ 
mars, que les Séditieux appélloient Oouvèmeur 
•de Valenàeinnes. LesPfemvnes de Marot recom- 
" ' • O menceient 
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mencerent d'eâre en vbgne. Le Dticd!Alv.êèa- 
<r t /// K voya promptetnent Donjean de Mendofey»avcc 
.xf.ijr*4 Cavalerie, & les Troupes du Seigneur de 
Cappres pour renforcer le Chaflcau, où ils ne fii- -, 
rent pas îitofl: , que remarquant le peu d'dir/îxé 
qu'il y avoit aux Tranchées, Don Jean de To!edô 
fie une rorcic vigourcufe, paflà fur le ventic aux 
uns, donna la cliallL- aux antres, & fit fi bien valoir 
fa bravoure, qu'ayant mis tout f n imce, U prit 9. 
Drapeaux, mit le feu dans la Ville, qui con(ojmi^ 
l'Ëglife de St. Vaaft, 8c pourfuivit fi chaud^mpt 
lesfiiyards jufques fur la Graûde .Plaça , qiie les 
Eftraogers 8c les Bourgeois jtafqbfmtdc. jQoiw 
au plus vifte aiyec le peu 'qu'ilsv^QÎ^t^^'fîimft 
contraints d'arrefter à U portée jdç Cardon, qui 
ftule eftoît ouverte , où la foule fut Ci grande , 
la pitlTe û terrible, que «ics enfans furent 
clroufïcz dans les bras de leur Mcrc, de,-* Hommes 
8c des Chevaux ;ettez du pont & du haut des 
murailles dans les FofTcî, & ceux qui avoicilt 
gagné les dehors de la Ville furent détrouOez , 
bleiièz ou tuez en diemîn ^par les PaifaQs.& la 
Garnifon de Maubeugc qui battoit la Campagne, 
p OLtt,^ S3 Les Eipagnols eftant fans ennemis^ £c mirent 
' ^ à piller par cout^ à rançonner les Pères de famille^ 
les faire priibnnîers de guerre pour tirer letfr 
" \ fubftancc , & manque d'argent les renVô^inr Çqus 
leurs obligations à payer à terme. Les Efpagnols 
ayant fait, les Troupes du Sr. de Cappres ache- 
voicnt ce que les £Îpagnols avoient épargné, 8c 

fuccedant 
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' de Vdentknnes^ loj 
foccedant les ans aux autres lefpace de douze à 

quinze jours malgré les Edits contraires, ils tra- 
fiquèrent tellement de leur butin, qu'ils rempli- 
rent les Villes & les Villages voifms des dépouilles 
de ce peuple malheureux, à qui il ne reitoi^plus 
que la vie. 

54- Le pardon gênerai fut publié le 3. de Juin, s^Ai,m.s 
commandement fut fait aux Soldats de rendre 
ineeflànmient ce qu'ils avoîent pille au laçage de 
la VUlê, ât aux Boorgieois aUèns d'y revenir dans 
' quinze jour». 

SS Le Comte de Lalain vint en cette Ville l'an fjrifc*.».? 
»5'74i574. il redonna les Armes à 400. Bourgeois, 
& fit un Magiftrat à l'accouftumé , ce qui com- 
mença à remettre le calaye, & à faire bien efperer 
de l'avenir. 

5*^11 fut commande le 23. de Juin i $ 7 5» de 5^ /^«^ 
conùnencer à l'avenir les années du prenûer de''*^'^ 
Janvier , & plus du joar de Pafqucs comme on 
àvoit fait jufques lors.' . 
• f 7 La mort de Rcqucfcns Gouverneur des Païs-^j^^ j*^ 
9as\ Ùtm aVcHT dénommé de Succeflèur, obligea les «. i § i 
Eftats du Fais de prendre le foin du Gouverné- 
mcfht en attendant les ordres d'Efpagne. Le man- 
que de paye des Troupes , & la furprife d'Aloft 
-par les Efpagnols, brouilla extrêmement les affai- 
res, les Eftats déclarèrent les Efpagnols ennemis 
' du Roy •& de la Patrie, la Publication en fut faite 

Valenciennes le 18. d'Oi5i:obré 1576. les EC- 
fiÊgads^ a ce bruit- fortent du Chaftean, fontmîne 
.M.j .-1 de 
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de vouloir facagcr ia Ville fineièconde fois^mab' 
les Bourgeois leur ayant tenu tefte^ilsrentrertot 
5r8 H, dey. dans la Fcn-terefie où il« furent fiegéz, & laT^Tia»: 
$^1 y ouverte du cofté des Chart3rien le t U d'O- - 

àobre. Les calamitez que le premier (îege dfc 
cette Redoute avoit produit, fit appréhender qu'il 
n'en îroit pas mieux de celuy-i:y,plufieurs forti- 
rent de la Place, &: furent fuivb de tant d'autres 
que le Magiftrat fut oblige d'ordonner aux abfenf 
de revenir incelTamment, â peine d^eitre dedarçz 
rebelles. Les Allemans du Riment du Coflitiç 
de Fnmfberg qui eftoient din^ la Ville, de tim- 
oertà ce qu'onaoit avecceuit du Chafteisnipiciar . 
un {ècond pillage, prirent les Atfttes k 39.{K>ifr 
empefiJier qu^ancnne Troupe n'y entrât. Le fiege 
delà Citadelle que W Bourgeois avoitnt «litre- 
pris, & les nouveaux ennemis qu ils avoient à 
combattre au cœur de leur Place , les einbarafià 
bien, mais ne f^acliaut de qiîcl cofté donner la 
tcftc, &■ voyant le péril inévitable, dans la relolu^ 
tion de vaincre ou de mourir, ils marchèrent droit 
à eux i Les Soldats voyant leur refolutioQ) ini|»fl|: 
les Armes bos^^ auffî-col^ les portes âiTenc pi»- 
yertes,& 1600. hommes encreront dons la Ville, 
fuivis peu après de 9000, autres/ 
f 9 m n, i 55 ^ yjx^ Lieutenant du €amtç J»:la* 
lain pour les Etats, fit (bmmer le CW^^au-de 
rendre le premier de Novembre 1Ç76. ,& le 8^. if;^ 
du mefmc mois les Efpagnols l'abandonnèrent," 
. & iaçtirent du cf^ùi. dc^ CwpagQ^ Taïuboi^ 

battant, 
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de ydenéitmes', ' lo^ 
battant, les Armes au poing. Mr. tic Ville & 
1^ Abbé de HaÛKm y entrèrent avec la Compagnie 
dn Sr. d'Aâignie, oii le Tt Dbum fut chanté. 

<5o Le Comte de Lala» Grand Bailli de Hay- ^^^'I^- ^ 
iuut,viiitdekpaiït dtt£ui», le t«». Odebre. ^"^' '^ 

>T77 1577* T cm ettre ValniâefiiKB'<biÀ <4m8"ftfrP»i^ 
vileges , & luy rendte là garde de» elê6 de lès 
portes qu^avoit le Prevoft le Comte, & le 11, dm 
mcfme mois ayant donné un coup<ie Louchet 
dans la Terraâb du Rempart du Chadeau , en 
prefence de quantité de Noble{re,les Bourgeois 
à Ton imitation fe mirent à travailler) & à rompre 
«ette Fortcrefie tant & (î long temps <]uMle fot 
démolie, âc tpM parut plus yieii. ^ 

Quelque temps aplès^, le 6«tt»ii de HaMifale , 
fins la.^» PDKiefpoiidfim det S)editieiix , ^ en ^| f^f^ ^ 
cette yiDeksoompagaid^iâie Cvàtt armiez 4c d«m »6 
cb iqutpa|ge/?înt iiMW le'Magil^ ^ 

'^T^d'Aouft 1 578. tirant de fe« poches une lettre de ' i ■. 
TArchiduc MatHias, qu^il ne voulut pas monftr* 
ni donner de copie , pour n'cftre pas Ggncc du 
Roy ni des Eftats ^11 difoit cependant que l'Ar- 
chiduc par cette lettre l^nVoyoit à Valencicnnc^ 
{Maoemi^ichei; > ifcs^ deibrdtics'^ila • venue ^àtè 
|ifançôi&( fous^^pretcxte ^'uh peu auparavant le 
4>ucd''ÂleniÇcm Frère- du'-Roy de France , àvoit 
<&zhusa[itqaiBLkiA9éé pdr ^<Eàkt6 & le Comte 
.deLidaiof) lë Magifbat ii^ymfHiiWbUlaldoiiiier 
fdeîirtKmbr^fitinèib, lritarèr%rliiNte H Cbai*- 

r,-; ilrc de Ji^fticci laUÏ&^fclGeiis^ârrtieE à 'iaripwtes 
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& pendant qu'il haranguait le Peuple pour les 
fcduire des apparences de fa Lettre , chacun du 
NIagiftrat s armant de ce qu il put trouver fur le • 
champ, & faifanc de neceflité vertu, iè jctterenc 
brurqucment fur les Gardes, les oiirent enfuicp, 
paflerént aux ci nq Pièces d' ArtiUerie qui cftoient 
aux pieds de l'Hoftel d(e Ville, & firent mettre 
les Bourgeois feu» les Armes ; Le Baron avec 
les (ienft ^empurs^ du Beftoy , & pendant que 
les deux Partis (ê regardoient avec ètonnement , 
on en avife la Cour , qui envoyé le Confeiller 
Richardot haranguer le Peuple , pour appaifer 
ce foulevement : Le Baron ayant fceu que le 
Comte de Lalain s'eftoit emparé de fon Chafteau 
d'Harchie , dans ^intention de no le rendre 
qu'apï^s fa fertie de Valenciennes , trouva fort 
à piropos de pacifier toute choie , & de fe retirer. 
P.L%1 1 ^* ^ en :rcvintj d'autres 9 

m,% ^ ^' djms. leiquds tout- te Sàtseut part, des Villes ' 
•terioîent fXKir le Roy , quelques-unès ' pour 
TArchiduc , d autres pour le Duc'd'Alençon, 
& celles qui ne fçavoient quel parti prendre, 
cftoient prefqu^ tous les jours au point de fe 
battre , fans fçavoir contre qui. ; Valenciennes 
qui ne fçavoit à qui fe donneiyrollicité du Comte 
de Lalain, des Eftatts de Haynaiit, de ceux d'Ar- 
tois, de Lille, jPpÙ9^-f&j Orchie8,f& particulière- 
ment de l'Aâenpblée de Pologne du Duc de . 

enfin'poiiiileRoy Ir 35. Gftobrc 1579. 

pied 
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fricdfd&f Ai to^ &]là Haynâàt.^3 Ceux de fféiir- ih. c. i; 
iiay , de ifiouchaih, de Csun|»ray , de Anundf de ' 

•Moriagnc,jSc, divers autres lieux xjui cenoient le 
parti . Contraire, tènftëretib «feu x fois dé fcirprcridrc 
ceittc iVàik. p4r..Jo.'^+ >Saièrei|al de'Hayhauç , qu i 64. ihidem 
Soi dcpnb 'Pl^p<X;!d)E^ihoyvtnais les Comtes de"' ^5'^* 
Mansfdd 3; dc.Lakin. y eilant venus , & ayant 
fait montcriducanoixfur des bateaux pkts, ppirent 
d'affaut la Villette de Mortagnèjle 9; îanvi'ef 
lySQ içSo.fedcuxvjéuh^pcés St. Amarid/ qdi reurf^^^f^^ 

* ' cbaipgi^ dttjiK^iiw 

çon de JOÇtç&. Ja monde daiisjCi^Fnlivfy.'.'i j 
Le 6. d'Avril entre les 5. à é. fi. du loir^ fe ^iit 

* ^ « ufa tremblement ïdeP terre fëfpice d'uiîiquart d<j iftV'i 

d'heufc, depuis Paris .jttfqucs a Cologne. Le 
du mefme niois la Garriiion de jBouchaiu pilla 
nos Pau5cbourg5 iTïit fe feu ài Dénain , prit le 
Chafteau de Noitejje & Halpresi après quoy fotts ' ^ 
iï/iiambfie de fe r^ceneifei avec ib Roy ,ie. Gou- ^7 j 
vernéur'deBouçhain dcffit le Baixin de Sëlle-awet 
•8 6 01.': hooimes (^'il aoienoit de Doii^y ^poiif ' 
pKbdfé p(iflieflM»i:ide^te|^i9U3f>v'&.€^ 
MÛilîjtcz jufques. it ce ^cIoÇÎq^^ 

* -"1 iiiU fia.à -fe-'qelbrdre^en preinnt cehe VtUeie 
i)rSo4* de Septembre 1580. 

Cck dans cette année que Mr. Vprman //j/f. 

- i Abbé de Vicogiic, (e mit à baftir la magnifique 

maifoii de Vicogncte, qui (ert à prcfent de de- ^ " ' 
meure à Moniisuc de Magalom Gouverneur de 
la Place. . . . . . * , " 

. : - ^ Le 
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l^t^f'^ ^PLc Prince de Parme fut i Valencîennes le 
t$,^^^^^ f 5. de Septembre i ^ 8o« ou il mit le feu dans 
uti grand bûcher dvdK iiir la Place poor la rè- 
îoùifTance de* la Contpiefte da Rojranme dePor* 
tugaly & Air i'»iis qu'il y reçût que la Gamifim 
deToimUty avokiamb CoMlèyUaiaicb 
perdie de teDpB tniiQcie'itfDnde^<^ 
fer^ lef enfisrra dam ja ¥Hle, fc les tûlla pur fa 
' plu<(part en pièce/ 1' . ' * 
jù^.dt 7*0 l>a Ville pour fa feimetè leva oiKCompa- 
ij:l.atf.i7 g^j^ Soidats l'an nommez Bigotgneuiis, '5^^* 
à caufe <pie pluiieiits ^'enir'ewx gaidoieac de 
tiavers. ^ 
7i.Aiff|P 7iMefitauffifaii i^S^^uiie Coaifugnic deifSi 
Chevaux entretenue à, ia folde, de iaqaciW Ad» 
téitie Maria Vi&kmné Mihiiois^ fttt Cqncaiaà 
. Iie]PxiBK'^ItoiK aydim^ 
7a S7 lajnîfe xonfideiifalé F^d'Amicrs , le 2 7. ÀooiR; 
^fli^. j^'^'yH'^ noiÉ lia ftof acooida^tiiK BP;>f 'Je^ 
a f. 11 furies de s'eftablir à Valencîennes , où ils furent 
*3 $4^5' placez dans la maifon du Sr. de la Tour au Ce- 
metierede St. Jacques, & les Efcoles dreficcs dans 
THoftel de Gomegme aux frais du Magiïirat, 
Tan i 59L.LePnnGeiiBarclia où fa prefence efloit *^9* 
neceflaire pour le (èrvice decTon Roy ^mais n'ayant - 
rten ^tiî toacfae'uette iN^Ie que ùl taovt arrivé 
Kul^ fy à 74Aiwl'ari nj^Q.^eîprffcayû itegenoeyCseUeim 

'* s^Qr dÎK Mine fa Oucuc qui At Jàdxbci fa 
France le 17.de Janvier i$^5. donna Iteu â fa 

Garnifim 
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Gamifim de Cambray de venir mettre le feu à 
plus de ço. maûfens de nosi Fauxboùrgé, Se au, 
Comte de Fuentes de les iieger, & de les remettre 
â l'obeilTance d'Efpagne. - * 

iS9^ n L<î 8. de Janvier 1 5 If^. Je Cardinal Ar-jr^^^^j* 
;.. .cliîduc Albert vint au Païs-Bas, prie Czliis qtâ ch. ïy\tô. 6 
moycnna Ja Faix entre ks Couronnes ; l'an $^ B "^4» 

Philippes Iccond Koy d'Efpagne, Comte de 
Valenciennes , mourut Icctte année, &c enfcvclit 
avec luy les maux que'ceètc Villè avoit fowftcrt 
(bus fon Règne, celuy d'Albert & d'ifabelle à 
qui il avoir donné la Bourgogne 8c ces Provin* . 
ces > commença i t faire teflentir on. calme qu'il 
y avoit long temps que! Vafencienncs n.'avoit ' ' ' ^ 
plus ; Ils fircift leur entrce folcnnellcT^en cette y6 Hi/f. de 
Ville, & le Icnnent des Comtes à la mantcrej^^- *^-*7 
1^00 accouftumcc, le 19. de Février de l'an 1600. ** 

77 L'Eglifc des PP. Jefuitcs fut commencée 77 frif^.de 
pnr Madame de. Blois Veuve du Duc d'Aircot,'^^^'/*^'-3 
l'an 1601. ' ' '■"••^ 
161 8 80 Les Brigittines furent admifçs. l'an ré r 8. & 3^ ^ 
• lesjCarmclitc^l'an fuivant. r i ^^.ij 

8>.Le Hegne paifible des Archiducs neifour-o/„^ , 
nit rien qui touche cette ViUe, aqoîe la devotioùf:/ xctr 
8cAc loifir d'admirer une tranquillité qui fut'-^j^^ 
troublée par faiâiott arrivée 1 9^.de:JuUIet 

■ Une Peitc cruelle .affligea cette Ville l'an 
^^IS 1635. &..par la mort de l'Archiduc Valcncien- 
' . L P ne» 
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114 ^hbn^âetHifimre 
4ies «Aânt rentre m pouvoir de î*Efpagiîe, iw 
Jtra au(fî dam de noovellei inxpiieliideS', putf 
la Guerre fut dedarèe l'an 1^35. entre^ 
elle & la France. 

' CependaM; les Clairifies trouvèrent ie^r leur 
fctabli(]ëment en Mars de l'an 1653. elles i6s% 
■ • fe placèrent au Palais de la Sale, qui pen 
auparavant avoit efté vendu en diverfcs 
portions à l'cnchcre par les ordres du Rov ; 
Son Terrain occupoit l'efpace qui clt depuis 
]a porte de la Fonderie, jufques & comprit 
les Rues Neuve & de l'Echelle j Ses Jardins 
. efloient anciennement où font à prefent 
les Cazernes 'des Urbanîiièâ, pafibieni 
m. de mcfiûc hors^^ de / la Ville ioii . )e(loit la 
' V ^^jBaffc-cour. : i ^ : 

*?Lcs HoftiKtcï rccommcnccrcnt donc de 
nouveau , <S^ après bien des batailles Se plu- 
sieurs prifcs de Villes qui n'ont ricm de 
commun* avec Valcncienucs , Meflicurs les 
Maréchaux de Tnrcnnc &: de la Fcrtc mirent 
le .fîege devant cette Ville , le 15* de Juin 
, de Tan 1656. Mr. de Turéiinc ' prit Son "^î^ 
' quartier depuis Saint Saii^é jutques au deiTous 
de Fonteàelles approchant ia Croix du 
Fauxbotiig; Le Quartier * d'Anzain de 
Toumay fut icommandé par Mr. le Marichal 
■ de la Ferté , en forte que l'inondation des 
Piairics les reparoit en àçmc , ils fermèrent 
kl avenues des Marais inondez du. coflé de 

Brùay, 
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Brîiay , 8c àstfbsciat m font fur l'Efcaiit ^' 
One Digue d'un grand nonA)tc de Falcînes 
un pea au défliis da verd gazon , qae IV^tt . 

rompit pluficurs fois, 8c nç pût eftrc achevé 
qu'avec bien du travail , où ils placèrent une 
redoute pour écarter les bateaux de la Ville, & 
pour fcrvir à la fcurcté de la communication 
des deux Camps. Le fort de l'attaque du 
Canon 5c des fiombes fe faifoit à la porte de 
Mans ùns beaucoup de fuccés, mais Coït qu^il 
y eut trop de lenteur ou quelqu'autre choie., 
ils donnèrent' le loifir à Don Jean d'Autriche »' 
& à Monfieur le Prince de Cbndc qui eftoîc 
lors dans les intereib de l'Erpagne , d^amallèr 
aflcz de Troupes pour en former une Armce^^ 
avec laquelle ils vinrent camper à Fanmars fur 
l'cmincnce du Mont Hanvis ( juftemcnt au lieu 
où les Tentes de LOUIS LE GRAND 
furent placées au fiege de Tan 1677. 

. levèrent terre , & paflcrent quelques jours à 
tirailler d'tm Camp à lautrc : Mais Don Jean 

' & le Prince ayant pafîe l'Ëfcaut à Trit pendant 
Tobiairité de h nuit du- 1 5. au 16, de Juillet» 
donnérént fi hrarqnement aa/Qaaiitter de Mn 
dé la Fcrte , qu*ils:le fbnfèfcnt, le prirent . luy« 
mefme prifonnier, 8c fecoururcnt ainfi la Ville» 
Moiiheiir dcTincnnc qui n'aN^bit pu donner la 
main au quaiticr attaqué , à caûfe que les caùes 
lâchées de Cambray & dt Boiichain avoicnt 
iuiainetgà laiDigue^^ie^rcrtca au Queinoy.Avcd 

les 
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les Troupes' de 'Ton ' Quartier. 

'.'^A' Cette année: les PP. Auguftins s'c-^^^^ 

tsMirent'^ en cettç ViUe , les : Urfiilines 

quelques ans après, & cnfiiice les- PP* 

Carmes Déchauflez. 

8f Le Mariage de LOUIS LE GRAND 
âvec l'Intante d'Efpagne, mit fin à cette guerre 
Tan ï 6 6 o. mais la naillance de Monfeigneur 
le Dauphin Iny ayant fait naiftrc des préten- 
tions fur. la l^landres, il (fi mit en poflèiiîon 
d'une bonne partie > de cette Province , 
tan 1667, ' . 1667 

Cette année la Pcfte fiitxruelle à Valcn- 
ciennes > & l'an 1668. la Paix fe fit entre les '^^^ 
Coaronnes; .. - - i , 

*7''L*an 16 7 3. le Roy fémtt à la* tcftc èci^?^ 
100000. hommes pour la conquefte de la , 
Hollande, oîi il prit plus de Villes qu'il n'y 
fut empclthc de jours. L'Ei pagne troublé 
de fes Progrez liiv déclara la guerre aflez mal 
à propos le I 5. Odobre 1673. pour foùtcnir »<î75 
des Eilrangcrs, 8c s'attirer contr'eîle les Armes 
d'^un Roy Vicloriepx; qui poûr' Juy' doniiet 
liéu de s'en repencirf laiiTa^ la Hollande poiif 
vemr^iuy enlever, la. Bourgogne ^ .8c quantité 
d'antres Place». . . : ; * t 

«8 II prit la - ViHc :de Condc le 26. Avril 
î 6 7. 6. y laîffifc M^O N S ï E U R avecdn monde i6yS 
pour en razer les lignes, & y mettre l' Artillerie, 
les munitions 6c k$ vivres du Camp ^11 comr 

manda 
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mândâ Monfieur-de Magalotti avec un corps dè 
Troupes pour fiéger la Tour de 'Raifincs, qu'il 
prit & fit miner, &: alla camper avec Ton Armée 
aux environs de Sebourg. MONSIEUR ayant 
laiflc Ces ordres ncceflaires à Condé , vint à 
Railmes, fit fauter cette Tour , 8c menant avec 
luy Mr. de Magaliotti 8c les Troupes qu'il y 
avoir, alla former en fuite le (lege de Bouchain, 
que le Prince. d'Orange & le Duc de Villaher- 
tnofà voulurent fecourir^ Ils vinrent à Valen- 
cîennes au mois de May de cet 'an,' avec les 
Armées d'Hollande 5c d'Efpagne qu'ils firent 
camper depuis le Fauxbourg Noftre Damé ju(^ 
ques dans les Bots de RatHnes, en nombre de 
plus de 60C00. hommes; A cette nouvelle le 
Roy pafla promptcinenc l'EfcauC a Dcnain avec 
un- corps de Cavalerie , & s'aVança ;uiques à la 
Cenfe de. Hurtbi^e , où le lendemain il fut 
rejoint de fon Armée qu'il eftendit depuis ks 
. Marais de Bourlain, jufques dans Aubry, fit occcf> 
'per la Maifon Blanche par Ces Dragons , Se les 
approcha de (i prés, qué les Gardes- des Camps 
fe tonchôient, '8c que ks Eicarmoucheurs ne poi»- 
voient s'empefirh'er d'en' veiniv 'aux sîaiin&à tows 
momeiis^, & dé iâtr« le eoup^de Piftolet les- uns 
contre les autres, il l'on n'eut de UUc de concert 
pour fe regarder avec plus d attention.. ' ' i 
j 189 Valcnciennes qui vayoit de- fcs murailies 
.paiTés quel ques jours deux grandes Armée» rem- 
plir iès dampigaes àpertq de veiiCy d'atc«ndo«t 
' de 
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de voir un Combat infaillible qui décida da fort 
de Bouchain, quand l'Armée de France fit une 
Salve générale pour la réjoutifance de & prtfe ^ 
& fe retira quelques jours tpm à la veùc de 
ceux qui s^efioient cmpieflèe d'accourtr fi loin 
pour eftre les témoins de la gloire du Roy , 8c 
de leur coniiilioii. 

90 Quelque peu après Mondeur de Magalottî 
fe rendit Maiftre du Moulin de Soty, qu'il fit 
fauter ) & par ce moyen toutes les places &c les 
avenues des environs de Valencienneseftant prifcsi 
ia Cavalerie Françoife qui n'avoit plus d'obibude* 
battinc inccfTamment la Campagne fous les ordres 
du Baron de QtiiiiGj^ qui deiîc la Cavalerie de 
•la Ville près da Nok Moatson» oit le Colonel 
Mafliece fîic tué» 

9* Valeneicnnes qin depuis lors fat (erré de 
pics Se comme bloqué , fut à la fin invefti dans 
les formes le 2 8. de Février de Pau 1677. le Roy lô-jj 
y vint eu perionne , prit ton Quartier au Mont 
Hativls , fit ouvrir la Tranchée par Monfiear de 
Magalotci l'un de {es Licutcnans Généraux , la 
«ait du dix de Mars>à la porte d'Anzain, oii ed 
-A prelènt la porte de la -Citadelle du ooftè des 
Campagnes, âcdettxjours iaptès/fit-baOrrela Place 
jlcfiiatce.BAtteries:Ia:premierçdiDic piiès de la 
Fontaine •Ntflare Oame, hdetncîotBc efiotc i ao. 

Ci de l^Eglife de 8t. VaiA Ja ttinte,^al'£^oit 
PalitTade & la Porte des Fortificat!oit»avancées, 
Ja troifièmc eûpll; appoicc à ia grandâ Ëatccric 

du • 
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-dnCalvaireyquis'ctCttdoit le long du Rempart que 
IVki dècouvcc miîoiinl'iiu}^ àms TErplanade de 
}a Citadelle du cofti des Charmera, la quatrième 
eftoit entre le Chadibiir&rla Croix, (iir te panr 
chant de la chaoflt^e d'Anzain à roppofitc du 
Noir Mouton ^ Le tcu de ces Batteries alloic fans 
relâche, & la nuit, un nombre prodigieux de 
Bombes qu'on jettoit du panchanc de la colline 
d'entre le Noir Mouton & le Glaiîis d'Anzain , 
mettoit le feu en divers endroits, 8c faifoit un 
tel fracas dans la Ville , que le Quartier de la 
porte d'Anzain depuis celle de Tournajr Ju(ï 

Sues uu Marché aii filet y eftoit abandonné & 
efert-,: ' ' ^ 

9'* Les François <a^otenrrtfzè lii PalifTadë à conps 
de Canon, Sf s'cftoient peu à peu approchez fi 
prés de- la Contrefcarpe , que ceux de la Ville 
crurent d'eftre attaquez h nuit du i^.&s'cllant 
mis en eftat de la foùtenir, ils firent un grand feu 
par tout : Mais perfonnc n'ayant paru, & croyant 
4^ue ce ;our pafferoit fans attaque comme lea 
precedens, la pluipart fe retirèrent en Ville à là 
pointe du joor pour fe delafier des fatigues de 
la nnit, maïs 'vers les. huit heures & demie du 
matin les Troupes dù Roy paroiflant touti coup, 
les attaquent à Pimprovide par quatre endroits;, 
foncent la Paliffadè, les coupent disins lîîs dehors^, 
en jettent beaucoup fur le carreau , en font des 
priionniers, & pouiîuivcnt fi chaucicnient le reftê 
^ui fuyoit dans^ia Vtlle>.que paiTant trois portes 

avec 
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avec eux, & fe trouvant arrêtiez au decnicr Poat 
de l'Eclufe, où il y avoit à coûé une petite porte 
de bois ) ils la briferent à coups de Haches y ' 
voyant un efcalier , ils le fuivirent à .Faventure 
fie fe trouvèrent enfin fur le Rempart, k rendiretit 
Maidres de la porte de VtUè^ &• de- la Batterie 
du Calvaire. Les Grenadiers s'avancèrent dâns- 
la rue d'Anza'in jufques au coin du marche au 
Filet fans beaucoup de rcfiftcncc, à cauic que le 
Quartier cftoit inhabité pour les Bombes , où 
quelques Bourgeois entremeHez d'un peu de 
Soldats commencèrent à pàroiftre , jetterent pat 
terre leur Commandant, bleil^rent fortement un 
• Lieutenant & quelques-uns des leurs, qui les obli- 
gea de le tirer' eh arriéré julques au Pont des • 
Moulins d'Âazainyficdes nu^ns vbifines>oii ils 
firent ferme. Les Bourgeois dans ce delbrdte 
abandonnez de la Cavalerie, efloient danslader». 
nierc coniicrnation, les uns cherchoicnt des lieux 
d'afyle , d'autres s'alloient mettre en cftat de fe 
deffendre,&c de baricadcr les avenues des Ponts, 
& les autres débattre la chamade, quand le Maré- 
chal Duc de Luxembourg qui commandoit i^atta- 
que empefcha d'avancer, &de tiret'de Ton jCQ£lè> Se 
la bonté du Roy efiant furvenuë extrêmement à 
propos, la Ville fe fournit, fut fauvée du pillage, 
la Gamifoh faite pri(bmiikx!e i)e, giaerrç., fie peii 
après le Koy eut la bonté de leur ^prdcf k$ 
meAnes^races que SA MAJESTE^ avoit accordé 
à ceux de Lille daiis leur capitulation. ) 

53 Après 
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93 Après qifil eut fait éclater ^a clémence, 
laifle la vie & les biens aux Bourgcofe , eflablt 
Monficar de Magalotti JLîeutenant General de 
(es Anni6e3, pour les cpmnandér ions ïës ordres» 
ce grand Roy pafià à Cambray pour y GuëîBtr 
^'autres lauriers , attendant ceux de la Vfdoire 
& de la Prife gloricufe de St. Orner que MON- 
SIEUR rejoignit a les Conqucitcs. 

94-11 fit baitir une Citadelle en cette Ville à 
l'endroit 011 les deux précédentes avoient cfté 
placées, avec cette remarque que ce ^t )uftement 
cent ans aiprés la demolitio» de la demsere. Elle 
filt femplie de Gentilshomihe» CadetS'CiMnQlilii' 
lési par Mr. de Moatefiiaqcq iqû^ m 4^ 6fliè \t 
premier 

• 9rLes CaxcàiQS dics CTaurifiès^- Mblanoi^ &: 
ancoc» fiirent fidites aIof8>&' peu i^iés les- Savil* 
ions aux dépens dfe' îar Ville. ' 

^ 9^ Ln Février de l an 1678. le R^oy fe remit 
en Campagne, patia dune diligence mcroyable 
par cette Ville venant de Stenay , & avec une 
.giolTc Armée affa former le -fiege de la grande 
Ville de Gand le 4. de Mars, qu'ilpritle^. pen- 
dant que Ces «nnemis le croyoient encore en Lor- 
raine, nais voulant donner une Paix générale à 
l'Europe, ri la rendit la mefioe année par le Traite 
de Nimeeue, où Valenciennes luy fîit eedè, 8c 
cette Ville qui avoit tiré (on origine d'^nn Roy 
des Gaules, qui avoit eftè à fa France pendant 
les deuxpremicics races de fçs Roys, rentra enfin 

dans 
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dans la Monarchie Françoiie ïom la troinéme» 
après avoir di&ré defe rendre pour avoir Thon* 
neur d eftre prife, n'ayant pu refiîber à la prefence 
& aux Armes invincibles du plus grand Monarque 
da monde. 

97 Ce digne Ptmce fit (on entrée trîompliante 
en cette Ville le ^. Aouft 1680. avec la Reine, ,580 

Monfeigneur le D mphtn & toute la Cour, ceux 
de la Ville luy drellcrent une Scatiic fur la Place, 
reprefentant Hercule qui fouilciioïc le Globe du 
Ciel après avoir dontc les Monftres, avec l'Inf- 
cription à'Mmult Chriïliojùfsimo^ qui avoit du 
rapport avec les a&ions de ce Monarque), en ce 
qu^ayant vaincu tous Tes ennemis, il iou[ien|oft la 
pieté en extirpant les Hereâes de Ton Royaume^ 
Cette Fig^re avec fi>n pied d'Ëftal,oti les Tra- 
vaux d'Hercule eftoîcnt reprefentez, Âcoii ces 
mots eftoient écrits » ToH dmmta ji/0»^tf,eftoie 
environ de 40. pieds de hauteur, rempli de feux ' 
d'arcihccs qai;odcreac le loir avec beaucoup de 
faccés en prefence du RDy, de la Reine 8c de la 
Cour qui elloit aux feneftres de l'Hoftel de Ville. 

9^ Quelques étincelles de la quantité prodi- 
gieufe de feu qui Tortoitde cette machine, eilant 
tombées far deux maifons, y mirent le feu, les 
rednifirent en cendres : Mais le Roy par une bancé 
toute particulière paya le lendemain le dommage 
de Ces propres deniers, & partit pour Cantbray. 

99 Le a o. de Décembre de cet an i 5 8 o. la i<^o 
Comète que Ton penfc la plus grande qu'il y 

eut 
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eut )ainai5> commença à parotAré à Valenciennes 
à l'Occident d'Hiver, après le Soleil couche, fur 

le boid Je riloiizoïi, ertcndant fa queue droit à 
' rOiicnt d'Efté, d'une telle longueur, que le 5. 

1681 de Janvier 1681. elle eftoit de 78. dcgrez, Se de 
trois ou environ de largeur, qui occupoit prcTque 
la moitié de rEmifphere, ayant Ion cours naturel 
d'Occident en Orient, outre celuy du mouvement 
desCieux. A la Supputation des Aftronomes, ^^<yT$rSdet 
elle pottvoit avoir environ huit à dix^millions^lj^'^^]!^^ , 
de nos lieues de longueur^ 8c quatre ou cinq mille Btarnmnt 
lieues de largeur. La guerre du Turc chaflc de î^'^ 
devant Vienne, le changement de Roy &de Ke^ Âitthtméiti. 
iigion en Angleterre , l'extirpation de rHerefic ^ 
en -France, font à ce qu'on croid une partie des 
effets de cet admirable Phénomène qui occupe 
un peu les Aitrologues. 

La porte de cette Ville pour aller àCam- 
bray ,£ut relevée de plus de dix pieds , &. bailie 
de nouveau avec les Baftions qui l'environnent, 
fa Rue relevée , élargie 8c baftie (ur on melme 

1^83 modde, depuis i68i. ^fqucs 1683. 

10% Le Roy voulant eonqnefter Luxembourg, 
le fit fieger par le Marichal de Crequi , envoya 
fon Armée camper à BofTus pour obferver la* 
contenance de fes voi(lns,& pour cftrc d'autant 
plus preit à fe rendre à la tcfte de fesTroupes î 

1^8+ Le Roy s'arrcfta à Valenciennes le :»q. Avril f 
où MONSEIGNEUR LE DAUPHIN & MA- 
DAME LA DAUPHlNEraccompagnefoittle 
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Jour de la Fefte-Dieu Sa Majefté honnora la 
Proceffion de là pclence, la Titivit à pied un 
flambeau en main, avec ks plus confideraiUes de 
la Cour, laiffii voir mai^r à tous repas , Se 
gagna tellement l'aflSsâioa Si Peaple, qa'il n'y 
avoit perfonne qiii en fon ame ne bcnit le Ciel 
d'eftre fous fa domination. 

Pendant fon fejour à Valenciennes, la belle 
Ville de Gènes en Italie fut bombardée par fe» 
ordres le 1 4. de May , & Luxembourg s'eftant 
enfin rendu à fes Armes vtâorieuièsle 7. de Juin 
de l'an 1684. cet auguAe Roy en rendit grâces 
à Dieii dans l'EgUfe de St. Jean en cette Ville , 
y fit. chanter le Tb Dium» Se partit enfiiite 
poiu Verfiûllet après avoir eAé rins d'un noisè 
Valenciennes, laifiknt on diacan dans Tadmiratioii 
de fi» Grandeurs, qui rempliflent le monde d'sfi 
tel cftonnemcnt, que le Roy de SIAM qui com- 
mande à Tune des extrcmitez de l'Orient, furprrs 
de ce qu^on en difoit , luy envoya fes Ambaflà- 
dcurs avec de magnifiques prcfens pour demander 
fon amitié j Ils furent quelane temps à Paris, mais 
defîrcttx de voir les conquenes deS A MAJESTE' 
ils vinrent à Valenciennes dans fes Caroiiès le 9. 
ide Novembre 16S6. où Monfienr de M^alotd * 
Lieutenant gênerai de fès ArmieS) & Gouverneur 
de la jPkçCy les: ayant: nectti au bnnt du Canon, 
les alla^ complimenter chec le Sr. Doîlly où ik 
eftoicnt logez, leur fit voir les Fortifications de 
la Placdy & après les avoir biei^ regaic , leur fit 
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prefent de deux Tableaux de TapifTerie très- 
curieux de la Maoufaâure de la Ville ^ Le Ma- 
giftrat leur fit prefènt des Vint d'honneur, des 

Toillettcs les plus fines du lieu pour échantillon 
du Commerce à eitablir entre les deux Rovaii- 
mes : Ils en furent fort fatisfaits, & ayant vcu ce 
qu'il y avoit de^plus confidcrahlc , ils partirent 
trois jours après pour Doùay, Bouchain 8c Cam- 
bray, dans la dernière deiqudUes ils prirent la 
route de Paris. 

104 La porte de Noftrc Dame fut relevée cette 
année à la hauteur de celle deCambrajyOïais fa 
Rttë qui à quelque endroit n'avoît qu'environ 
• douze pieds de large , ne iîit élarsie & achevée 
' d'eftre Da(tie de la manière qu'on la voit à pre- 
■^87fçnt, que l>n 1687. 
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Dj»! te Sommâirt U qtMtntme Panu,ltfe<.,hcctigcmcat,Miiett 
de, laccâge. 

JdL 4« J^s»où coule U petite rivière de Uur,4» Um de, 

où coule ua ruilfeau. 

/Ind. ligne lo, life^i, aHicçrerent, an Uett dcy liegerent. 

Fol. 6. itffte penrUtiéme, itjez^ aflicgc,-w* ôSr, fiegé. 

JW 14.. W 7.X1. X4. ChilpericcJ* CUperic, rff 
wt^me qm^dM pl. 16. 

FoL 19. w 9. life^, Hun?, Exarque? de Ravepne, Lombards fie 
Sarrazins, oh iiet* de, Huns, Grecs, Lombards. 

Fol ^o. ligne i f. Uftx,, afflegeoit, éiM Sem de, fiegcoit, ^ « ArduSt 

/o/. 90. ligne ro. Cbarolois, <:« //>« de, Cacolms. 

/W. 96. /«^»f* ^. ///fSi, l 'roiî. <i« ùeu de, i 

ftf/. 97. 9. /»yfc,Miiîgoval,4i»iS«i <if, Mingoral. 

Fd. 107. 9 Uftx^(accagemait,aM lieu de^ faccagei 

F»/. IX I. Ugne <i. attendant ceux de la viâoire remporfe'e à 
la barailîe de Cidel, êc de la ftiie$M Item ae,meadaat ceux de U 
vidoire ôc de ia pnfe. 

IXntf I» CpMf*iM /»/. T. «. ttf . «/ <^ ecritf Villege Inr k Sembre, 
49wrex, ùfe9^Hiù. de Val. (ûl. 

Fot. IX. n 7Ç. i^,Hift. de VaULl c.f n«5r n,^dMliett 
A UUU de Vai. 1,1 c. j a. j: ^ 
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